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Victoire de lamarine canadienne
Un submersible allemand

a été désemparé et coulé
Cinq unités canadiennes ont pris part à cette
bataille épique dars l’Atlantique-nord — L'en-
nemi s'apprêtait à attaquer un gros convoi —
On a fait des prisonniers

Un sous-marin nazi a éié désemparé et coulé dans

l’Atlantique-nord à la suite d'une bataille navale à
laquelle prirent part des navires d'escorte cariadiens

ef un destroyer de la Marine royale, au moment ou le
submersible s'apprétait a attaquer un puissant con-

vo. voguant vers le continent européen. C'est ce qua
annoncé aujourd'hui :e ministre de la Marine cana-

dienne, !'hon. Angus Macdonald.

Après des efforts dése

poursuivants, un sous-marin allemand

ment obligé de remonter à

On fit un certain nombre

spérés pour dépister ses

fut finale-

la surface et fut détruit.

de prisonniers.

Cing navires de guerre canadiens, comprenant

trois corvettes ei deux destroyers. prirent part à la
bataille.

Une des plus vieilles corvetlesO
canadiennes, la CHILLIWACK,|
joua un rôle important dans la,
destruction du submersible enne.|
mi. Son officlercommandant était
le lieutenant-commandant Clifton-
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Coups de feu en
plein coeur de
la ville de Hull

Une chasse à l’homme par la
police provinciale d'Ontario, la
police de Hull et la police provin-
ciale de Québec, samedi soir der-
nier, dans les rues de Hull, se
termina par l'arrestation de René
Larocque, 22 ans, 169, rue Creek-
side. Hull. Larocque est accusé
du vol d'une automobile à Navan,
Ont. propriété du soldat d'avia-
tion Roy Armstrong, de ce der-
nier endroit.

Larocque fut arrêté après une
chasse à l’homme faite par les dé-
tectives Auguste Anderson et
Jacques Charron, de la police de
Hull, des constables J. McBain,
R.-S. Edge, J.-M. Hinchliffe, G.
Connelly et Tom Trimble, de la
police provinciale d'Ontario, et du

e la

 

Le flanc gauche allié est a 14 milles de Rome
0

la 8¢ armée britannique;
aux portes de Frosinone

Les troupes britanniques ont franchi la Moletta,

au secteur côtier — Fantassins de l'Ontario en

vedette — La RAF ravage les trains d'équipage de

l'ennemi
NAPLES, le 31.— (PA) — La Be armée britan-

nique a atteint les abords de Frosinone.

Cette capitale provinciaie est sur la voie Casilina.

à 43 milles au sud-est de Rome.

L'infanterie et le corps blindé canadiens sont

parmi les troupes de la armée qui avance de ce côté.

Par Sid FEDER

NAPLES, le 31 — (P.A.) — Les troupes britanni-

ques, avançant à travers un champ semé de mines,

sur le flanc gauche de la 5e armée, ont atteint un

point juste au sud de Pescarella-Nuova, à 14 milles

des banlieues de Rome, annonce, aujourd'hui, le

quartier général.

Ailleurs, la 5e armée combat contre un mur in-
flexible. Un communiqué allié déclare: "C’est clair,

maintenant, que l’ennemi a l'intention de tenir cet-

 

 

R. (Tony: Coughlin, R.C.N.VR,, constable P.-C. Fournier, te ligne a tout prix — la ligne allant vers l’intérieur
d Ottawa. Les autres vaisseaux ca- HALIFAX, le 31.— (PC) — On police provinciale de Québec. 1 au sud de Rome.nadiens qui participérent ay com. |craint que les feux de forêt près| De bonne heure samedi soir, la © Operant plus loin, sur le flanebat furent la corvette FENNEL |de Spryfield, en face d'Halifax, police provinciale de Québec gauche. les Britanniques ont tra-
(le lieutenant-commandant Wil- qui ont rempli la basse ville de poursuivit Larocque, au volan versé la Moletta, tout le long du
liam-P. Moffat, RUNVR, de Mont-;
réal); la frégate ST. CATHERI|

 

H.-V.-W. Gross, R.C.N.. de Victo-

fumée hier soir, ne se rallument
aujourd'hui.

X #% *

tente entre les chefs de l'union
et les officiers de la compagnie.

d'une automobile prise en Onta-
rio, alors que ce dernier était sur

le chemin conduisant à Gatineau.  
des rues Dupuis et Iberville. Il:

 
@ Le premier ministre John CURTIN, d'Australie, s'entretenant aujourd'hui à une con-

 

 

Curtin caresse encore l'idée d’un À quand la  
État satisfaisant secteur côtier, Ils ont traversé le

village de L'Americano, sur la
NES. à bord de ‘aquelle se trou- Tir . Br rénecit à déni ‘ côte, à 18 milles de l'embouchu-vait l'officier supérieur des escor- S/-JEROME, Que. le 31.— (PC) Le fugitif révssit à dépister la: férence de presse donnée aux journalistes canadiens. On voit, assis à son côté, le pre- de M. |, Lambert re du Tibre, par les voies destes. le commandant P.-W. Burnett, |-- les employés de l'usine locale

|

police. a | mier ministre Mackenzie KING, (Photo Paul Taillefer — Le Droit.) airs; ils occupent également Ar-R.N.. de Barrow-on-Furness, An. de la Dominion Rubber Company Plus tard, 1} fut arrêté à Hull,| + dea. sise a deux milles et demi
gleterre): les destroyers GATI ON! décidé aujourdhui de repren-| apres qu'il eut abandonné l'auto = | blessé arun tram à l'est et un peu au sud de Cam-. NEAU (le lieulenant-commandant dre le travail, par suile d'une en-! mobile. non endommagé, au coin |

i po-lemini. terminus côtier de la
M. Léopold Lambert. 36  ans,!|muraille-forteresse allemande qui via. CC): et CHAUDIERE (le x % à fut aperçu sur la rue du Pont, par| . €0po! 5 Latin àS$ * ici ° - nt à 9'2, rue Desjardins, passe par Velletri jusqu'a Val-

REVeEENixon. eredeTE oi Lequ eseried as Holtheaol . . ° a prochaine Erin fait ampuler une oy clé de la dois CasilinaC.N.. de Victoria, C.-C. € des- rapporte de l'hôpital, ici, que MÉNCA. ~ ot i 7 | | d partie de la main droite à midi|et à 20 milles au sud-est de Rome,
Lroyer anglais dontparle le minis, |etal de R. C. Vaughan, président sieurs coups de revolver dans les secretaria imperia d onares rencontre ?, aujourd'hui à l’Hôpital Général. La Be armée. avec laquelle com.it le J tie Heutenant-

commandant Richard Dyer, RN.
autrefois de Vancouver et mainte-
nant de Kent, Angleterre.). !

(Suite a la page onze)

l’ennemi a porté

 

de la Canadian National Railways,
qui a été opéré, la nuit derniére,
pour l'appendice. est bon.

+ a >

SHERBROOKE. (Québec), le 31.
— (PC) — Lionel Roy. 13 ans, de
Cookshire (Québec). est mort, ici,
aujourd'hui, des suites de bles-
sures reçues, hier. quand il a été
frappé par une automobile sur la

( Suite a la vage neu:)

La bataille fait
rage autour des

Le premier ministre
nécessité de conférences
quentes —-

peys britanniques

Par Jean-Marie GELINAS I

insiste sur la
plus fré-

australien

impériales

Puis 1] ajouta qu'il ne pouvait y

—Le président Roosevelt a fait de que l'état général de M. Lambert
, nouveau allusion, hier. à une con- est satisfaisant.

Prochaine réunion à Canberra des férence avec le premier ministre sure à la tête,
Churchill, mais il a dit clairement résultats de l’examen aux rayons-

| que les plans en vue de cette ren-} X pour en déterminer la gravité.
i contre n'iront pas plus loin que Le Dr Whitley a dit
son présent mandat.

|

WASHINGTON, le 31 — (PA)
Le Dr Whitley, médecin de
l'OE.R.…. a déclaré cet après midi;

bat au moins une division cana.
dienne. pousse constamment de
l'avant contre l'arrière-garde al-
lemande à travers les montagnes
de l'Italie centrale, apres avoir oc
cupé les villes d'Alfedena, Fon-
tana, Strangolagalli, Pofi, Ceccano
et Arpina et étant à moins de

Quant a sa bles-
il faut attendre les:

qu'il
avait bon espoir que M. Lambert

aussi

Le premier ministre John Cur-, avoir de satisfaction complète : ; 1e | . quatre milles de Frosinone —
route de Birchton. + n° tes de Mokmer tin, d'Australie n'a nullement qu'au Ciel seulement. tintrodaparlédela recouvre la santé. ; principale issue pour les Nazis

un coup du secteur QUEBEC. le 31— (PC) — Au- $ abandonné son projet de secréta-! Mais il se hata d’ajouter qu'il NIP tM. Lambert a eté frappé par un'gyj sont dans une situation désese

russe de Jassy
i

LONDRES, le 31 — (PC) —
Les Allemands ont mis fin a l’ac-!

jourd'hui, l'Assemblée législative
a adopté en 3e lecture un projet
de loi concernant les techniciens
dentaires.

i x x +
Le juge JT. Thorson. de la

Du quartier général allié avancé, en Nouvelle-Guinée, le 31, (PA)—

| Défaits dans une bataille de tanks,

| bombardés de la mer et de l'air,

les Japonais. rapporte-t-on. aujour-! 
riat impérial qui siégerait à Lon-
dres et ferait tout le travail pré- ;
liminaire nécessaire à la tenue
des prochaines conférences impé-
riales.

C’est ce que le chef du gouver-

était heureux des ‘progrès accom- |
plis® à la conférence de Londres.
On sait qu'avant de se rendre

à la conférence de Londres, M. I
Curtin avait souhaité l'établisse- !
ment d'un secrétariat impérial, TI

d’une rencontre avec M. Churchill
a dit que la phrase lui avait échap-
pé. H a expliqué à sa conférence
de presse qu'il fer.iit sa visite d'ici
le 20 janvier, date où se termine
son mandat.

;nière, en discutant la possibilité; tr

i
amway sur la rue Sussex, angle | pérée dans ce secteur. du front.

Dalhousie, à 11 h. 30 hier soir et! On rapporte que l'ennemi a

il Brau de Eeeres: lancé toutes les troupes disponi-
es renseignements que) pies dans un grand effort pou

l'on a pu obtenir, M. Lambert 5 pour
souffre d’une fracture possible à (Suite à is page onze) ; ; cour de l'Echiquier, a pris hier | d'hui, cinquième journée de l'’inva-. jement australien a laissé enten- réitéra cet espoir à une confé-. la tête, de blessures internes, de

calme a frontdeLest po ve ,en délibéré trois causes-types. afin [sion des îles Schouten, tiennent | dre très clairement aujourd'hui à rence de presse donnée a Londres | i fracture de l'avant-bras gauche; a . :Tiquant ane petite brèche ipa dedetereeoo deten- ferme encore (Contre tes ,Foldats | une conférence de presse donnée même. expliquant qu'il aimerait Ila main droite i! a eu trois doigts il djourne sine
. ; | ; A A -N- américains, a deux milles d'un ae-; ‘ .\ voir ce secrétariat siéger fré- M Ih Î i | ; coupés. Transporté à l'hôpitallignes russes, au nord de Jassy. dre la propriété des résidants ja. dans une des salles du Parlement e r | U ouse li d | coupés p p

en Roumanie. annonce aujour- !
d'hui un communiqué de Moscou. :

Les Nazis ont entrepris l'atta-
que avec "un grand nombre de |
tanks et d'infanterie’ au cout de
‘lourdes pertes en hommes et en
matériel”, dit le communiqué.

ponais au Canada.
* = *

LONDRES, le 31. (PC) — Le
Vatican a doublé ses gardes suis- Ë ; ; tn
ses aux portes et coupé les com-|daise. Les Japonais qui sont svr
munications téléphoniques avec le
resta de Rome, annonce aujour-
d'hui Radio-Berlin.

rodrome convoité:
| La bataille de Biak devient rapi-
.dement la plus violente de la cam-
| pagne en Nouvelle-Guinée néerlan-

| cette île, la plus grande du grou!
ipe des Schouten, ont repoussé les |
hommes et les chars blindés dans,

Lorsqu'on demanda à M. Curtin
s'il était entièrement satisfait des
résultats de la conférence tenue
à Londres par les premiers minis-
tres des nations britanniques, le
premier ministre d'Australie re|
garda tout d'abord du côté du pre-
mier ministre Mackenzie King. |

quemment. Quant a M. Mackenzie
King. il se montra défavorable à.
l’idée d'un tel secrétarrat. La con-
férence de Londres se termina
sans qu'il fut fait mention du pro-
jet Curtin dans les dernières dé-
clarations officielles.
Le premier ministre Mackenzie |

4
i

cible des avions
yankis aujourd’hui

NAPLES, Je 31. — (PAY —

;
|
i

|
1
|
i

dans une ambulance Landreville,'
M. Lambert est sous les soins du.
Dr H. T. C. Whitley, médecin de
I'0.E.R. i

Les constables R. Desiardins et |
R. Miner. qui firent enquête, ont
déclaré dans leur rapport que;
lorsqu'ils essavérent d'obtenir |

le feu de Québec
QUEBEC. le 31 (PCY

‘L'enquête au sujet de l'incendie

die l'enquête sur

 

a Bien que les attaques allemandes A À + * | de furieuses contre-attaques pour
soient décrites comme violentes, { COCHRANE, Ont. le 31.— (PC) (défendre trois aéroports à portée
une dépêche d'Eddy Gilmore, cor- | de QuilaBrunet. colonducanton | de bombardiers des Prilippines, a

 King parut trés surpris lorsque
les journalistes canadiens com!
mencèrent de bombarder de ques- :

  
Les bombardiers lourds améri-
cains ont pilonné le district de

,une déclaration du garde-moteur. , ;
;M. Roméo Raymond, 69. rue Bol fe. 3 rouvele synagogueBeth:
i ton, l'inspecteur Miles. de l'OE.R. | °'éC". 4 la haute-ville, le »; respondant de la Presse associée Dé Mois de prison et à vingt-cina 880 millesau nord-ouest. . tions le premier ministre austra- Festi. en Roumanie, aujour. | 2 dit à l'opérateur de se souvenir.yoes

2 “el put : : ER Le combat actuel se livre pour| ien au sujet de son projet de se- : des re agni J : lai. à Moscou. dit qu’elles semblent | gotiars d'amende hier. pour avoir | l des règlements de la compagnie ocherches L'enquête à commen
la possession des pistes de Mok-être une tentative de briser les| LONDRES, le 31 -- (PC-Reu- ‘Et il ne fit pas de déclaration. Ti

 

concentrations de troupes russes!
brüré sans permis des abattages
sur son terrain.

plutôt que le debut d'une offen.
sive véritable |

Jassy est a environ

au nord-est des puits de pétrole |
de Ploesti. i

Moscou rapporte aussi des com-
bats au nord-ouest de Vitebsk, en
Russie blanche. dans le nord, en
disant que les troupes de l'armée
rouge ont repoussé une poussée
allemande et tué 400 ennemis.
On mentionne des attaques aé-!

riennes et navales contre des na-
vires allemands dans la baie de
Narva, où des bombardiers de la
flotte rouge de la Baltique ont
coule trois dragueurs de mines,
une péniche de debarquement et |
un patrouilieur. pendant que des
navires de guerre ont coulé deux|
dragueurs de mines et en ont en-| À
dommagé un autre. ki

L'enfer du bord
LONDRES, le 31, (PC) n a

faisait si chaud, hier, que les appa- |
reils du Ze corps de l'aviation bri- Le ileutenant-commandant
tannique durent étre refroidis avec CLIFTON R. (Tony) COUGHLIN,
des sceaux d'eau avant que les RENVR., d'Ottawa, commandait la

équipes d'aérodrome’ puissent en Corvette canadienne CHILLI
approcher. Les pilotes. vétus légè- | WACK qui fut la première à repé-
rement, rapportent que les carlin-, rer et à toucher le sous-marin en-
gues étaient si chaudes que les piè- . Nemi désemparé par notre marine
ves métalliques les brûlaient. | dans I'Atlantique.

(suite à la page neuf)

180 milles ! 
 

v . - Ce ae

    
    

 imer. accessibles le long de la
côte sud de Biak par une route:
côtière dominée par un plateau |
sur lequel les Japonais ont des po-!
sitions défensives depuis long-|
temps préparées.
À environ 200 milles vers le,

sud-est, le long de la côte de la'
Nouvelle-Guinée, d'autres Japo-|
nais, qui ont livré des contre-atta-

(Suite à |a page onze)

Réduction
de la ration

de liqueur
TORONTO, le 31 (PC) — M.

Victor T. Goggin, commissaire en
chef de la Régie des liqueurs de
l'Ontario, annonce aujourd'hui
que la ration mensuelle actuelle
de 26 onces de spiritueux en On-
tario sera réduite à une bouteille
de 25 ou 26 onces tous les deux
mois. ou deux demi-bouteilles
quand on puürra en obtenir.

La réduction entrera en vigueur
demain et se poursuivra jusqu'à
la fin de lanneé financière de la
Régie — le 31 mars prochain —,

| a affirmé le commissaire. au dire
duquel la Régie n'a pas d'autorité
absolue sur le sujet à cause des
mesures du gouvernement fédé-

| ral.
  

       Bee fo irReaROUENPAa

wa Continuation de la pénurie!
d'huile rend impossible de permet!
tre aux propriétaires d'apparte- |
ments et de résidences privées de
chauffer à l'huile au lieu du char- |
bon. Voilà ce qu'a déclaré, hier.
aux Communes, l'hon. C-D. Howe.|
ministre des Munitions, à la suite |
d'une interpellation de M. Karl
Homuth, député conservateur de;
Waterloo-Sud.

* + + i
L'hon. Angus Macdonald, minis.|

tre de la Marine de guerre, a pre-|
senté hier. à la Chambre, un bill |
qui assurera la refonte de tous les|
règlements navals. Ce projet de |
loi a subi sa première lecture im-!
médiatement.

+ += +
L'hon. lan Mackenzie, rhinistre

des Pensions, a annoncé, hier aux |
Communes, l'ouverture de cing
centres médicaux, dont un à Mont-
réal, pour le traitement des mala-
dies nerveuses dans les trois servi-
ces de l'armée. M. Mackenzie à |
fourni ce renseignement à Thon. |
Herbert Bruce. député conserva.
teur de Toronto-Parkdale, qui
avait dit — en se basant sur des
déclarations du Dr W.-G. Penfield,
de Montréal — que le gouverne-
ment n'avait rien fait en vue d’é-

(Suite à la page onze)

(Suite à la page neuf)

Revue succincte

de la situation

internationale
ITALIE . Les troupes

britanniques de la 5e armée
sont à 14 milles de la ban-
lieue romaine; ailleurs, les
Alliés rencontrent une résis-
tance obstinée: la 8e armée
est à quatre milles de Frosi-
none, apres une grande avan-
ce faite en montagne.

RAIDS , . . Les gros bom-
bardiers de I'AAF ont attaqué
des cours ferroviaires en qua-
tre endroits en Allemagne,
aujourd’hui, ainsi qu’un aéro-
drome à Mulhouse, en Fran-
ce: la nuit dernière, la RAF
a pilonné Leverkusen.

BIRMANIE . . . Les Alliés
continuent de s’attaquer aux
voies de communications de
l'ennemi vers Myitkyina.
CHINE Les troupes

nipponnes menacent de nou-
veau Changsha, capitale du
Ho-Nan.

URSS Les Alliés
ont pratiqué une petite brè-
che dans les lignes alleman-
des au mord de Jassy, en
Roum2nie.  

: aise d’invasion. la nuit dernière,

ter» — Un groupe moyen de bom. donna son nom et son adresse.|
bardiers lourds americains, escor- : L'inspecteur
tés par plus de 1,200 chasseurs.
a pilonné des cours ferroviaires|
a qusire endroits en Allèmagne
et un aérodrome près de Mulhou-|
se, en France, aujourd'hui, annon-‘
ce le quartier général américain. |

Les cibles allemandes ont été
Hamm. Osnabruck. Schwerte, au
sud-est de Dortmund. et Soest. au |
sud-est de Hamm, dit le commu.|
niqué. i

Le ministere de l'Air annonce'
que les bombardiers de la RAF!
ont opéré un raid sur la côte fran-

pendant que des Mosquito marte
laient Leverkusen. Les opérations|
nocturnes n'ont pas coûté un seu]
avion.

L'assaut de la nuit dernière sur|
la côte française — apparemment
concentré sur la région entre Bou-
logne et Dunkerque — a été si
fort, que les maisons. sur le cô-
té anglais de la Manche, ont trem-
blé sous le choc.

Cette activité a suivi les atta|
ques américaines, hier, alors que
3,200 bombardiers et chasseurs
partis des bases britanniques et
italienne ont attaqué des cibles
militaires en Allemagne, en Au-
triche.
goslavie.

 
, ï

en France et en You:

 

cé ici à l'hôte! de ville. hier ma
: tin. et fut présidée par le com-

ordonna ensuite à
missaire des incendies. Romeol'opérateur de conduire le véhicu-

le aux hangars de la compagnie
pour y être examiné par les mé-
caniciens.

 Gingras, C.R.… et dix-huit témoins
, ont comparu.
i Ce matin, des membres de la
. congregation Beth-israël qui e-

(Suite à la nage onze. _taient dans l'immeuble lorsque
; commença le feu, ont témoigné
l qu'ils avaient entendu une explo-
; sion et que bientôt après ils ontVingt maisons |

AR” {senti la gazoline ou autre subs-
brûlées par les | tance inflammable semblable.

A | L'un l'eux, Sydney Lazarovitch,
feux de forêts, : dit que personne n'était entré

| dans 'a synagogue et qu'il était
QUEBEC, le 31 (P.C.)—La si- à un endroit où il aurait pu voir

tuation des feux de foréts dans la: quiconque serait entré. Cepen.
province est beaucoup meilleure | dant. Lazarovitch ajouta qu'il est
aujourd'hui qu'elle ne l'était hier! bien possible qu'un homme ins
soir grâce à des pluies dons la! pire par le diable’ se soit appro-
région du lac St-Jean et sur la ché d'une fenêtre qui était un peu
rive nord. dit M Henri Kieffer, ' ouverte et vit jeté par là les deux
chef du service provincial de pro-
tection forestière.

M. Kieffer dit que les amélio-
rations les plus grandes se mani-
festent dans la région du lac St-
Jezn, sur la rive nord, en Mata-
pédia et en Abitibi. H ajouta que
des incendies sérieux font encore
rage dans le canton de Ferland,:
près de Bagotville. et dans la

(Suite à la page neuf)

Débats de la
Chambre

On trouvera en page 7, un
compte rendu des délibéra-

 

petite colonie de Chute-aux-Ou- ; ;
tardes, sur la rive nord, mais ‘ons de la Chambre des
qu'on les maitrise en ces deux Communes aux séances
endroits. crier soir et d'hier après-

i.Vingt maisons de colons ont été -
brûlées à Chute-aux-Outardes. i    
 

 

@ Voici quelques-unes des pérépisies de lo batailie livrée par des navires de guerre canadiens contre un sous-marin nazi qui s'‘apprétait a atta
le sous-marin apparait sur la photo de gauche dans toute son impuissance comme les corvettes carnadiennes FENNEL
coulé et chacun des vaisseaux qui participa ou combat embarque des pr:sonniers. Cette photo fut prise
sous-marin impuissant et ballotte sur l'océon. Un des Allemands essaye de sortir de la tourelle pendant
Toronto, de la plage-arrière de la CHILLIWACK aprés qu'un groupe de vaisseaux canadiens eurent canonné le sous-marin jusqu'à ce qu'il se rendit.

 

quer un convoi allié dars l‘Atlant
et CHILLIWACK de mème que le destroyer de

par le lieutenant H.-E. Conyers, RCNVR, de Montréal,
qu'un de ses copains se tient debout à la poupe en att

 

    

ique-nord. Obligé de monter à la surface et ca nonné de tout côté,
la marine royale ICARUS s'approchent de lui. Le sous-marin fut finalement

du pont du destroyer d’escadre CHAUDIERE. Dans la photo de droite, on voit le
endant qu’on vienne le sauver. Cette photo fut prise par le mécanicien Fred Hall, de

  

  
   



  

 

Le major Paul Triquet, V.C., et les aviateurs
canadiens-francais

Par Charles Miville-Deschénes,
Sous-lieutenant d'aviation.

Que’que part en Angleterre, le
27.
Croix Victoria. autre héros du glo-
rieux Roval 2%e Régiment, qui
s'est illustré a Casa Berardi. n'est
pas un inconnu chez les aviateurs
canadiers francais en Grande-Bre-
tasne. Tous sont fiers de lui et en
parlent avec beaucoup de joie. A

une station de chasseurs du Corps
d’Aviation roval canadien, les
nôtres ont affiché une superbe
photo du héros dans leur dortoir.
“Triguet est unc inspiration nour
rous aui besognons ici”, disait
l'autre jour l’aviateur-chef Yncien
Japorte. 1258. rue Bellechasse.
Montréal.

L'avi‘eur chef Armand Robi-
«hand. de Chbano, est heureux de
dire à ses comnagnons qu'il con-
pot très bion !e héros canadien
francais puisou'il demeurait voi-
sin de chez lui a Cabanon. “1 v a

 

da ben morde chez nous”, dit Ro-:
birhaud. avec un sourire.

“Cabano est houreux de comp-
ter parmi ses concitovens un heom-
me comme le major Triquet”,
aionte Robichaud, “et ie pourrais
vous lire des lettres de mes pa-
rents aqui débordent d'enthousias-
me et de joie.”
Une vingtaine d'aviateurs. tous

membres d'équines au sol, ne
mannuent nas de ieter un regard
sur la nhoto de Triquet lorsque
le travail est dur et que les ordres
rérlament des heures supplémen-
trives.

“Pouranoi
donner le
nocciple"

hésiterions-nous à
mrilleur rendement

dit I'aviateur-chef Al-
port Lavallée, 4105. rue Fabre,
Montré»!. ‘lorsque des militaires
comme Trirmet n'hésitent pas une
seconde à risouer leur vie.”

x x x
A la halle-molle: “Les “Flying

Frenchmen” sont merveilleux.
Franchement, nous ne pouvons

oas former une énuine pour les
battre au jeu de la b-«lle-molle”,
ner: a conf é l'adjiudant d'une
station de chasseurs en parlant
d'aviateurs canadiens-français aui
sont devenus la terreur des
joueurs de talle-molle des alen-
tours. On a fait la meilleure sé-
lection, un jour. pour leur faire
mordre la poussière. Mois, anrès
une couple de manches, les nôtres
avaient pris le dessus et s’achemi-
nrient joveusement vers la vic-
toire.

Cette équipe de balle-mnlle a
rencontré d'autres clubs de J'Avia-
tion et de l'Armée cantonnés dans
le même arrondissement. Des
aviateurs américains se sont
joints au groupe des adversaires,
mais jamais le résultat ne fut dé-
favorahle aux nôtres qui se ren-
voient la balle avec une dextérité
épatante,

Le lanceur-étoile est l'aviateur-
chef Marcel Lafleur. de Wright-
ville. Hull. Sos co-équiniers ne
tarissent point d'éloges à son en-
droit. Le receveur est l'aviateur-
chef Rosaire Lacroix, 1609, rue
Maisonneuve. Montréal: 1er but,
Rens Lanthier. 96. rue St-Henri,
Hnu!l: 2e but. Geo. Roland, St-Lam-
bert, Montréal; arrét-court. Paul
Leduc. 1852, rue Desjardins,
Montréal; 3e but, Revnald Roy,
112 5e rte. Limoilou, Québec. Les
autres joueurs sont: l’aviateur-
chef René Lamarre. 3851. rue
Wellington. Vercun. l'aviateur de
seconde classe Lionel Vincent, de
St Alexis des Monts. l'aviateur-

 
 

 

Murine rafraîchit et calme rapidement les
yeux Qui sont fatigués et irrités. Tres
utile pour ceux qui travaillent à la lumière
artificielle. Murine fut créé par un spé-
cialiste pour les yeux. C’est un mélange
scientifique de sept ingrédients . . . inof-
fensif .. doux . . . très calmant. Ra-
fraichissez vos yeux. Employez Murine
pour les calmer.

[RINE
PounŸ
Les

   

    

 

— Le majorPaul Triquet,]

en Grande-Bretagne

chef Gérard Ratté, 2228, rue
Hampton, Montréal, et l'aviateur-
chef Edgar St-Louis, 394, King-

x x x
Fort occupés: La salle de rap-

port d’une station de chasseurs
est toujours débordante d'activité.
Les rapports de toutes sortes af-
fluent sans cesse, et un travail à
la fois méthodique et rapide s'im-
pose. Un personnel compétent et
discipliné se tient à la disposition
des officiers chargés des diverses
fonctions d'administration.
Deux des nôtres, le caporal

Maurice Beauchamp, sténographe,
217, rue York, Ottawa, et l'avia-
teur-chef Paul-Emile Massé, pré-
nosé aux dossiers, 6401, rue des
Erables, font partie du personnel
d’une de ces salles de rapport. Et
ils ne perdent pas leur temps,
veuillez me croire.
—

Inspection du
.corps des cadets
a Alfred,Ont.

 
ALFRED,

cial) — L'inspection anuelle du
corps de cadets eut lieu au terrain
de jeux, jeudi 25 mai, à 10.00 A.M.
Le capt. T. C. Holmes était ac-

compagné du capt. H. A. Craig.
Au nombre des invités nous pou-
vions aussi voir l’abbé S. Grenon,
chapelain de la Maison, le Frère
Jérôme, directeur, le capt. H. M.
Mooney, de Hawkesbury, le capt.
J Laperriére, du Régiment de
Hull. Les sergents-majors R. La-
londe, L. Grondin et H. Paquet:
te, nos instructeurs, attachés au
manège Salaberry, étaient aussi
présents.
En plus du déploiement usuel,

il y eut démonstration de signaux,
de morse, de premiers soins, de
noeuds, ete Puis les cadets
exécutèrent avec un ensemble des
plus parfaits des exercices sué-
dois. Une démonstration de gym-
nastique sur le cheval allemand
fut apprécié. Des sauts en hau-
teur de plus de 96 pouces attirè-
rent les applaudissements des per-
sonnes présentes. Comme dernier
numéro, un peloton spécial exé-
cuta avec un parfait ensemble des
mouvements d'armes.
Après avoir salué les officiers, 

ile capt. Holmes félicita les ins-
| tructeurs, les officiers cadets et
les caälets du bel ensemble des
mouvements et des exercices.
Comme récompense, il demanda
un demi-congé qui fut cordiale-
ment accordé par le frère Direc-
teur.
Les cadets de St-Joseph veulent

remercier d'une manière spéciale
le Frère Félix qui n’a ménagé ni
son temps ni ses forces pour me-
ner le corps de cadets no 1952 à
un pareil succès.

Hôpital de 500

 

L'hon. Ian Mackenzie, ministre
des pensions, a fait la déclaration
suivante:

“L'achat d'un emplacement par
le ministère des Pensions et de
la Santé nationale sur la rue
Sherbrooke à Montréal, par l’en-
tremise du Conseiller de la pro-
priété immobilière, a été approu-
vé, aux fins d'y ériger un hôpital

‘ pouvant contenir 500 lits, au coût
approximatif de $1,800,000.
“Les préliminaires de ce projet

ont été approuvés en octobre 1943.
Le Sous-comité des Ingénieurs du
Comité en temps de guerre pour
les hôpitaux, a donné son appro-
bation finale, le 12 mai 1944, d'a-
près les prix soumis.
“La propriété mesure 545 pieds

de front sur la rue Sherbrooke
et 1200 pieds de profondeur de
l'avenue Benny à la rue Monkland.

“Cette pronriété a le double
avantage d'être située près du
centre de la ville et de faciliter
son accès aux spécialistes faisant
partie des collèges médicaux et
aux spécialistes qui exercent leur
profession privément. Néanmoins,
cette propriété est dans un voisi- 
 

DU NOUVEAU! UNE CRÈME
DÉSODORISANTE
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Pas nécessaire d'attendre qu'elle sèche,
immediatement après le rasage,

d'hui..partout où l'on vend

des produits de toilette,

qui aide strement à

ENRAYER /. TRANSPIRATION 2ux aisselles
Ne fait pas pourrir les robes ni les chemises d'hommes: N'irrite

Peut s'appliquer

Empêche la senteur aux aiselles et
aide à enrayer sûrement la trans-

Une crème pure, blanche, antise
tique, qui ne tache pas et disparait,

Arrid a été approuvée par l’Ame-
aundering

parce qu'elle n'abîme parles tissus,

Ausii en pots à 156 et 594

ARRID4 314 

(Ont.), le 31 (Spé-

‘ d'outre-mer arrivent à

Carnet

mondain
Le Dr Liu Shih-shun, ambassa-

deur chinois au Canada, a quitté
la capitale hier pour se rendre à
Shawinigan, Qué.

* *% +

Le ministre de l'Argentine et
Mme Eduardo-L. Vivot sont de re-
tour d'un voyage d'une semaine à
Toronto et à Chutes-Niagara.

* # +

Mlle Cécile Pagé est partie en
fin de semaine pour Windsor ef
son mariage à M. Alfred Lalande
sera célébré vers la mi-juin.

x * +*

M. et Mme J.-C. Landreville qui
ont visité leur fils et leur belle-
fille, le sergent-major et Mme Léo
Landreville à Barrie, et M. et
Mme L. Gratton, à Toronto, re-
viendront à Ottawa aujourd’hui.

» + +*

Ces jours derniers, Mme H.
Joanette recevait à un shower de
variété Mlle Jeannette Paquette
à l’occasion de son mariage. Di-
vers cadeaux lui furent présentés.
H y eut chant et musique. Une
adresse fut lue par Mlle Thérèse
Paquette.

* + +*

FIANÇAILLES
Le R. P. Conrad Leblanc, o.mi,

a béni les fiançailles de Mlle Pau-
lette Beaulne, fille de M. Léonard
Beaulne et de Mme Beaulne, dé-
cédée, d'Ottawa, au caporal d’avia-
tion Jean-Maurice Mailhot, fils de
M. et Mme Joseph Mailhot, d'Ot-
tawa.

+

MARIAGE
En l’église paroissiale de Ma-

rionville, fut bénit Je mariage de
Mlle Aline Grégoire, fille de M.
et Mme Josaphat Grégoire, à M.
Alcide Roy, fils de M. et Mme
Roy, de Vars,
La mariée reçut les honneurs

de la Congrégation des Enfants
de Marie à laquelle elle apparte-
nait. Elle portait une longue robe
blanche de sheer avec voile de
tulle fixé à la tête par une cou-
ronne. Son bouquet se composait
de roses et de fougere.

Miles Eveline et Réjeanne Gré-
goire, soeurs de la mariée et de-

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 31 MAI 1944

 

Le sénateur Rupert Davies, libé-
ral d'Ontario, parlant hier sur la
motion Athanase David, s'est pro-
noncé en faveur d’un manuel uni-
qued'histoiredu Canadadarstou-’
tes les écoles du pays.

“Si nous voulons créer la fierté
nationale en ce pays”, ditil, “il
nous faut enseigner notre histoire,
et à cette fin, Un manuel! préparé
avec largeur de vues, que l’on en-
seignerait dans toutes les écoles
canadiennes, serait d'une inesti-
mable valeur.”

“Il faut que la situation chan-
ge”, affirme-t-il.” En tenant comp-
te des écoles de langue française
du Québec,” dit le sénateur, “il y
a au Canada plus de 20 manuels
d'histoire du Canada en usage ac-
tuellement.
Bien que le sénateur soit très

sympathique à la motion du séna-
teur Athanase David, libéral de
Québec, il se demande si le Sénat
n’empiétait pas sur les droits des
provinces en proposant la forma-
tion d’un comité d’'historiens char-
gé de rédiger un manuel qui soit
acceptable à toutes les provinces
du pays, et imposé à toutes les
écoles sous la juridiction des gou-
vernements provinciaux.

L'opinion est divisée
D’après les lettres qu’il a re-

çues le sénateur dit qu’il y a une
évidente division d'opinion quant
à l’opportunité du manuel unique
pour tout le Canada. “II me semble
toutefois,” dit M. Davies, “que
nous aurons, après la fin du con-
flit, des ouvrages historiques nou-
veaux qui diront largement la part
que le Canada a jouée au cours
des deux grandes guerres mondia-
les.” “Les manuels nouveaux,”
dit-il encore, “devraient expliquer,
spécialement à l'intention des
écoles secondaires, ce qu’est le
Statut de Westminster et dire la
place du Canada dans le common-
wealth britannique.” Le sénateur
est d'avis que la motion David au-
rait dû porter sur
d'un manuel unique au lieu de sur la création d'un comité qui pré-

moiselles d'honneur, portaient des Parera ce manuel
robes de tulle bleu avec corsage|
de petites fleurs blanches. La pe- /Nuels en usage dans la province
tite Pauline Grégoire, cousine de
la mariée, était

3,
servi chez les parents du marié, à un élève soit à l’école d’un seul!
Vars.

|
|

Après avoir fait l'éloge des ma-

d'Ontario, le sénateur affirme qu'il
bouquetière. n’est tout de même pas à conseil-

Après la cérémonie. le dîner fut |ler que, tout le long de ses études,:

maître en histoire. En effet, les
Durant la soirée, 11 y eut ré- 'deux manuels de l’Ontario sont du

ception à Marionville, chez les pa- ; même auteur, le professeur W. S.
rents de la mariée.

Contenants

d'expédition
—

 

La Commission des Prix et du
Commerce annonce aujourd’hui
qu’à compter du ler juillet d'au-
tres restrictions frapperont les
quotités de carton employé dans
la fabrication de contenants d’ex-
pédition qui sont utilisés par un
grand nombre d'usagers.
La pénurie de papier de rebut

:a été donnée comme la raison qui

lits à Montréal a porté les autorités à réduire les
quotités établies pour la première
fois en décembre dernier. Comme
on le sait, le papier de rebut est
l’une des principales matières pre-
mières qui sert à la fabrication
des contenants de carton. C'est la
troisième ordonnance du genre,
au cours des dernières semaines.
On a joint à la liste des objets

qui ne devront plus être fabri-
qués de carton de .050 d'épaisseur
ou plus, les porte-vêtements, les
jeux et les jouets. Aucun conte-
nant de carton ne sera utilisé pour
les tapis en pièce, les accessoires
pour terrains de jeux, les meu-
bles de terrasse ou de véranda,
etc. Ces différents articles ont été
ajoutés à la liste déjà en vigueur.
Aucune restriction n’est en vi-

gueur pour l'usage que l’on peut
faire du carton pour expédier des
cadeaux aux membres des forces
armées, pour les paquets de la
Croix-Rouge envoyés aux prison-
niers de guerre et pour l’empa-
quetage des produits alimentaires
tels que la viande, les légumes,
les fruits, les oeufs, la volaille et
le poisson, ainsi que les boîtes à
poussin, les incubateurs et les ap-
provisionnements pour poussins.

 

 

nage plutôt paisible et loin de
l'encombrement des rues commer-
ciales.
“Vu que les patients venant

la gare
de Montréal Ouest et que l'hôpi-
tal projeté sera situé près de cel-
le-ci, il sera plus facile de les
y transporter.

“Le Ministère des Travaux
“ pu-

blics commencera les travaux aus- sitôt que possible”,

 

 

 

C'EST LE BON TEMPS
pour faire REMODELER

VOTRE MANTEAU DE
FOURRURE

$
Nous geran.
tissons un ou-
vrage parfait
pour aussi bas
que

Notre méthode de l'atelier à ls por-
teuse rend cela possible. Fourrure et
tissu uupplémentaires (si c'est pos
sible) fournis au plus bas prix.

Dworkin Furs
256, rue Rideau. 24213 ©   

Wallace.

M. Davies a finalement déclaré
qu'avec l'aide de journalistes de
ses amis il avait fait une enquête
sur la façon dont on enseigne
l’histoire dans les diverses pro-
vinces au pays. Il déclare avoir été
surpris de la variété des manuels
en usage et de la façon différente
dont on traite des points impor-
tants de notre histoire.

C’est le sénateur T.-D. Bouchard,
libéral de Québec, qui a ajourné le
débat à cet après-midi.

 

 

Costume boléro
 

   
La mode du jour, le gilet court

à taille amincissante porté sur
une jupe avec taille ajustée.
Le no 3671 dans la taille 15

(33) exige 358 vgs d'un tissu de
35 pcs pour lc gilet et la jupe.
Le no 3646 se présente dans les

tailles 10 à 40. La taille 16 exige
2 vgs d’un tissu de 39 pcs.
Envoyez 20c pour le patron et

tous les détails.
Le prix du patron est de 20 sous

celui du livret de mode est de 15
sous, soit 35 sous pour les deux.
Pour faire remise N'ENVOYEZ
PAS D'ARGENT PAR POSTE, de
préférence des bons de poste.

Ecrivez lisiblement votre adresse
et le numéro cu style. N'oubliez
pas de mentionner la taille que
vous désirez.

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes. Journal “Le
Droit”. :

 

  
  

l'opportunité'

Sur la proposition du leader du
gouvernement, le sénateur J, H.
King, cinq sénateurs ont été nom-
més au comité conjoint spécial de  nes pour la revision des problèmes
que pose la situation du siège du!

Les cinq sénateurs sont les hons.
A. B. Copp, libéral du Nouveau-
Brunswick; Norman Lambert, libé-
ral d'Ontario; Antoine-J. Léger,
conservateur du Nouveau-Bruns-
wick; J. J. Stevenson, libéral de
Saskatchewan; et Gerald V. White,
conservateur d'Ontario.

Les crédits de guerre
Le sénateur King a annoncé que

la Chambre des Communes aura
probablement terminé l'étude des
crédits de guerre jeudi ou vendre-
di, et que le Sénat commencerait
l'étude de ce bill immédiatement
après.
La Chambre haute a adopté en

deuxième lecture un bill de cré-
dits partiels de $46,331,283. Cinq
bills de divorce ont été passés en
seconde lecture et dix autres ont
subi le stage de la premiére.
Le Sénat se réunira de nouveau

cet aprés-midi.

M. le curé Racette

de Yerner donne une

magnif. causerie
SUDBURY, (Ont), le 30.

(D.N.C.) — Dimanche soir, la pa-
roisse de Verner, sous la direc-
tion de M. le curé O. Racette,;
célébrait la fête des méres.’ Pour;
la circonstance, la Société histo-)
rique du Nouvel-Ontario aïdée de,
quelques artistes de Vernir, orga-
nisa la réunion.

M. le curé O. Racette donna;
un éloquent historique de la pa-|
roisse qu'il dessert depuis 1914,

 

 
guay, de Sudbury.

ouvert par la venue du Canadien|
Pacifique rn 1883. Les Pères
Oblats furent les premiers à faire
les missions dans cette nouvelle
colonie située dans la cuvette du
lac Nipissing. Mais Mgr Jamot|
demanda les RR. PP. Jésuites
quelque tmps aprés et ce fut le
R. P. Jean-Baptiste Caron, si,
aidé du R. P. Louis Côté, s.j. qui,
desservit les premiers Colons;;
d'autres missionnaires de la Com-'
pagnie de Jésus, les RR. PP.
Hudon, Santerre et Devine desser-
virent cette mission jusqu'en 1895,|
{alors qu'un premier prêtre sécu-
i lier, M. l'abbé Desaulniers fut curé
jusqu’en 1897, pour être remplacé
par M. l'abbé Langlois qui cons-|
truisit le premier presbytère, en
1902. M. l'abbé A. Lécuyer, au-
jourd'hui Mgr Lécuyer, de Stur-'
geon-Falls, remplace le Père Pi,
cotte qui n'a passé que quelques
mois à Verner ayant remplacé M.
l'abbé Langlois.
En 1914, M, l’abbé Racette. jeune

prêtre plein de zèle apostolique et |
de patriotisme remplaça Mer Lé-
cuyer et demeura toujours à la
tête de ses loyaux fidèles, leur in-,
culquant l'amour de la religion,
de la langue et du sol.

L'historien fit remarquer que la’
première chapelle fut construite
en 1890, et l'ouverture se fit par’
la célébration de la messe de mi-!
nuit. Mais en 1902, Mgr Lecuyer
entreprit la construciton de la ma-,
gnifique église d'aujourd'hui et la
bénédiction solennelle de la pierre;
angulaire fut célébré. En sept.
1917, M. le curé Racette, qui s'in- |

| téressait a l’éducation religieuse
et éducationnelle de ses enfants
réussit à avoir les RR. SS. Grises.
enseignantes. L'année
grâce à son indomptable courage,|
la première école séparee était!
fondée: elle n'avait que quatre
classes et en compte sept actuelle-!

ment. Les travaux de notre zélé,
compatriote portérent d’inesti-
mables fruits puisque cette belle
paroisse a donné trois prêtres,|
trente-six religieuses et soixante-!
dix institutrices. |
En 1929, M. le curé fit cons-

truire une grande salle paroissiale :
en 1938, il logea les RR. SS. Grises |
dans un couvent moderne.

Le R. P. Racette rappela les évé-:
nements de la vie civile et éco-,
nomique, entre autres l'installation
du premier conseil de Verner en
1895, dont Magloire Ménard fut
le premier maire. Le curé a com-
pilé des statistiques sur la valeur
immobilière de la paroisse qui sp
chiffre à la somme d’au delà d’un
million de dollars, sans compter
les huit écoles de campagne, les;
systèmes d'électricité et d'eau.
Verner est donc l’une des paroisses
les plus prospères du Nouvel-Onta-
rio et la pius prospère du diocèse. '

Mile Germaine Côté:
Mile Germaine Côté, institutrice

de Verner, depuis neuf ans, et fille
du premier colon de Verner, Paui
Côté, donna un travail exquis et
approfondi sur les débuts Ce sa
paroisse natal”, appuyant surtout

les beautés et les richesses du
sol et demandant à ses compa-
triotes de Verner d'y rester atta-
chés, d'y cultiver la terre des an-
cêtres et d'y nourrir après avoir
rempli les devoirs de citoyens re-
ligieux et patriotes.

Autres orateurs:
Le R. P. Guy Courteau, S.J., rec-

teur du Collège Sacré-Coeur, re-
mercia les orateurs, la petite cho-
rale, sous la direction de M. l'abbé
F. Blais. ainsi que l'auditoire, qui
remplissait la salle.

J.-P. Léonard, de Sudbury, lut
le rapport et le R. P. L. Ca
dieux, SJ. vice-président de Ia
Société historique, ajouta quelques’
mots de remerciements, s'adressant|
surtout aux nombreux membres,
de la Société qui s'étaient rendus

  

Ma Chambrehaute et desCommu-};—

gouvernement canadien à Ottawa. Ë 

| O0. Campeau, de Sturgeon-Falls, A.

| 1ée a Buckingham, par

  

Hg
Le sergent d'état-major CHES-

TER-BOMBERRY, 34 ans, a été
accueilli à son retour chez lui par;
la bande Tuscarora et Jes Indiens
des Six-Nations. L’élégant Mohawk
de 6 picds, a gagné la médaille de
l'Air ornée de huit feuilles de
chêne, ‘pour ses 50 envolées au-
dessus de l'Europe.

 

 

de Sudbury, Sturgeon-Falls et
Warren.
Le Dr Tanguay, président, pro-

fita de la première occasion où la
Société siégeait devant le public
pour faire remarquer que ! So-
ciété historique du Nouvel-Ontario
fait l'orgueil de tout le Canada
français, car elle est une institu-
tion essentielle pour inscrire l’his-
toire des petits comme des grands
héros; elle sort de l’oubli de faits
inédits; elle place à la vue du
grand public des incidents et des
récits héroïques, poussiéreux, pour
les faire resplendir à la face du
monde. '

Grâce à la générosité du R. P.
O. Racette, les dames de Verner
servirent un agréable goûter aux
membres de la société parmi les-
quels on remarquait, outre ceux
plus haut mentionnés, M. le curé
Prieur, de Field, MM. les abbés

— Er

Énoncé des avantages de l'Association
des fonctionnaires

SHERBROOKE, le 31. — Dans

une causérie qu'il prononçait au

premier diner du “groupe des

Cantons de l'Est” des fonction-

naires de la ,rovince, le Dr Jac-

ques Archambault, ingénieur chi-
iste, de Montréal a fait ressortir
les nombreux avantages que l’Âs-

sociation des Fonctionnaires de la

province, dontil est le président”

général, a obtenus pour ses mem-

bres, depuis sa fondation en dé
cembre 1942.
Parmi ces avantages, le Dr Ar-

chambault a mentionné la pension

à tous les ‘fonctiornaires de la
province, le boni de vie chère, la
Commission du Service civil, une
augmentatnion globale de salaire

de $3,000,000, l’an dernier, la re-

connaissance du droit d'ancien-
neté quand il y a vacance à rem-
plir dans le service civil, etc. ;

L'Association des Fonctionnai-
res de la province a aussi deman-
dé et compte obtenir dans un ave-

Inir assez rapproché une reclassifi-
cation générale de tous les em-

plois et une nouvelle écheile dé-

finitive des salaires, pour rem-

placer celle de 1925, tombée en
désuétude.
Ce diner-causerie, auquel le Dr

Archambault parla des origines de

l'Association des Fonctionnaires

de la province et des nombreux

avantages qu'ont tous les £onc-

tionnaires de la province d’en fai
re partie, était sous la présiden-

ce de M. Louis-Philippe Brous-

seau, président du “groupe des

Cantons de l'Est”, qui présenta le

conférencier. Ce dernier fut re-

mercié par M. Alphonse Lague,
vice-président du “groupe
Cantons de l'Est”.

Adressèrent aussi la parole:
MM. Emery Fortier, directeur de
l’Association internationale du

représentan. de l'Association des

Sherbrooke, et M. Roger Dion,
président dc l'Association des Po-
liciers-Pompiers de Sherbrooke.

Depuis l’existence de l’Associa-
tion, “le gouvernement s’est mon-

des‘

Employés de l’Hôtel de Ville de à

de ia province

Causerie du Dr Jacques Archambault

 

tré généreux envers les fonction-

naires de la province, meme sil

n'a pas enco.e donné touie sa me-

sure”, dit le Dr Archambault qui

ajoute que “depui. 1940, nous
avons appris à penser cnsembie
et à nous umr pour être pius
forts”. i

L'Association des Fonctionnai-
res de-Is-prow : rase
tement 3,300 membres et espe:e
en grouper 4,000 avant la fin de

l'année.
L'Association compte aussi deux

filiales: ceile des Cantons de l'Est
et celle de St-Hyacinthe.- Cette se-
maine, elle verra s'en fonder une
autre a Hull et elle croit qu'avant
la fin de l’année il s’en fondra une
quatrième aux Trois-Rivières.
Et peut-être un jour, dit le Dr

Archambault. ‘verrons-nous se
fonder une filiale de l'Assoc:ae
tino des Fonctionnaires de la pro-
vince, à Québec même”.
+

MAYONNAISE
euf

thé de moutarde
. thé de sel .
e c. à thé de poivre

1 c. à thé de sucre
1 tasse d'huile à salade
3 c. à table de vinaigre

Battre l’oeuf, y ajouter gradue?!-
lement les ingrédients secs mélés
ensemble, ajouter la moitié de
l'huile, 1 c. à table de vinaizre,
puis d’autre huile et continuer
ainsi en alternant l'huile et le vie
naigre jusqu'à ce que tout soit
incorporé. Battre continuellement.
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placement, Alexandre Lafontaine,|; on  
  
  Plouffe, Bradley, A. Vaillancourt,

tous anciens vicaires de Verner;
les avocats Lacourcière et Landre-;

sous la présidence du Dr R. Tan-| ville MM. P. Lebel, L. Gauthier, :
Comme tous F. Ricard, H. Charette, le caporal,

les villages et toutes les villes desi E. Chiasson, Mmes L. Gauthier,
environs de Sudbury, Verner fut: G. Legris, L. Landrev.lle, Mlles

Y. Charette et A. Laferrière.
ep

N.-D. delaSäleite
 

NOTRE-DAME DE LA SALET-
TE, (Qué.), le 30. — (D.4.C) —
Environ vingl-deux  cuilivateurs
ont donné leur adhésion et se sont
assurés dans la compagnie Mutual

contre les incendies dont le siège
sccial est à Angers. M. Henri Rou-
thier en est le président et M.
Henri Girouard secreta.re-treso-
rier.

Assemblée:
Mardi dernier, eut lieu au pres

bytere, une assuinuice du cercie
oi-Georges, sous la presidence con-
Joipte ae MM. les agin:umes Mi-
chaud et Morency. Fiu.:eurs nou.

inscrits, ,
MM.

veaux membres se sont
Les coniérenciers étaient.
Michaud, Morency et Lavoie, agro-
nomes,

Décès:
Mme Joseph Comtois, née Marie-

Jeanne Lapointe est decedee ces
jours derniers à sa demeure a
tiinclay, New-Yorx. Nauve de N.- jf
D.-de-la-Salette, elle laisse plu-
sieurs parents dans notre pal'ois-
se. dont une soeur; Mme Joseph
Hart.

Notes locales:
M. le cure Paquetie était pré-

sent a la bencdicdon de la grotte
erigee en l'honneur de Noire-!
Lame-de-Lourdes, à Masson. ‘
Mme John Theriault est allée

rendre visite à son fiis M. Damuen
Boisvenu, 4 ‘Limmins, où elle sé-
journera quelques semaines.

M. ct Mine Jean-Baptiste Laion-
de, de Mine de Mica, ainsi que

suivante, Mme Delphis Boucher ont fait un:
voyage d'aftaires en ville, la
maine dernière.
Dimanche dernier, Mme Delphis

Boucher a reçu la visite de ses
enfants: Mme Emery Daoust, de

se-

Masson. et Mile Delphina Boucher, !
de Buckingham. |

Unc hgréable réunion de famille
eut lieu, dimanche dermer, chez
M. e Mme Elie Deslauriers a
l'occasion de la visite de leur fils,
le soldat Mazona et de M. et Mme
Oscar Lamoureux, de Gatineau, et|

de Mlle Lucia Deslauriers ACCOm|
Richard,
de quel-

pagnée de M. Maurice
tous deux de Montréal, et
ques autres invités.

M. et Mme Emile Charrette de
N.-D.-du-Laus se
quéreurs de la

 

sont portés ac-’
propriété de M.!

Henri Hart et sont maintenant,
installés avec leur famille dans:
leur nouvelle demeure. !

M. et Mme Damicn Beauseigle
sont allés à Ottawa, en fin de se-!
maine. !

Mlles Isabelle Lapointe, d'Otta-
wa, ainsi que Laure, inst. à Val-
des-Bois ont passsé la fin de se. |
maine dans leur famille.

Mlle Laurette Larocque est al-
affaires,

ces jours derniers. |
{

Mlle Rachel Larocque, institu.
trice, à Val-des-Bois, était chez elle
dimanche, et a fait un voyage en
ville avec ses parents.

MM. Georges Deslauriers et
Claude Chartrand qui étaient hos-
pitalisés à Hull depuis quelque|
temps, sont attendus dans leur fa-,
mille. |

 

Ont également passé, la fin de.
semaine chez leurs parents, Milles;
Laure St-Amour, d'Ottawa, Colom-
be St-Amour, de Buckingham, et,
M. Yvon Morissette, du
d'Oka.

Huit dames de notre paroisse
ont déjà donné leur nom pour,
suivre les exercices de la retraite. (
fermée du 6 au 9 juin à la maison
du Sacré-Coeur à Hull. L'organisa-
trice s'attend à en recruter plu-|
sieurs autres. |
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de jeu pour fillettes

   

 

    
  

  

 

     

  

    

   

   
     

  
  
   
      
      

      
       

   
  
  
    
  
    

    

| De coutil bleu marine. Salo-

pettes de jeu, bavette et bre-

$139

’JERSEYS
de coton pourfillettes

Jerseys de coton sport à

rayures vives; encolure mari-

ne et manches courtes. Tail-

les 8 à 14.

79

yy+
r

bain

gorge

32 à

 

8Nouvelles
ROBES ESTIVALES

pour Dames

Venant d’être reçues}

Chics robes d'été, genre

torse, princesse, se bou-

tonnant en avant, tailleur

| ou deux pièces. Avenantes

et ravissantes.

65
Seersuckers rayés et qua-

drillés toile aéro

. . Quingan rayé ou qua-

driilé . . . crêpes impri-

més. Teintes: bleu, brun,

rouge, vert, marine, tan,

Tailles pour fillettes, jeu-

nes filles et dames.

 
+JE

CAPLAN’ ;

telles croisées. Tailles 8 à 14. -

; Costumes de bain:

  

 
tout laine pour dames ç

Costumes pour l’azrémont de votre ©

Faciles à mettre. Haut soutien- «
et panneau en avant. Tales

40. |
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Un aplendile assortiment
de tricots jacquard æa'-
vénié:, Couirirs: roize,

poudre, maïs, vert, etc.
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Le Droit
’ L’avenir est à ceux qui luttent”
 

Journal indépendant en politique et
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Les élections en Saskatchewan

Un journal anglo-canadien du Ma-

nitoba remarque que ce qui s'est passé

dans les élections complémentaires de

cette province l'an dernier se renouvelle

d'une façon plus marquée dans les pré-

sentes élections provinciales en Saskat-

chewan. “Le gouvernement, écrit-il,

fait de vigoureux efforts pour limiter

la discussion aux problèmes provin-

ciaux. La C.C.F., de son côté, joue prin-

cipalement sur les questions fédérales

qui n'ont rien du tout à faire dans

l'élection.”

Cette façon d’agir, de la part de l'op-

position et du parti au pouvoir en Sas-

katchewan, n’est pas une innovation

dans la politique canadienne.

Les principales élections provinciales

tenues au Canada, depuis le commence-

ment de la guerre, se sont faites en

partie sur des questions fédérales.

Quand, en octobre 1939, M. Maurice

Duplessis, leader de l'Union nationale,

en appela au peuple seulement après

trois ans de pouvoir, les élections se

firent principalement sur la politique

de guerre de MM. King et Lapointe.

L'ancien ministre de la Justice et tous

les ministres fédéraux du Québec entrè-

rent dans la lutte contre l’Union natio-

nale. M. Duplessis tenta inutilement de

limiter la discussion aux problèmes pro-

vinciaux. Ce fut peine perdue. Le gou-

vernement de l'Union nationale fut dé-

fait.

En 1943, c'était au tour de l'Ontario
à tenir une consultation populaire.
Affaibli par des dissensions intestines,

le parti libéral, conduit par M. Nixon,

fut renversé sous la poussée des conser-

vateurs progressistes et de la C.C.F. Là
encore, la campagne se fit, dans une

mesure importante, sur des questions

fédérales. Les libéraux, cette fois, cher-

chérent à ramener exclusivement la

discussion aux questions provinciales.

Mais leurs adversaires la  portèrent

également sur les questions fédérales.
Méme avant la guerre, les questions

fédérales ont joué, dans plus d'une

élection provinciale au pays, un rôle
important. Ce qui se passe donc en
Saskatchewan n'est pas autre chose que

ce que tous les partis politiques

ont pratiqué dans le passé selon leurs

intérêts du moment. C'est bien ainsi

que l'entendent tous les principaux par-

tis politiques fédéraux. Maints dépu-

tés fédéraux de la C.C.F.. du Parti con-

servateur progressiste, du Parti libéral,

participent ou participeront à la pré-
sente campagne. Tous reconnaissent

que le résultat du scrutin tenu en Sas-

katchewan le 15 juin prochain aura une

importante répercussion sur les pro-

chaines élections fédérales, comme le

résultat des élections provinciales tenues

en 1943 en Ontario en auront une.

L'idéal serait que les domaines pro-

vincial et fédéral fussent bien tranchés.

Des élections provinciales devraient

être des élections provinciales, et des

élections fédérales, des élections fédé-

rales. Dans les premières, on devrait

juger du gouvernement provincial sur

son administration bonne ou mauvaise
de la province; dans les secondes, les

votants devraient se prononcer sur
l'administration du gôuvernement fé-

déral d'après sa propre valeur, sans y

mêler les questions provinciales qui
r.'y ont aucun rapport.

Mais les partis politiques, pour leurs

intérêts propres, ont manoeuvré autre-

ment. Les mêmes partis briguent la

faveur populaire dans le domaine fédé-
ral et dans le domaine provincial. La
piupart du temps, ils n’ont qu’une com-
mune organisation ou, si elles sont dif-

férentes, elles travaillent très intime-
ment à l'avancement des intérêts du
parti sur les terrains provincial et fé-
déral. Le mot d'ordre de ces partis,
c’est d’appartenir au même groupe po-
litique au provincial et au fédéral et
de suivre le parti dans sa bonne ou sa
mauvaise fortune en l’un comme dans
l'autre, Les partis fédéraux principale-
ment cherchent à s'implanter solide-
ment au pouvoir dans le plus grand
nombre de provinces qu'ils peuvent, afin
d'arriver ensuite plus facilement à la
direction du pays ou, s'ils y sont, de s’y
maintenir.
Nous nous étonnons que les partis

Au pouvoir dans les provinces, de quelle
couleur politique qu’ils soient, pro-
testent contre ce mélange des questions
fédérales et provinciales aux élections
de province, lorsque la chose peutleur

nuire, mais qu'ils n'hésitent pas à y re-
courir, quand cette tactique peut leur
servir, Les partis politiques récoltent
les fruits de la situation qu’ils ont créée

et maintenue.
Il y aura, cette année, également des

élections générales dans la province de
Québec, Ce qui s'est passé dans cette
province en 1939, en Ontario en 1943,
dans les élections complémentaires pro-
vinciales au Manitoba l'an dernier et
dans la présente consultation populaire
en Saskatchewan se répétera, une fois

de plus, dans les élections provinciales
du Québec.

Camille L'HEUREUX.

Le gouvernement fédéral ef les
fêtes d'obligation

 

Au cours de la seance du 20 mai, à
l'Assemblée législative de Québec, M,

Godbout a déclaré qu'à la suite des re-
présentations faites par le gouverne-

ment de Québec on a chômé le jour de
l'Ascension, dans tous les bureaux fé-

déraux de la province.
Cette déclaration a de quoi nous

surprendre, car elle contredit les infor-

mations que nous possédons d'autres

sources, De plus, le jour où le gouver-

nement fédéral se conformera aux lois

de la province de Québec et reconnaîtra

aux fonctionnaires de cette province le

droit de chômer les jours de fêtes d’o-

bligation, il devra logiquement étendre
son autorisation à tous les fonctionnai-
res catholiques du pays et revenir à une

ancienne coutume abandonnée il y a
quelques années, alors que les bureaux
de l'administration fédérale étaient fer-

més dans tout le pays les jours de l'Epi-

phanie, de l'Ascension, de la Toussaint
et de l'Immaculée Conception. Or, rien

de tout cela ne s'est encore produit.

M. Godbout prétend que tous les bu-

reaux fédéraux de la province de Qué-
bec ont été fermés le jour de l'’Ascen-

sion. Il n’en est rien. Les fonction-

naires fédéraux québécois ont dû tra-
vailler le jour de l’Ascension comme les
autres jours de l'année, ainsi qu'en font

foi plusieurs lettres parues dans le

“Devoir” du 26 mai.

Un fonctionnaire de la Commission

des prix et du commerce en temps de

guerre déclare que tout le personnel

des bureaux de Montréal a été obligé

de travailler. Il cite l'avis officiel qui

a été adressé à cette occasion à tous les

chefs de bureau et qui accordait une

heure et demie de grâce aux fonction-

naires ‘qui désiraient aller à l’église

jeudi matin”.

Un correspondant de L'Assomption

écrit: “Dans notre localité, les em-

ployés d'1 bureau de la Ferme Expéri-

mentale relevant du ministère fédéral

de l'Agriculture ont travaillé le jour de
l'Ascension”.

Un autre fonctionnaire proteste

contre l'assertion de M. Godbout et

soutient, preuves en main, qu'il n'y a

pas eu chômage — dans les bureaux

québécois de l’administration fédérale.
Il cite l'avis que les fonctionnaires fé-
déraux à Montréal ont reçu à cette
occasion. Cet avis, daté de Montréal,

comprend les instructions reçues d’Ot-

tawa et est rédigé en anglais.

Nous ne pouvons pas dire que tous
les bureaux de l'administration fédé-
rale dans la province de Québec sont
restés ouverts le jour de l’Ascension,
mais nous pouvons certainement affir-
mer qu'ils n’ont pas tous été fermés.

La question de l'observance des fêtes
d'obligation dans les bureaux de l’ad-
ministration fédérale est loin d’être
réglée,

Des groupes beaucoup moins impor-
tants que les catholiques, qui forment
43 pour cent de la population cana-
dienne, obtiennent sans difficulté, du
gouvernement fédéral et de l'autorité
militaire. la permission d'observer Sidè-
lement leurs fêtes religieuses. Po.r-
quoi les catholiques canadiens ne jou
rient-ils pas de la même considéra-
tion? Et ces catholiques, dans un
mouvement concerté, ne pourraient-ils
pas parvenir à exiger le respect de leurs
droits?

Ch.

AU JOUR LE JOUR

Le 16 mai, l'un de nos compatriotes
du Manitoba se présentait au bureau de
poste de Sanford. Il demanda à la
personne qui était en charge de bien
vouloir recommander une lettre à
l'adresse des “Oeuvres de guerre des
Français des Prairies.” Elle demanda
de traduire en anglais l'adresse qui se
trouvait sur l'enveloppe. Nous laissons
la parole à ce compatriote: “Je répon-
dis qu'il s'agissait d'une “French
Branch of the Red Cross”. Ce qu'elle
écrivit probablement sur l'enveloppe.
Tout en remplissant ia formule des
lettres recommandées elle me fit la
morale. Elle m: dit entre autres cho-
ses qu’elle n'avait pas à apprendre le
français et que si je tenais à adresser
mes lettres en français je devrais en
traduire le texte en anglais. Je m'aper-
çus alors qu’il y avait plus d'imperti-
nence et d’intolérance que d’ignorance
et JE LUI FIS REMARQUER QUE LE
FRANÇAIS ETAIT OFFICIEL DANS
NOTRE PAYS. Elle répliqua: “MAYBE
IN SOME PARTS OF CANADA, 3UT
NOT IN THIS POST OFFICE”,

Cette lettre a été publiée dans la
“Liberté et le Patriote” de Winnipeg,
qui regarde l'attitude de la maltresse
de poste comme une impertinence into-
lérable. Le rédacteur de ce journal
écrit: “Nous soumettons le cas au Di-
recteur des Postes au Manitoba. Si Mme
Cameron ne rétracte pas ses imperti-
nences, nous sommes décidés de porter
l'affaire plus loin’ Le français est
langue officielle dans tout le Canada.
Personne ne devrait pouvoir l'oublier
impunément.

adito
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L'ACTUALITE

Le mois du Sacré Coour
  

L'Eplise consacre le mois de juin au
culte du Sacré Coeur de Jésus. En mars,
elle nous invitait à prier le père putatif
de Jésus; en avril, elle nous pressait de
nous arrêter aux graves scènes de la
rédemption, puis, en mai, mois de re-
nouveau, elle nous conduisait à Marie,

co-rédemptrice. Et voici qu’elle orne ses
autels en l'honneur du coeur adorable

du Fils. La prière, sur les lèvres chré-
tiennes, n’a donc aucune occasion de se

taire; chaque ‘jour, chaque semaine,
chaque mois, la liturgie catholique di-
rige les intentions de ses trois cents mil-

lions de sujets. Ce faisant, l’Eglise prou-
qu’elle connaît bien le pauvre coeur hu-

main, toujours tendu vers l'amour,
mais hélas porté à délaisser l’essentiel

pour l’accessoire et le devoir pour le

plaisir. Voilà pourquoi en cette saison
de molles chaleurs, elle appelle avec ins-

tance ses fils à la pratique de la vertu
de force et de piété. Quand déjà les
corps fatigués veulent fuir de nouvelles
fatigues et aspirent même à de périlleu-

ses heures de repos, cette Mère qui ne

manque ‘jamais à sa mission rappelle
sans cesse que la vie sans l’assistance

divine est vide et malheureuse, et que
seule la prière lui donne cette bienheu-
reuse assistance. Tenir cette conduite,

c’est réaffirmer la nécessité de la prière.

Que l’homme ait un besoin constant

de Dieu, de ses lumières, de sa force, de

ses consolations, qui de nous ne a
éprouvé? Les hommes en apparence les
plus insensibles ou les plus orgueilleux

sont travaillés par cette pensée que Dieu

mène tout avec une souveraine bonté
et une souveraine puissance, et que la

seule attitude qui leur convienne en dé-

finitive, c’est le retour cordial au Pére

commun, pour les uns, et pour les au-

tres, l’aveu de leur secrète misère. Foi

et humilité sont pourtant, qu’ils l’igno-

rent ou non, les deux portes du ciel. A

ceux qui déjà tendent l'amour de leurs

coeurs vers le Créateur et Maitre de tou-
tes choses, revient la parole de sainte
Thérèse d’Avila: “Les gens d'armes, par-
mi villes et campagnes, bataillent, mais

c’est le Seigneur qui accorde la victoire
à la supplication de deux mains frêles,
levées vers le cciel pour lui offrir l’ho-
locauste d’un coeur pur et mortifié.”

Nécessaire, oui, et comme c'est naturel
de prier, depuis que nous avons reçu le

texte de la plus excellente des prières, le

Pater, qui faisait écrire à Ernest Psicha-

ri: “Notre Père. Parce que Dieu, c'est
le Père, c'est notre Père. C’est le Père

qui nous aime, qui à confiance en nous,

Qui nous laisse les coudées franches, qui

nous veut libres et joyeux. Ainsi toute

notre force est-elie dans ce “Notre Pè-

re”. Comme il avait raison, ce prédica-

teur qui disait récemment à des retrai-

tants: “Vous ne priez pas souvent, par-

ce que vous ne pensez pas souvent que

Dieu est d’abord “Notre Pére ...”

Aucun mois religieux ne semble y in-

viter plus sincèrement et plus spontané-

ment que le mois le juin. N’est-ce pas le

mois du Sacré Coeur, le mois où par
l’Apostolat de la Prière, comme par les

autres mois mais en celui-ci avec une

instance particulière, c’est notre devoir
d'offrir au Coeur offensé une répara-
tion de tous les instants, une offrande

ininterrompue de nos personnes, avec
nos pensées, nos actions, nos prières, nos

souffrances et nos joies? Nous célébrons,

cette année, le centenaire de l’Apostolat
de la Prière; de quelque manière que ce
soit, fut-ce dans lintimité de notre vie

chrétienne, nous devons faire plus que

par les années passées.

Faut-il ajouter qu'avec la fondation,
il y a à peine un an, de la fédération

diocésaine des Ligues du Sacré Coeur, il

est juste de s'attendre à une extension

considérable de la pratique des “mois

du Sacré Coeur’, tout comme il est d'u-
sage pour le “mois de Marie”. Les petits

sacrifices commandés par ce ‘mois du
Sacré Coeur” vaudront, croyons-nous,
autant que les journées officielles de
prières commandées aux fins d'obtenir
le triomphe de nos armes. Par le nom-
bre successif de bonnes oeuvres quoti-
diennes que ce “mois” ne manquera pas

de susciter, nous pouvons espérer que le

Coeur aux miséricordes infinies se lais-

sera, enfin, fléchir. Et qu'à la veille de
l’hécatombe qui se prépare, sa protec-
tion s’étende sur ceux qui devront n'en
jamais revenir. Car, tout laisse croire
que le mois de juin 1944 sera le mois

des plus grandes épreuves. A nous, de

faire qu'il soit en même temps le mois
des plus grandes grâces.

VIATOR

 

EPHEMERIDES DU “DROIT”

ILY A VINGT ANS

LE 31 MAI 1924

S. S. Pie XI déclare que l'année 1925 sera

regardée comme une Année sainte.

Le village de Gracefield est dévasté par

un incendie,

John D. Rockfeller donne un million de
dollars pour la réfection du toit de la cathé-

drale de Reims.

Le conseil des ambassadeurs répond à
l'Allemagne que les Alliés décideront eux-
mêmes quand il sera temps de transférer le

contrôle des armements de l'Allemagne à la
Société des Nations.

Nos compatriotes de Pembroke continuent
de faire de gros sacrifices pour maintenir
leur école bilingue.

L'église de South Indian est completement

détruite par le feu.

M. l'abbé S. Côté, curé de Chelmsford,
célèbre le vingt-cinquième anniversaire de son
rdination sacerdotale.

Une nouvelle crise politique éclate en Alle-

magne. Le. cabinet Stresemann démissionne.

Le chancelier Marx accepte de former un
nouveau ministère,

i

 

 

En feuilletant
les journaux  
 

L'EVENEMENT JOURNAL —
Un vent de folie souffle sur les

grands centres d'Amérique avec

une orgie de dépenses sans précé-

dent dans l’histoire; la guerre re-

trouve ses profiteurs qui se gor-

gent de jouissan-

. ces; une revue
Déluge de vo ;
—_— américaine en eta-

dépenses le les extrava-
‘gances. Les
grands magasins

de New-York, les restaurants chics,

les clubs de nuit font des affaires

d’or en dépit de tous les impôts

et de toutes les restrictions; un

jeune officier, revenu de la ligne

de feu de la Nouvelle-Guinée, en-

tre au bar d’un club à la mode et

commande quatre consommations

à ses invités et exhibe un billet

de $100 et refuse ostensiblement

deprendre la monnaie qui lui re-
venait; un grand restaurant n'hé-

site plus à afficher sur son menu

régulier des hors-d'oeuvres a $4.50

la portion, du canard de choix a

$10, du cognac a $5 le verre; un

tailleur annonce des complets

d'homme à $150 et ne peut suffire

à remplir les commandes; les ma-

gasins exhibent des fourrures de

luxe à $20.000 le manteau, des

colliers de diamants à' $100,C00,

des robes de soirée à $1,000 et ils

trouvent des acheteurs. Il n'y a

pas d’apaisement à cette fièvre, à

cette prodigalité; des officiers se

procurent des bracelets d'identili-

cation en or et en platine jusqu'à

$350 et $400 chacun, l'on se paye

du caviar a $20 la livre, des sou-

pers fins a $30 le couple, du cham.

pagne dans les dancing a $25 la

boutrille; un directeur d'hôtel a

pu écouler quelques caisses de

vieux vin Perrier-Jouet qui me-

naçait de sûrir à $1.50 le verre; un

marchand a déboursé sans sourcil-

ler $100 pour une bouteille de

fine Napoléon 1812 et $15 la bou-

teille pour du madère authentique.

Le jour où le gouvernement im-

posa une surtaxe de 30 pour cent

sur les clubs de nuit, i] y eut une

telle affluence aux etablissements

les plus réputés de New-York et

de Chicago que les directeurs ont

da doubler leur personnel pour ré-

pondre à l'affluence des clients.

Les autorités se preoccupent. avec

les citoyens bien pensants, de ce

débordement de folles dépenses,

de ce gaspillage qui dissipe les

ressources de la nation: mais elles

restent impuissantes à les endi-

guer.

* x +

LA TRIBUNE — L'industrie mi-

niere du Canada a été l'une d »

forces les plus puissantes parmi

celles que les Nations Unies ont

rassemblées pour cette guerre, Cet-

te industrie a été

 
Notre en quelque sorte

industrie engagée dans la

7 PE guerre dès le dé-

minière but des hostili-
tés, lorsqu'on ré-

serva pour les fins de la guerre,

surtout celles de la Grande-Breta-

gne et de la France. le gros de

son excédent exportable (environ

90 pour cent de la production des

métaux) de métaux usuels autres

que le fer — cuivre, plomb, zinc

et nickel. La chute de la France

ne diminua point la demande des

produits minéraux canadiens, sauf

pour un moment, car cet événe-

ment vint intensifier les efforts

d'armement du reste des Alliés et

lança les Etats-Unis dans leurs

formidables préparatifs de défen-

se. En réalité la demande s’ac-

erut bien au delà des besoins du

début de la guerre. non seulement

pour les métaux usuels non fer-

reux, mais aussi pour plusieurs

minéraux essentiels qu'on ne trou-

vait antérieurement qu'en faibles

quantités insuffisantes dans les au-

tres pays pour une guerre de cette

envergure et dans quelques régions

rendues inaccessibles par le fait

de l'ennemi.

Une quantité de minéraux plus
grande que jamais a subi au Ca-

nada des traitements et transfor-

mations métallurgiques. Avant la

guerre, notre pays avait déjà créé

une des industries métallurgiques

les plus importantes du monde,

comme prolongement de ses mi-

nes, mais d'énormes agrandisse-

ments et constructions d'usines,

depuis la guerre ont permis de

traiter plus de minéraux, et no-

tamment de minerais métallurgi-

ques.

Cependant, malgré (Gul ce qu'on

a exigé de l'industrie minière du

Canada durant cette période de

guerre, celle-ci poursuit des tra-

vaux de prospection et de deve-

loppement très considérables.

* x x

LE SOLEIL — Deux ministres

anglais ont dénoncé à la Cham-

bre des Communes le journal de
bb. .

Londres qui a lancé la nouvelle

que des prisonniers de guerre

avaient £té assassinés dans un

camp allemand,

. nouvelle qui a

jeu été exploitée par
cruel toutes les agen-

 

ces de presse et

qui a provoqué

des protestations indignées à la

Chambre des Lords. Aujourd’hui,

après renseignements pris à bon-

ne source, les autorités sont en

mesure d'affirmer que cette tra-

gédie a été inutilement et cruel-

lement exagérée. Une déclaration

plus précise sera bientôt donnée
par le ministère de l'information

britannique pour rétablir les faits

En attendant cetie mise au point,
il est bon de rappeler que le dos-

sier de 1'ennemi est suffisamment
chargé. surtout au chapitre des

atrocités commise par représail-

les en pays occupés, sans qu’on

exagère le nombre et la portée de

leur sadisme. Ce n’est pas la lère
fois qu'on .orrige par des rap-
ports officiels, les exagérations

commises par la presse jaune au

sujet des actes reprochés aux Al|-

lemands et aux Japonais, L’im-

pression créée par ces fausses ru-
meurs est de nature à provoquer
des actes regrettables qui ne peu-

vent qu'aggraver les malheurs nés

de l’état de guerre.

* * +#*

L'ACTION CATHOLIQUE

L'idee de glorifier la famille nom-

breuse chemine. Elle est en passe

de devenir une habitude. une tra-

dition. Noble acccutumance vrai-

ment!

. Apres Québec,

Gloire aux Hull, Chicoutimi,
familles c'est Joliette, tout

—_— le diocése de Jo-
nombreuses liette. qui vient

de célébrer le

mérite de ces généreux donateurs

et pourvoyeurs de vie, de ces four-

nisseurs d'ames a l'éternité et de

bras a la patrie canadienne-fran-

caise.

Les réflexions qui passent de

bouche en bouche en de sembla-

bles démonstrations sont l'antidote

contre les ennemis insidieux de la

famille chrétienne, ennemis qui

nous viennent de sociétés déca-

dentes, vermoulues, chancelantes

ou l'on ne voit pius dans l’hom-
me qu'une bête un peu mieux

constituée que les autres—A. R.

 

 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
PIERRE DE ROCHEBLAVE

(1769-1840)

Le 11 avril 1763, Philippe-Francois de Rastel. chevalier de Roche-

blave, épousa Marie-Michel Dufresne, une Métisse d'une grande beauté,

au fort Kaskakia. Pierre de Rocheblave naquit de ce mariage en
1769. Des 1801, il était bourgeois de la Compagnie X-Y, formée sous

les auspices de l'explorateur Alexander Mackenzie, et il avait la direc-

tion de tout le district d'Athabasca. En 1804, il demeura au fort de

I'lle et fut parmi les signataires de la convention par laquelle son
organisation se joignit à la Compagnie du Nord-Ouest.

alors l’un des officiers les plus influents de cette entreprise.

il se posta dans la région des Grands Lacs.

Il devint

En 1810,

“En 1817, raconte le

Père Morice, sa compagnie l'envoya au fort William pour faire arrêter

lord Selkirk qui avait fait saisir ses biens et était entré de force dans
son principal poste. Il fut alors considérablement mêlé à des mesures

agressives qui lui convenaient d'autant plus que, cinq ans auparavant,
il avait servi dans la guerre anglo-américaine, ayant alors commandé

en qualité de capitaine un régiment de “voyageurs” canadiens.

ans après cette campagne (1814),

Deux

il avait été promu au grade de

major des tribus indiennes et des pays conquis, c'est-à-dire de la

région qui fut cédée après la reddition de Michillimakinac.” Il perdit,

cependant, ce grade deux ans plus tard.

Revenu dans l'Est, il se lança dans la politique, se fit élire député

de Montréal-Ouest à l'Assembiée législative. Plus tard, il entra au

(onseil législatif et il fit partie de la commission pour l'érection civile

des paroisses.’

En 1819, à son retour de l'Ouest, il avait epousé Anne-Elmire

Bouthillier, dont il eut deux garçons et cinq filles, au dire de Daniel

Il mourut le 5 octobre 1840, alors qu’il remplissait les fonctions de

membre du conseil spécial, qui avait remplacé, à la suite de la rébel-

lion, la Législature du Bas-Canada.

N.B.—Ncus prions nou lecteurs 4e décourer et de conserver ces hiographies quoti-
diennes. En lee classant plus

- eanadiens. Droits réservée.

tard par ordre aiphabétiqua.
précieux dictionnaire contenant des centaines

ils auront un
d'étides sûr de personnage

* Trois
 

 

   
    
  
  
    

    

épais et peu coûteux créé

marché.

Aujourd’hui, l'excellent café
Chase & Sanborn vous est
présenté dans ua emballage

pour épargner le métal. Il y
a donc là double économie

— meilleur café à meilleur

MEILLEURESAVEUR |
àmeilleurmarché!

 

  

Entre Canadiens de donne volonté

Les exercices physiques s'imposent
Le Conseil national d'aptitude

physique a tenu un congrès de

deux jours dans la ville d'Ottawa,

la semaine dernière.

Peu renseigne encore sur ce

qui s'est passé au cours de cette

rencontre des représentants des

provinces canadiennes autour

d'un programme d'exercices phy-

siques, j'espère en connaître bien-

tôt un peu plus long et de voir ce

qui peut paraître applicable en

notre province.

Mais d'ores et déjà, il convient

d'affirmer le principe qu'après la

guerre, il faudra familiariser da-

vantage notre jeunesse avec les

exercices physiques, afin de lui

assurer une vie plus heureuse et

mieux remplie. Un programme

d'exercices physiques est devenu,

certes, une nécessité pour l’indi-

vidu et pour la société.

Quand je vois mes jeunes con-

temporains se passionner à pro-

pos d'une grande joute interna-

tionale de hockey ou de balle au

camp, je regrette que tant d'éner-

gies s'agitent en pure perte, et je

souhaite qu’un jour, dans ma pro-

vince, on parle un peu moins fé-

brilement des records établis par

des inconnus et on se préoccupe

davantage du niveau moyen de la

vigueur physique chez mes com-

patriotes.

Pour cela, c'est tout un pro-

gramme d'exercices physiques ap-

propriés qu'il faudrait réaliser.

Les gouvernements, les conseils

municipaux, les commissions sco-

laires et tous les hommes in-

fluent devraient être dans le mou-

vement.

Quand je parle ici d'exercices

physiques, je ne veux pas dire les

exercices militaires, mais des

exercices conçus en vue du déve-

loppement physique de l'organis-

me et de la bonne discipline de

l’esprit comme de la volonté.

Quand nous aurons gagné cette

guerre et abattu le militarisme

allemand coupable des deux guer-

res de 1914 et de 1939. espérons

que le monde pourra vivre plus

de vingt-cinq ans, cette fois, sans

se voir entraîné dans une tuerie

générale. Si nous voulons sincère-

ment la paix, nous devrons, après

la guerre, désarmes les nations

belliqueuses et réduire nos pro-

pres armements au strict mini-

mum nécessaire en pays civilisé.

En revanche, les exercices phy-

siques, oeuvre de paix et de santé

nationale. devront entrer davan-

tage dans nos moeurs. ’

Il est facile de prévoir qu'après

la guerre, même si les gouverne-

ment réussissent, comme nous

l'espérons, à prévenir tout chôma-

ge chronique, la population jeune

et adulte jouira de loisirs subs-

tantiels. Les progrès scientifi-

ques. techniques et mécaniques

réalisés a l'occasion de la guerre

augmenteront, en effet, la pro-

ductivité de notre économie natio-

nale au point que, bon an mal an,

cent hommes accompliront proba-

blement l'ouvrage de mille au
moins avant la guerre.

Chose dont il faut se réjouir

plutôt que s'attrister, car, si nous

savons utiliser ces loisirs, il en

résultera une amélioration de la

société comme des individus appe-

lés à y vivre. Moins esclave du

programme de lutte pour sa pro-

pre conservation, l'être humain de

l'avenir pourra consacrer plus de

temps et d'attention au travail de

sa propre amélioration intellec-

tuelle, morale et physique.

Le secret du succès en ce do-

maine consistera dans les moyens

choisis pour que ces loisirs engen-

drent non pas l'oisiveté, mère de

tous les vices, mais un ensemble

d'activités rationnelles suscepti.

bles de gradir l'individu à ses pro-

prese yeux et à ceux de ses obser-

vateurs présents et futurs.

Chez les enfants et les jeunes,

rien ne saurait mieux occuper

les loisirs que des séances d’exer-

cices physiques judicieusement

organisées, surtout si l'on sait

combiner cet effort d'ordre physi-

que avec un travail systématique

d'éducation intellectuelle, morale

et esthétique.
Réalisé avec intelligence et

dynamisme, un tel programme

aurait sûrement la conséquence

d'assurer à la génération montan-

te une meilleure santé avec tous

les avantages physiques, intellec-

tuels, sociaux et nationaux que

cela comporte. J'ai hâte de voir

tous mes compatriotes exceller

sur les autres par la santé physi-

que, intellectuelle et morale. Cela,

non pour la conquête et l'assujé-

tissement du monde, mais pour

jouir de tout le bonheur réalisable

sur cette planète, pour jouer puis-

samment leur rôle dans tous les

domaines.

Eugène L’HEUREUX
 
Les articles de la présente rubrique sont
publiés sous la responsabilité morale de
l'Opinion Libre, service de redaction,

dirigé par Eugène L'Heureux.

Nouveaux coupons
de lait évaporé

———

Afin de pouvoir répondre aux
besoins essentiels, les ventes prio-
ritaires de lait évaporé par cou.
pons se continueront dans les ré-
gions restreintes, mais seront dis-

continuées dans les autres après
le ler juin. C’est ce qu'annonce
la Commission des Prix et du
Commerce. Par régions restrein-
tes, on entend les régions où les
approvisionnements de lait frais
peuvent répondre à tous les be-
soins jugés nécessaires. La plupart
se rencontrent dans les provinces
d'Ontaric et de Québec, sauf cer-
taines régions du nord. Tombent
également sous cette classification
de régions restreintes les grandes
et petites villes des quatre provin-
ces de l'Ouest.
Au début de mai, la Commission

a annoncé un nouveau genre de
coupons de lait évaporé pour rem-
placer le coupon “G”. Le et après
le ler juin, tous les coupons “G"
en possession des consommateurs,
ne seront plus valables. Avant de
faire d'autres achats de lait éva-
poré dans des régions restreintes,
les consommateurs en possession
de cartes de lait évaporé conte-
nant des coupons ‘“G”, devront
les échanger au bureau local de
rationnement pour des cartes con-
tenant les nouveaux coupons de
lait évaporé. Les usagers priori-
taires qui peuvent se procurer des
coupons dans les régions restrein-
tes, sont les enfants et les inva-
lides.

iy
Wp
Croquettes de Poisson
C’est un plat bien français que
nos amis anglais appellent “fish
cakes”. Mais, qu'importe ce
que vous voulez les appeler, en
voici une recette économique
que toute la famille aimera.

Mélangez 9 pommes de terre
moyennes cuites et en purée
avec 1!, tasse de morue déchi-
quetée, 74 tasse de lait, 2 oeufs.
battus et 1 cuillerée à soupe de
Sauce H.P. Faites des petites
croquettes et faites-les frire jus-
qu'à ce qu'elles soient dorées.

Ne manquez pas d'employer
de la Sauce H.P. Vous serez
emerveiliée de la différence que
fait cette bonne sauce anglaise
épaisse. Dans le monde entier,
les gens parlent de la différence
que fait un filet de Sauce H.P.
sur les viandes, le poisson, la
volaille, dans les ragoûts,
soupes, salades, etc,
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lonase et urbanisme
8 deux font défaut dans notre ville, est-il de nouveau sou- .

ligné. — Il en résuite que la bonne construction n’est
pas encouragée. — On nous offre un concours que nous

ne devrions pas négliger.

 

Lin comité municipal est à l’oeuvre, à Hull, pour préparer
un règlement de construction qui tiendrait compte des justes
exigences d'un urbanisme et d'un zônage convenant à notre
situation actuelle et 4 une sage prévoyance de l'avenir. Il
a été formé tout récemment, grâce à l'initiative et à l’insis-
tance d'un échevin, et il a déjà tenu une première réunion,
avons-nous appris.

Il est à espérer que, cette fois, on parviendra à élaborer,
rédiger et adopter un règlement qui nous sera bien appro-
prié, qui constituera à cet égard la législation rêvée depuis

longtemps et dont nous avons, pour toute fin pratique, tou-
jours manqué. Nous avions déjà un règlement qui restait
lettre morte, faute de pouvoir être appliqué ou parce qu’on

ne se souciait pas trop de le faire observer. Un autre lui a
succédé qui, apparemment, n'a pas non plus donné la satis-
faction attendue.

On parle beaucoup depuis quelques années de ces ques-
tions d'urbanisme et de zônage, même chez nous. Nous aussi
nous sommes rendu compte qu’il n'est nullement désira-

ble, dans une collectivité, surtout dans une ville relativement
populeuse et dont le chiffre des habitants est appelé à s'ac-
croître encore, de laisser les gens se construire à peu près
commeils le veulent. Il en résulte un méli-mélo et un gâchis
dont tout le monde finit par souffrir. Cela nuit au déve-
loppement de la cité, le retarde pour un temps indéfini.

Tout est pas mal mêlé chez nous sous le rapport de la

construction: industries, commerces, domiciles. On trouve
des établissements commerciaux sur certaines rues de la ville
les plus recherchées pour l'habitation domiciliaire. Il est
arrivé qu'on a laissé disparaître l'une ou l’autre fort belle

résidence pour permettre de la remplacer par un relai

d'essence.
Et il se trouve que, par le temps qui court, on réclame de

plus en plus des maisons, des logements. On s'adresse au
gouvernement fédéral, qui contrôle l'industrie du bâtiment

à la faveur de la guerre, et il répond par l'un de ses hauts
fonctionnaires qu'il n'interviendra que dans le cas où la pé-
nurie de domiciles provient directement de la présence d'in-

dustries de guerre.
D'un autre côté, il y a la loi fédérale favorisant dans une

certaine mesure l'érection d'habitations par des prêts aux
particuliers et à des sociétés privées.

Mais ces prêts ne se font pas évidemment à tort et à
travers. Or, l'une des grandes lacunes en notre ville, l'une
des grandes causes qui font que nous ne pouvons pas facile-

ment obtenir des prêts se trouve dans l'absence de zônage.

C'est le fonctionnaire fédéral auquel il 2st fait allusion plus
haut qui l'a déclaré, en marquant le désavantage qui en

découle.
‘La difficulté dans Hull, dit-il, c'est qu’il n’y a pas de

zônage approprié. De sorte que les gens redoutent d'investir

de l'argent dans la construction de nouvelles maisons, parce
qu’ils n'ont aucune garantie que le quartier où ils construi-
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153e jour de l’année
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LA MEILLEURE
Nos soldats la
portent dans la
campagne d'Italie

AVEC LES TROUPES CANA-
DIENNES EN ITALIE — “De bon-
nes chaussures? répétait le cordon-
nier du régiment. Ce sont les
meilleures que nous pouvons nous
procurer. Tiens, hier, un Italien
m'a offert la main de sa fille en
échange d’une paire de ces bot-
tines!”

Elles ne sont peut-être pas pro-
pres à porter au bal. Elles endom-
mageraient certainement un bon
tapis. Mais elles transportèrent le
Régiment de Hastings et du Prin-
ce-Edouard sur un rocher abrupt,
a une altitude de 2,500 pieds, pour
lui permettre de capturer la ville
d’Assoro en Sicile.
Après avoir servi pendant plus

de neuf mois de guerre en Sicile
et en Italie par une chaleur torri-
de et par un froid glacial, expo-
sées à la boue, à la pluie et à la
neige, les chaussures de l'armée
canadienne ont démontré leur in-
comparable qualité au champ de
bataille.

L'opinion du cordonnier du ré-
giment n'a pas seulement été cor-
roborée par le père italien, mais
aussi par les officiers et les hom-
mes de toutes les unités de service
en Italie, par les services médi-
caux, et par les dépôts de ravitail-
lement qui fournissent et réparent
les chaussures du soldat canadien.

“Ce sont les meilleures bott:-es
d’armée que j'aie vues, affirme un
officier supérieur du corps médi-
cal qui a fait du service en Angle- s Chindi
terre, à Dieppe, et en Méditerra- | Les Chindits ont encore attaqué les

née. Il a appuyé son affirmation | C©MMunications japonaises vers la
ae “hpi 31 y, | base de Myitkyina.en assurant qu'aujourd'hui il n’y ;

a pas de soldat en Italie qui souf- voudébut eeeine upsf . . A ! -

canadien” des pieds que le soldat liées, sur la ligne de Mandalay, a

Myitkyina est

de plus en

plus isolée

KANDY, (Ceylan), le 31. (PC) raient ne sera pas bientôt déprécié par la venue d'autres

maisons par trop inférieures, même du genre taudis.” |
Voilà le mal, un des maux du moins, et il ne sert à rien;

de vouloir le cacher. Il vaut cent fois mieux le reconnaître |
et travailler résolument à le guérir, indépendamment de’

tout électoralisme, voire de toute démagogie, car il est bien!

arrivé qu'on n'a pas voulu réglementer la construction comme

i! eùt fallu sous prétexte qu'on entendait protéger la classe

ouvrière, ou encore qu'on laissait se faire des violations pour

le même prétexte. Et il s'est produit ce qui devait se pro-
duire: la ville est relativement pauvre, elle souffre du man-
que de revenus, et ce ne sont pas les ouvriers qui se plaignent
le moins de la hauteur des taxes foncières, municipale et

scolaire.

La bonne construction, celle qui relève l'apparence d’une
ville et contribue à accroître ses ressources administratives,
n'a pas été suffisamment encouragée. Pas de cadastre,
dans bien des cas, pas d'urbanisme, pas de zônage. Et il
n’est pas défendu non plus de vouloir hausser le niveau de
vie de l'ouvrier, même sous le rapport du logement, puisque

c'est précisément ce qu'il réclame lui-même et que d'autres

réclament aussi pour lui.
Mais c'est toute une affaire que de faire de l'urbanisme ,

et du zénage. Ne saurait s'y mettre avec succès et bonheur |
qui veut. Il faut sy connaître. C'est une science et un art,

particulièrement sans doute dans les endroits où les choses
ne sont déjà que trop gâtées. i |

Par bonheur, le fonctionnaire fédéral en question a
aussi rappelé l'offre du ministre des finances, à l'effet que :

les villes pourront recourir aux services de gens versés en la

matière et fournis par le gouvernement. Il a nommé Hull.

particulièrement, disant qu'on était prêt à l'aider à résoudre:

ses problèmes d'urbanisme et de zonage.

 

Il n'y a qu'une chose à faire pour le comité du règlement '
de construction projeté: profiter au plus tôt de cette offre,

puisque nous en avons besoin et que c'est facile, étant donné :
notre voisinage immédiat de la Capitale du pays.

Henri LESSARD.

~~ —

La question de

 

nouvelles pompes à incendie
| Bickle-Seagrave achetées par la
ville ont été essayées et donnent
entière satisfaction. Leur capa-
cité est de 600 gallons chacune à
la minute. L'expérience faite a
démontré qu’elles peuvent attein-
dre 780 gallons, avec pression de
120 livres. Elles ont trois jets.

, ’

l'achat de l'O.
LH. & Power Co.

- Un ingénieu. de la compagnie,
: établie à Woodstock, donne aux

Le service de la compagnie à Hull ; employés du service des incen-
ne devrait pas passer a la Ga dies les instructions nécessaires
tineau Power, dit le maire Bru- ; ou l'entraînement voulu pour

net. qu'ils puissent faire fonctionner
- . | les pompes en toute connaissance

L'Hydro d'Ontario est en train | de cause.
d'acheter l'Ottawa Light Heat and
Power Co.. et si le service que
cette entreprise possède à Hull
passe à la Gatineau Power Co, il

———

Il a été question de la campa-
gne de la Police contre les fem-
mes qui circulent ou passent dans

n'y aura plus de concurrence alles rue. de la ville en “shorts”,
Hull, a dit le maire R. Brunet. Contrairement à un règlement
à la réunion en comité général Municipal existant. Le directeur
des membres du conseil. hier soir. J.-A. Robert a dit qu'il avait reçu
Le maire est d'avis que le service Plusieurs plaintes à ce sujet de
de Hull doit être acquis ou par la |la part du clergé et de citoyens
nouvelie Hvdro-Quéhec ou par lalet il s'est occupé avec ses hom-
ville elle-même. Il faut s'occuper i mes de faire observer le règle-
av plus tôt de cette affaire. a-t-il | ment. Il y a eu des avertisse-
ajouté, afin que la vente à la Ga- | ments aux délinquantes et des
tineau Power soit évitée. Si c'est | sommations sont servies dans cer-
la ville qui fait l'achat, elle de-  tains cas. I s'agit surtout de
vrait avoir l'autorisation de l'Hyv- femmes qui ne sont pas de Hull
dro-Québec et il faudrait soumet Le maire a dit qu'il n'est que
tre un règlement aux contribua- |logique de faire respecter cette
bles, afin d'avoir eur opinion. réglementation et qu'il avait reçu
Srndons dès maintenant cette opi- au sujet de cette dernière. une
nion, dit aussi le maire. lettre de félicitations de nul au-

tre que d'un Torontois.

Le surintendant d'un service
s’est absenté récemment sans au-
torisation, et il s’est trouvé qu'on
aurait eu un pressant besoin de
lui. On a été bien surpris d'une
telle conduite et l'homme en ques-
tion sera bien averti en consé-
quence. On en profitera pour re-
nouveler le même avertissement
à tous les employés.

RETOUR D'AGE mi |
LONDRES, le 31, (PC) — Ra-

dio-Berlin affirme, aujourd'hui,
que les avions nazis ont attaqué
un convoi allié au large de l’AI-
gérie, la nuit dernière, coulant
Un transport et deux cargos, jau-

 

I a mentionné que l'Ottawa L.
H. & P. compte quelque 4 mille
clients à Hull. Aussi que les taux
d'électricité à Hul sont de 15 à
40 p.c. plus hauts qu'à Ottawa.
L'Ottawa ne prodnit pas elle-mê-
me son électricité. mai. l’achète
de la Gatineau Power.

11 a été rapporté que les deux

 

 

 

Période csitique de ia femme où ia
zongestion gêne la cireulstion du sang.
Métrites, hémurragins, pertes blanchm,
Mtourdissemants, chaleurs, vapeurs, va.
‘iced, rougeur de Ia figure. Tels sont
es troubles auxquels ler dames sont      wiettes, Le PRINTANYL prévient
:ombat et supprime ces troubles du geant un total de 23.000 tones.
‘etour d'âge. Essayez-le Pharmacie Les Alliés n'ont pas confirmé la :
Fariey. 2-7914

nouvelle de cette utaque.

LA ’ ays kd

Les gel été dégagée par les Japonais qui
causé pattesderranchéesqui ont tentaient frénétiquement de déli-
t hy vrer la base dans laquelle ont pé-
boueet essompaitantdans Ja nétré les troupes alliées. Dans des

Italie, sont presque inconnues chez mieux Aastl que considère
les Canadiens; un petit nombre aduisse se servir du rail de Man-seule : a iP le

ment en ont souffert. On n’a dalay sous les attaques aériennesrapporté aucun cas grave.
intensifié r ing m .Rt y a pour cela deux raisons, surés.) ées par (cinq mois cen

disent les officiers médicaux et les ’
soldats: (1) la bottine est forte et

pen,fabriavee aecinie Groupement des

fonctionnaires

de notre région

— de port et le changement fré-
quent de l'épaisse chaussette de
laine, qui maintient le pied pro-

Ils formeront une section au sein
de l’Association provinciale et
procéderont lundi soir prochain

pre et aussi sec que possible, le
soin consciencieux et la réparation

aux élections de leurs officiers.
>

des chaussures et l'usage de dé-
gras pour protéger le cuir contre
l'humidité.

Dès qu'il s'enrôle, on enseigne
au soldat canadien, comme au sol-
dat britannique, que le soin de ses

Le mouvement entrepris en mars
dernier pour former dans notre
région une section de l'Association
des fonctionnaires provinciaux a
eu un bon résultat. Environ 75 f£onc-
tionnaires de la région (comtés

pieds est d'une importance essen-

de Hull, Gatineau, Panineau et

 

 
ser à ce sujet au bureau de Hull
du ministère des Terres et Forêts,
195!2, rue Principale, Hull, tél.
3-1202.
On est satisfait de la facon dont

la campagne a marché jusqu'ici,
tout en exprimant l'espoir, encore
une fois, que ce soit tousles in-
téressés qui emboîtent le pas.

L'Association des fonctionnaires

tielle dans la vie militaire. et main-
tes fois l'officier le platon ou de
compagnie a été réprimandé parce
qu'un de ses hommes souffrait de
maux de pieds. Le manque de dis-
sipline chez le soldat est un in-
ice d'un is i , ; pg

ces SuneMatvaise formation par Pontiac) ont donné leur adhésion
> au . . ersé tribution, et ilsLa bottine canad |et versé leur contribution, |

te de façon à antonaPasot seront appelés une dar prochain,$ > ; juin, à se réunir dans une des

laut atBl dusoldatcanadien salles du Palais de Justice de Hull
que. ; pour procéder aux élections de

autres PLINGSpA,WasSpa leurs officiers. Dans les 4 oomtés
che plus sa “!mentionnés, il y a de 150 à 200

eee,de enctionaies provemous
. - ; oi qit-on, et ceux qui n'ont pas en-

plier son, coup-Ge-pied quand il core adhéré et veulent le fairev ; OR N ;

“Une récente enquête des troupes son priés d'agir au plus tôt, afin
combattantes en Italie ne rappor- de Jandiet assister À la réunion: e lundi et exercer le droit de vo-
ta aucune plainte sérieuse au SU-!te, qui exige le versement de la
jet de la bottine régulière de l'ar- |cotisation
mée. En effet, les observations les , , 245 .

plus générales ne portent pas sur Le comité d'organisation provila chaussure même, mais consis- soire a tenu trois séances depuis

tent plutôt en des commentaires le début de son travail, plus exac-
comme ceux-ci: “Les équipages de tement depuis le 18 avril, alors
chars d’assaut ont besoin de bottes quele lyno parlaitdu woLot.
de caoutchouc pour grimper sur |TEE À sait. Luncl, ‘es ot-les chars quand il fait froid”. “Les ficiers élus seront aussitôt instal-
cordonniers manquérent d'approvi- lés dans leurs fonctions respecti-

; | ves.
sionnements à l'automne, à cause sui ,
des coulages de navires, mais, de- oué or Jes adhésions d'emplo-
puis novembre, ils en ont eu suffi- ÿ CE és ministères qui on
samment.” “Les troupes éprouvent employent wan 1a région. On s'at.‘de la difficulté 4 faire sécher, pen.

|

fer20% QUEceuxquise sont abs.
I dant les opérations, les bottines JUSQU 1CI se décident favora-
mouillées”.

Lorsqu'on questionna les hom-
mes qui parcoururent en combat-
tant 800milles pour se rendre de
Reggio à Campobasso, et, au-delà
de la rivière Moro, jusqu'à Ortona,
aucun d’entre eux ne prononça une
parole de critique. “Nous aime-
rions à voir quelle autre bottine
militaire pourrait remplacer la
ottine canadienne”, déclaraien thoi i

l'unanimité les officiers, les sous provinciaux est une organisationofficiers et les soldats de caractère professionnel existant
> en vertu de lettres patentes. Elle

 

. ffre à celui i i
Le centenaire assurance ‘mutuelle fopartieune

du mouvement
que, ainsi qu’à son épouse, selon

coopératif

le cas; un escompte chez des mar-
chands sur présentation de la car-

LONDRES, le 31. (P.C.) — Il y
a exactement 100 ans, une poignée

te de membre; des taux réduits
dans certains hôtels de la provin-

de tisserands de Rochdale se réu-
nirent ensemble et ouvrirent le

ce. La cotisation est de $2 par
année, ou de $3.75 en comprenant

premier magasin coopératif.
Depuis lors, le mouvement s'est

la prime d'assurance.
etSe

répandu dans tous tes pays du
monde. jusqu'à ce qu'aujourd'hui

'S. Beauregard a
Pr P ”

versale de Rochdale soit devenu le ete blessé qu
plus grand centre d'affaires dans 9 °

front d'ltalie
——pm

le monde, au dire des conpérateurs

Le soldat Sylvio Beauregard a

 

britanniques.
Maintenant, afin de célébrer le

centenaire des pionniers de Roch-
dale, la Cooperative Wholesale So-
ciety (C.W.S.) projette d'entre-
prendre, aussitôt la guerre termi.
née, un vaste programme de dé-
veloppement qui exigera des dé-
perises de $50.000.000, et dont l'un
des principaux points sera l’expan-
sion des entrepôts outre-mer afin
de permettre au mouvement d'a-
cheter directement les matières
premières.

été blessé au combat le 19 mai
1044. C’est la nouvelle que ses pa-
rents ont reçue par télégramme.
Le soldat Beauregard était en Ita-
lie depuis janvier 1944. Il a deux
frères dans l'armée: le soldat Syl-
va Beauregard, en Angleterre de-
puis trois ans et le matelot Roger,
à Halifax, depuis deux ans. Ils
sont les fils de M. et Mme Narcis- Joseph, Hull, Qué.

CHAUSSU

 

 

blement, et ils n’ont qu’à s'adres-

se Beauregard. 186, Boulevard St.’

————

Les fonctionnaires

de Qué. chomeront

les joursde fêtes
QUEBEC. le 31. — (D.N.C.) —

Aucun employé de l'Hydro-Qué-
bec et aucun employé du gouver-
nement provincial ne perdra une
heure de travail pour avoir chômé
un jour de fête provinciale. C’est
vrai pour le jour de l'Ascension
1944 et c’est vrai pour l'avenir.

Voilà ce qu'a déclaré hier après-
midi Phon. M. Adélard Godbout,
en rénonse à dos protestations du
chef de l’opposition et du député
de Lothiniére concernant certai-
nese déclarations du président de
l’Hydro-Québec, de même au'une
mise au point de la Ligue du Di-
manche, au sujet de l'observance
du jour de l'Ascension.

Se levant sur une question d'in-
térêt public, au début de la séan-
ce, à l’Assemblée législative. le
chef de l'opposition note que l’ar-
ticle 6. du code de prorédur

caractéristiques de la province de
Québec. Il aioute aue parmi les
jours non juridiques,
l’Ascension, une fête religieuse
que Québec veut et doit célébrer.
Ce qui a fait la force de la pro-
vince, ditil, c'est le resnect de
ses convictions religieuses.

se trouve!

  

RE AU MONDE

Les chaussures de l'armée canadienne subissent une rude épreuve dans les montagnes d’Italie, et
les soldats qui les portent n’hésitent pas à dire que ce sont les meilleures au monde.
sures réglementaires qu’on voit ci-dessus (à gauche) et qui sont examinées par un inspecteur du gou-
vernement, il y a un genre spécial de chaussures, comme celles qui sont fabriquées pour les paratroupes.
A droite, le lance-caporal Ken Pye, de Mimico, Ontario, exhibe sa chaussure de pointure 10, qui a été
cloutée de façon à s'agripper solidement à la moindre crevasse d’une surface rocheuse. |

bel C du gouvernement,
civile est clair et conserve les’ 

'
‘

M. Duplessis rappelle qu’il à |
lui-même attiré l'attention de la
Chambre sur le fait qu’on s’ap-
prêtait à violer nos lois fondamen-
tales. Le premier ministre. dit le
chef de l'opvosition, a révondu
qu'il s’oceupait de la question et
qu'il avait donné des ordres. par
la radio, pour que l'hvdro observe
le jour de l’Ascensien. Par la
suite, il a déclaré que ses ordres
avaient été respectés,

M. Dunlessis lit ensuite certaine
partie d’une entrevue accordée
aux jfournaux par M. TD. Bou-
chard dans laquelle le président
de l'Hydro déclare que les em-
plovés ont été avertis qu'ils
avaient la faculté de prendre un
congé non pavé le jour de l’As-
cension.

Dans la province de Québec,
poursuit le chef de l'opposition.
on dit: Si vous voulez accomplir
vos devoirs religieux. vous ne se-
rez pas pavés. Et c’est M. Bou-
chard qui dit ça!
Le chef de l'opposition aïoute

qu'avec un salaire de £18,000 par
année. un congé non payé peut
paraître de peu d'importance,
mais qu’il n’en est pas de même
pour les petits salariés, chargés
de taxes ruineuses.
Quand c’est un organisme pro-

vincial, poursuit M. Duplessis, qui
laisse violer des lois fondamen-
tales, c'est scandaleux.
En terminant. le chef de l’Op-

position demande au gouyerne-  

 

 
Notre-Dame-de-la-Paix,

mai, ler juin.
St-Eugène, ler, 2, 3 juin.

QUARANTE-HEURES
30, 3l

FETE DU JOUR
Dans l'octave de la Pentecte.
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En plus des chaus-!

rd

ment de réprimander le président
et les membres de I'Hydro-Québec
pour avoir posé un acte anti-reli.

|
|

 

gieux, anti-chrétien et anti-Qué-
bec.

M. René Chaloult joint ensuite
ses protestations à celles du chef|
de l’opposition. T1 note à son tour '
que la Ligue du Dimanche a voulu|
protester contre Jl’attitude de;
l’Hvdro-Québec et lit ce qu'elle a
écrit à ce sujet. Il termine en de-
mandant au premier ministre d’in-
tervenir pour faire resnecter les.
lois de la province de Québec,

L’hon. M. Godbout fait tout]
d’abord remarquer que le député
de Lotbinière a parlé de façon|
plus raisonnable que le chef de
l'opposition, mais qu’ils auraient
évité, le premier, une déclaration,
convenable, le second. une décla- |
ratioin écervelée, s’ils avaient
pris la peine de se renseigner.
Le premier ministre rappelle !

qu'il a donné des ordres par la
radio, au sujet du travail à Hy.
dro-Québec, le jour de l'Ascension |
et déclare: |

Les emplovés relevant d’orga- |
nismes provinciaux, les emplovés :
de l’Hydro-Québec, les employés

seront pavés
nour le jour de l'Ascension 1944,
de méme que pour toutes les fétes
provinciales. J'espère que cette
déclaration va suffire. Personne
ne perdra une heure de travail
pour avoir chômé un jour de fête
provinciale. Cela est vrai pour le!
jour de l’Ascension 1944 et cela
est vrai pour l'avenir.

—-—.

Funéraities d

M. E.Frenette
|

SUDBURY, (Ont) le 31 |
(D.N.C.) Les funérailles de
M. Edouard Frenette, barbier de.
Sudbury, ont eu lieu en l'église
Ste-Anne. jeudi matin.
Le défunt, âgé de 31 ans. suc-,

comba après une longue maladie. !
Ti naquit à Sudbury.
Lui survivent, outre ses parents,

M. et Mme Samuel Frenette. do-;
miciliés a 339, rue Spruce; trois!
frères: le soldat Alphonse, outre-
mer, Albert et Oscar, de Sudbu-
rv; deux soeurs: Hélène et Cora.,
à la maison. L'inhumation eut lieu;
au cimetière catholique de Sud-
bury. i
A la famille en deuil. “Le

Droit” offre ses sincères condo-
|

léances.
—.._-

ARME NOUVELLE

LONDRES, le 31, (PC) — Des
avions Thunderbolt et Lightning
transportent maintenant une bom-
be de 1,000 livres sous chaque aile, |
ce qui égale la charge des bombar-
diers légers et la moitié de celle
des bombardiers moyens, annonce|
aujourd’hui la 9e force aérienne .
des Etats-Unis. |

}

 

 

 

 

 

Dr E. L. DESJARDINS, B.A, M.D.
MEDECINE GENERALE

CONSULTATIONS: 2 à 4 h. et 7 à 8 h. ou sur rendez-vous

138. rue Wellington, Hull, Qué.

 

|

. Tél. 2-2802

 

 

 

  CARTIER
L'attraction Sensationnelle Entièrement en Français

"Un dimanche après-midi”

 Aujourd'hui
à samedi |

Mettant en vedette |

James Cagney — Rita Hayworth — Olivia DeHavilland |

|ATTRACTIONS SUPPLEMENTAIRES

AUSSI EN FRANCAIS

“La Symphonie Cadette de Californie” — “Baleines” —

et “Au Pays des Soviets”     

Anniversaire du

cercle Lacordaire
—

A l’occasion du deuxième anni-
versaire de leur fondation, les
cercles antialcooliques Lacordai-
re et Ste-Jeanne d'Arc de Hull.
organisent des fêtes splendides.
Fondé en juin 1942, par le Père
U. Villeneuve, OMI, le Cercle
ne comptait que 3 membres, mais
la volonté et l’esprit chrétien qui
les animaient font qu'aujourd'hui
plus de 250 membr2s propagent
dansla ville de Hull l’idée de l’ab-
stinence totale. En plus de cela.

QOles Cercles de Hull ont connu rw
succès lors de la rnémorable soi-
rée récréative du 25 novembre
dernier. Au point de vue de propa-
gande leur action s’est étendue à
ia Maison des retraites Fermées
de Hull où à chaque retraite
d'hommes 3 ou 4 Lacordaire al-
laient répandre la borne parole.
Voici en résumé un historique
qui présage pour le 4 juin pro-
chain. Venez connaître les cer-
cles Lacordaire et Ste-Jeanne
d’Are de Hull.

Nous désirons rappeler à ceux
et celles qui seront initiés le 4
juin de bien vouloir régler leur
cotisation aux adresses suivantes:

1.—Ceux de Hull et d'Ottawa:
Local Lacordaire, 2, rue Lange-
vin, Hull.

2. — Ceux de Wrightville: (les
dames: à la salle paroissiale);
(les hommes: M. R. Montpetit,
101, boul. St-Joseph).

3. — Ceux de la Pte-Gatineaus
(Dames et hommes) chez M. et
Mme René Toutloff.

Les endroits susmentionnés se ront mis à votre disposition, ce
soir, mercredi, à 8 heures.

 

 

 

%F A R. FARLEY
pharmacien

rue Hôtel-de-Ville, Hull

Succession J. A. LALONDE

par Clément Dupont, un Trust

épiceries, viandes — ferronnerie

175, boulevard St-Joseph, Hull

Marchand, rue Montcalm, Hull

J. H. MEILLEUR

Entrepreneur-ferblantier

rue Montcalm, Hull

Pharmacie de Wrightville

par J.-A. Rochelesu,

boulevard St-Joseph !

KIK BEVERAGES

rue Montcalm, Hull

Alphonse COUTURE & Cie

Bijoutiers

rue Principale, Hull i

SOBIE SILK SHOP 3
manufacturiers a

rue Du Pont, Hull in

J. P. LEVESQUE

marchand de fourrures

5, Mosgrove, Ottawa

AMYOT & FILS

manufacture de portes et chassis

275, boul, St-Joseph, Hull

A. Lucien LAROCHE

entrepreneur-plombier

35, rue Binet, Hull

BOUCHER FRERES

bois de construction

30, rue St-Jacques, Hull

Notaire Henri DESROSIERS

vue Principale, Hull

Wilfrid D. ST-CYR

entrepreneur-plombier

rue Notre-Dame, Hull

MAURICE ROGER & CIE

marchand de fourrures

36, tue Laval, Hull,

PHARMACIE NATIONALE

165, boul. St-Joseph, Hull.

I. LETOURNEAU
entrepreneur ferblantier

23, rue DuPont, Hull.

A. DESJARDINS
boucherie :

99, boul, St-Jeseph, Hull. :

‘

$. CAFE REGAL

EUER boul. St-Joseph

B® B. J. DERY
TT photographe

97, rue Principale.

M..RHEAL BARBEAU

station d'essence

angle Montcalm et chemin d'Ayimer

P. A, CARRIERE

merceries 3
53, rue Principale 3

N. BROUSSEAU ENRG. !

manufacturier de monuments !

359, rue Maisonneuve, Hull, !

IMPRIMERIE LECLERC
129, ave. Champlain, Hull.

RESTAURANT NORMANDIE
108, Principale, Hull

J. LAPLANTE
restaurateur

41, rue DuPont, Hull

CHARRON & MENARD
meubles - ferronnerie « peintures

rue Laval, Hull,

La Biscuikrie VARIETE
244, rue Montealm, Hull.

M. 0. GUENETTE

épicier-boucher

221, Notre-Dame, Hull.

M. J. E. ROUSSEL

épicler-restaurateur
21, rue St-Etienne, Holl.

Léon COUTURE, avocat
Registraire, Hull

DUFORD LTEE
Peintres décorateurs

Peintures < Tapisserie - Vitres
70, rue Rideau. Ottaws

M. Léo GRATTON
Amusements — Hull

-
a
l
l
-

a
n
s

W
e
O
w  

 

Lisle de généreux donaleurs à l'Association

Professionnelle Catholique des Voyageurs,

section Notre-Dame de Hull, à l'occasion du

vinaf-cinquième anniversaire de sa fondation

REGAL BEVERAGE
rue Taché, Hull

Mlle A. CHAREST

marchandises sèches
boul. StJoseph, Hull!

A. BELANGER (Hull) Ltée
Poêles - Meubles

rue Montcalm, Hull

Notaire René MENARD
205, rue Principale, Hull

T Edgar ROBITAILLE
‘ épicerie licenciée

206, boul. St-Joseph, Hull|

F HOTEL VICTORIA

F 56. rus St-Jean, Québec

[
{

f
|'
f

Dr J. R. LeBOURDRAIS
Buckingham, P. Q.  

F MONTPETIT & FILS
; tapisserie et peintures :

rue Du Font, Hull

i

! Lucien SARRA-BOURNET |!
f architecte

I rue Principale, Hull |

R. D. MORRIS Ltd
garagistes

rue Victoria, Hull

KELLY-LEDUC
ferronnerie

rue Wellington, Hull

WRIGHTVILLE BEVERAGE
liqueurs douces

boul, Mantclair, Hull

Donat ST-MARTIN
, : os ;
épicerie licenciée i

boul, du Sacré-Coeur, Hull |

JOSAPHAT PHARAND
: magasin à rayons

t 85-91, ave. Champlain, Hull.

PARISIEN & BOYER

[ 372, rue Dalhousie, Ottawa.

E. & M. Amusements Co.
\ Edgar Myre, prop. i

£ 84, rue DuPont, Hull

“ HULL IRON & STEEL
FOUNDRIES LTD
rue Montcalm. Hall.

Son honneur le maire

RAYMOND BRUNET

ARTHUR LAVIGNE
épicerie

boul, St-Joseph, Hull.

P. D'AOUST LTEE
marchand-épicier en gros

rue York, Ottawa.

A. CHAMPAGNE
ferronnerie

168, Laurier, Hull  
Maison Funéraire Emond ‘

271, boul. St-Joseph !

Kent et St-Laurent,

Hell. '

J. P. BLAIS
marchand de chaussures

rue Principale. Hull

(près de DuPont)

Reardon Company Ltd
Montréal, P. Q.

|

J. B. PHARAND
confection - mercerie pour hommes

77, rue Principale, Hull

|

Dr Gérald GAGNE
142, ave. Champlain, Hull.

Syndicats Catholiques
Nationaux

4, Langevin, Hull,

Dr A. DESROCHERS
Spéciallste - Yeux - Nez - Gorge

167, rue Principale, Hull.

Me François CARON
193, rue Principale, Hull.

Me A. TACHE
167, rue Principale. !

M. W. SEGUIN
Mercerirs, Chaussures, Vêtements

pour hommes

rue DuPont, Hull

B. & B. AMUSEMENTS
ave. Laurier, Bull.

M. Danis LAJEUNESSE
Reprézentent du ‘Thé Red Rose”
1355, Laurier, Montréal, P. Q.

, Mlle M..A. PAIEMENT
! St-André-Avellin, P. Q.

M. AIME SOUCY
marchand de chaussures
82, rue DuPont, Hull   Mlie Blanche RENAUD

209, rue Montcalm, Hall, |
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Autre campagne

de récupération
mardi,le 6 juin

11 y aura une nouvelle campagne
ou cueillette de papiers usagés et
de chiffons dans Hull, mardi pro-

chain, 6 juin, sous les auspices du

comité local de la récupération,

formé par la Chambre de commer-
ce des jeunes de la ville. On aura
le concours cette fois de la Caisse
de bienfaisance pour les soldats de
Hull outre-mer, des scouts et de
l'Oeuvre des terrains de jeux. Les
revues et livres recueillis seront
destinés a nos soldats en service
actif, et papiers et chiffons seront
vendus, les recettes allant aux
scouts et aux terrains de jeux.

Les citoyens de Hull sont donc
instamment invités à préparer des
colis de papiers usagés, de livres
et de revues dont ils peuvent dis-
poser, ainsi que des paquets de
chiffons que l’on ira prendre chez
eux. Papiers et chiffons serviront
à confectionner du nouveau papier
et carton dont on a un grand be-
soin pour l’armée.

On espère que cette seconde
campagne aura un résultat encore
plus considérable que celle faite
il y a quelque temps, grâce à la
bonne volonté et à la coopération
de tous.

1

Québec favorisera

la construction de

maisons familiales
——

QUEBEC, le 31 — (D.N.C.) —
Le gouvernement provincial a dé-
posé hier soir deux projets de loi
relatifs à la construction de mar:
sons familiales. ‘
Le premier, intitulé “Loi pour:

encourager la construction de mai-
sons d'habitation, autorise la si-
gnature d'ententes avec les insti-
tutions autorisées à consentir des |
prêts en vertu de la lo) fédérale ;
du logement pour les fins suivan-
tes:
Le gouvernement provincial pré-|

tera aux institutions afin que cel-
les-ci, a leur tour, prétent aux
propriétaires des maisons à être;
construites, un montant égal à la,
différence entre 90 p.c. du coût
total de l'immeuble et le montant
du prêt autorisé par la loi fédéra-!
le.

 

 
t

!
(Le prêt autorisé par la loi fé-,

dérale est de 80 p.c. pour un im-
meuble de quatre à cing mille dol- |
lars et varie entre 90 et 80 pc.‘
dans le cas d'immeubles de trois’
à quatre mille dollars). .
Le montant prété par le gouver-

nement provincial sera svancé aux!
institutions comme le montant |
prêté par le gouvernement fédé-,
ral. L'échéance en sera fixée après|
l'expiration de la période fixée!
pour le remboursement du prêt
autorisé par la loi fédérale, de tel-:
le sorte que le prêt provincial)
n’augmente pas le montant de l’a:
mortissement annuel. Le pian ne
sera applicable qu'aux immeubies
dont le coût ne dépasse pas six’
mille dollars. I
Le second bill, intitulé “Loi!

pour favoriser par une commuta-!
tion de taxes la construction d'ha-|
bitations”, a pour but de permet-
tre à toutes les municipalités d'ac-
corder des commutations de taxes’
pour favoriser la construction de
maisons d’habitation. |
Le projet prévoit une commu-|

tation d'une durée de sept ans|
applicable non seulement à des,
résidences à famille unique, mais|
aussi à des résidences à deux loge-
ments dont l’un est occupé par le
propriétaire et à des maisons à
logements multiples construites
avec l’aide du gouvernement fédé-
ral par des compagnies à dividen-
de limité. Les résidences à famille
unique ou à deux logements doi-|
vent être entièrement détachéesj
des constructions voisines ou ju-
melées. La valeur cotisée des pre-|
mières ne doit pas être tnférieure
à deux mille dollars et celle aes
secondes, à quatre mille dollars.
Les corporations municipales ont
le pouvoir de fixer, pour chaque
catégorie d'immeubles bénéficiant
de la commutation, une évaluation
maximum au delà de laquelle cet
avantage ne sera pas accordé.
Le projet prévoit également une |

commutation d'une durée de Gua: |
torze ans applicable seulement à
des résidences à famille unique, .
occupées par le propriétaire, en-'
tièrement détachées des construc-
tions voisines ou jumelées et dont
la valeur côtisée n’est pas infé-
rieure à deux mille, ni supérieure
a cing mille dollars.
Dans tous les cas, la commuta-

tion consiste en une réduction de
la valeur cotisée dans une propor
tion n’excédant pas 70 p.c. et dé-
croissant uniformément pendant
toute la période de façon qu'à la
fin, le propriétaire soit obligé de
payer les taxes sur la valeur coti-
sée. La commutation ne s'appli-
quera pas à la taxe scolaire ou à
la taxe d’eau ou compensation
pour l’eau.
Tout règlement accordant une

commutation est subordonné à
l'approbation de la Commission
municipale de Québèc.

===

Pieds tendres,
douloureux, franspirants

Toute douleur calmée
Pour seulement 25e vous pouvez jouir da
confort des pieds, car c’est tout ce qu'il
en coûte pour une paire de Semelles Médi-
camentées NU-FEET — les semelles qui
apportent un si prompt soulagement aux
pieds douloureux, brûlants, enflés. sen-
tants. Essayez-en une piare. Vous ob-
tiendres un grand soulagement dès le pre-
mier jour. Toutes les paires de Semelles
NU-FEET sont médicamentées de sels
slealins qui stimulent la circulation,
ouvrent les pores bouchés, aide la nature
à éliminer les acides nocifs qui rendent
vos pieds douloureux, brülants, enflés et
sentants. Beulement 25e la paire en toute

a
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MOBILIER
CHESTERFIELD

3 MEUBLES À RESSORTS
Etudiez bien le cliché représenté ici; remarquez les
élégantes lignes des trois articles, voyez comme les
sculptures en rehaussent la beauté. En suite, venez
le voir, vous rendre compte de son confort, examiner $
sa couverture de reps de soie résistant, et vous serez
convaincu que cet ameublement vaut amplement le
prix demandé.

  

   

     

  

  

    

 
  

N

Lun de ces divans studio, de solide cons- $

truction et bien rembourré, muni de trois

moelleux coussins, sera une belle addi-

tion au foyer. Jolie base de matelas à

   

  
  

      

   

   

   

Attrayant ensemble de chambre à coucher cascade de 12 pièces, fasci-
nante conception et fini noyer. Miroirs carrés sur bureau et coiffeuse.
L’ensemble comprend un lit régulier, un bureau, une coiffeuse, un
chiffonnier, un bane de chambre à coucher, un sommier, un matelas
rempli de coton, deux oreillers et deux lampes de coiffeuse.

139
MOBILIER DE SALLE À DEJEUNER, 8. articles
Charmant mobilier à déjeuner, 8 meubles, exactement comme l'illustration.

Une rare valeur. Le mobilier comprend une table à rallonge, un grand buffet

et six chaises rembourrées. Venez voir cette grande valeur. ..................... Trcssrecsonee

 

  3 n= CHIFFONNIER
Grand chiffonnier en
merisier. Construction
robuste, siyle “Cascade”,
poignées modernes, 4
grands tiroirs, coulissant
facilement. Dimensions:

27/2” x 16”, hauteur 45”.

14.93

BUREAU È

Bureau en merisier sur- i
monté d’un miroir véni-
tien rond, en glace unie
de 24”. Décorations en
imitation “Tomo” sur le

devant du meuble. Poi-
gnées modernes. Trois
grands tiroirs. Dimen-
sions 2345” x 16” hauteur
3349” Le eene ere pessosanecoure
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NOUVEAU —
MOBILIER DE LIVING-ROOM DE
Voici quelque chose de nouveau et rafralchissant en

iifait de mobilier de living-room. Remarquez les belles
lignes sobres et l'ampleur de ce mobilier en vue d'assurer
un parfait confort. Construction solide et experte, cou-

 

verture durable en tissu résistant. Le sofa se trans-
forme en un confortable lit double de hauteur ordinaire.
Exactement commele cliché
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Pie XII glorieusement régnant

€

 

 

 

 

——

e INITIATIVE
Y

© DESINTERESSEMENT

  

  

      

e FIERTE

Le Koyaume des
Enfants

© S'INSTRUIRE

Directeur

ONCLE JEAN

 

  
¢

e S’'AMUSER e S'EDIFIER

 

  
Hommage à Sa Sainteté

Localité
NOM de la section
Patron
Devise

Nom de l'école

Nombre d'élèves dans l'école
Principal de l'école
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8. Grand’messes recommandées … .….…..…..….rsrerserrresrecareassannensrsencee

9. Messes basses recommandées …

 

10. Messes entendues Leurrrrrrecesant care crerrecanaranea resserre
11. Communions =. xtrararireamneresrerrarrrerranrense ren reren sera career reves

12. Chapelets L Carennnearsssacese<asa nana ne ren sra nan ae set ane sed ENreNN ES

13. Chemins de la croix

14. Sacrifices
15. Aspirations

16. Visites à l'église

 

S'il n’y a pas de section juvénile dans votre école, ne
remplissez pas les numéros 2. 3 et 4.

Dernier jour du Mois du Pape
Ce soir, le Mois du Pape, sera officiellement terminé. I! faudra

donc, sans retarder une heure, adresser vos rapports soit à l'école
St-Conrad, soit à l'école Garneau, toutes deux d'Ottawa, soit à l'Oncle
Jean, le “Droit”. Ottawa. Ont.

Certains rapports commencent à arriver, quelques-uns d’une ri-
chesse éblouissante; citons, en particulier, le Bouquet spirituel pré-
paré par les élèves des RR. SS. de la Sagesse, au couvent Notre-Dame,
de Sainte-Agathe, P. Q. Bien que ne faisant pas partie du diocèse
d'Ottawa, le couvent tout entier et ses sections juvéniles insurpassa-
bles en générosité s'est uni à notre mouvement. Ce rapport méritera
d'être lu dans les classes supérieures de nos écoles bilingues; il est
bon d'apprendre que le coeur du vieux Québec est demeuré profon-
dément bon.

Tous les rapports seront publiés, le samedi 10 juin. Et les jours
suivants, si nécessaire. D'ici ce temps-là, un comité sera chargé de
préparer le réjouissant total.

Le mois admirable prend donc fin aujourd'hui. Il a été incroya-
blement beau. Il a été débordant de piété, de générosité, d’obéissance
joyeuse et continue. Les écoles qui ont fait le Mors du Pape ont été
des écoles heureuses. Car, c'est le bien qu’on fait qui donne droit
au contentement de l’esprit et du coeur. Le mois a été bon pour les
éièves et bon pour les maîtres. J'ai deviné une atmosphère de bonne
humeur partout où l'on a répondu à l'appel des écoles modèles des
paroisses du Sacré-Coeur et de St-François d'Assise. /

Le dernier dimanche du mois a vu reconnaitre le mérite parti-
culier de notre ami Guy Gougeon, de l'école Saint-Jean-Baptiste d’Ot-
towa. Guy s'était montré brillant lauréat au concours provincial de
français. Je le prie de recevoir mes plus sincères félicitations.

Le 24 mai a eu lieu un concours de jeu, auquel, retenu par d’au-
tres invitations, je n'ai pu assister. Mais tout s'y est bien passé; une
fois de plus, les petits Canadiens français se sont taillé une réputa-
tion de gentilshommes. Il est donc utile ce leur parler souvent de
fierté.

 

Bonne Fête

31 mai 1966

Pronix, Thérèse, Hawkesbury.
Morin, Miidred, 10 ans, Cumberland.
Bamson, René, Cornwall.
Shaw, Bernard. Cornwall.
Périard, Jacqueline, Ottawa.
Poirier, Claucia, Coniston.
Habart, Pauline, Aylmer.
Lafontaine, Jacqueline, Eastview.
Pitre, Fernande, Cornwall.
Ladouceur, Anita, Eastview,
Godin, Aline, Timmins, °
Couillard, Jean, Limoges.
Dubois, Irène, Timmins.
Marion, Claude, 15 ans, Ottawa-Est.
Trottier, Léona, Kirkland-Lake.
Desbiens, Paul-Emlle, Blind-River.
Boucher. Marie-Jeanne, Cartier.
Patry, Jeannine, 15 ans, Brodeur.
Tessier, Marie-Jeanne, 15 ans, Rouyn.
Cyr, Marle-Marthe, 13 ans, Hawkesbury.
Hotüléaü,Aññe, Sudvary. —
Blondin, Gracia, 14 ans, Sars{ield.
Lascelles, Wayne, 14 ans, Cornwall
McConn, John, I an, Hull

——

   

ter fuin 1944

"Richer, Thérése, 9 ans, Fournier.
Trudel, Iréne, Ottawa.
Drouin, Jean-Paul, 14 ans,
Latreiile, Colombe, Ottawa.
Brown, Stephen, 14 ans, Cornwall.
Pitre, Marcel, Cornwall.
Grenier, Emile, 13 ans, St-Isidore-de-Prese.
Grenier. Thérése, Chelmsford.
McDonald. Aline, Chelmsford.
Lapointe, Yveitz, 13 ans, Rouyn.
Germain, Jean-Pierre, 7 ans, Ottawa.
Robert. Lucile, 14 ans, St-Francois-de-M.
Desjardins, Claude, 11 ans, Vankleek-Hill.
DesRotiers, Paul, 3 ans, Montebello.
Lalonde, Louise, 9 ans, Espanola.
Brault, Prima, Verner.
Lalande, Louise, 10 ans, Espanols.
Villeneuve. June. 5 ans, Moose-Creek.

—_

Limoges.

2 juin 1944

Brisson, Johnny, 16 ans, Limoges.
Richer, Andrée, 14 ans, Ottawa.
Boucher, Ruth, Aylmer.
Larabie, Laurette, 14 ans, Easvtiew,
Lalonde, Réal, 15 ans, Cornwall
Béchard, Roger, Kirkland-Lake.
Poirier, Yvette, 11 ans, L'Orignal.
Chénier, Reynald, Hammond.
Roy, Léo, Chlemsford.
Shanks, Zita, Coniston.
Janveau, Edgar, 16 ans, Estaire.
Coupa!, Jeannine, 11 ans, Casselman.
Lamarche, Georgette, 7 ans, Lefaivre.
Saumure, Gisèle, 8 ans, Hall,
Labelle. Laura, 13 ans, Blind-River.
Quesnel, Antoine, 13 ans, Chrysler,
Veillette, André, Amos,
Chartrand, Laurance, 13 ans, Ottawa.
Veillette, André, Amos.

 

 

Sect. Notre-Dame

de la Merci,

Coniston, Ont.
————

Le 5 avril, étant le dernier jour
de la classe, avant les vacances
de Pâques, nous a tous réunis pour
une assemblée de section juvénile
afin de faire paraître tous ceux et
celles qui n’avaient jamais paru
dans nos sections.

| 15. En voici le programme:   
Guigues est entré pour de bon dans les mouvements catholi-

ques: excellente initiative. Pariois, y sonne une note patriotique; beau ,
prélude riche d'espérance. |

La fête des Mères a été partout célébrée avec un enthousiasme
randissant. A Eastview, Montfort s'est distinguée pour être digne
e ses belles traditions.

Magnifique, le concours oratoire à Hull. Encore là, c'est un réveil
sant. Grace surtou' au zele de M. le visiteur des écoles. Honneur

balement à la société Saint-Jean-Baptiste.
11 vous reste quelques semaines pour verser le Sou de l'Ecole:

sensez aux Trophées!

Avant de faire bénir une Croix,
Beaucoup de sections voisines seraient heureuses d'aller vous

feliciter, en pareille circonstance. Ayez done la bonne pensée de leur
adresser un mot d'invitation. Vous serez surpris et réjouis de con-
naître de bons petits patriotes comme vous.

Oncle JEAN

Les Mots Croisés du “Droit”
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1—Calsse d'une voiture.
2—Emotion, souci — Avoir dr

l'affection. .
3—Symbole chimique du sodium —

 

 

     

Symbole chimique de l'argent.

4—Eprouver un tressaillement.

à—-Verbs qui exprime ia galeté —
Lettre grecque,

6—Préfixe — Article de compte —
Trois fois.

7--Qui dure sans Intermittence.
§—Un des Grands Lacs — Deux

consonnes. .

9—Coquille pétritiée

 

Solution du problème d'hier

10-—Point cardjnal — Deux voyelles

D SiS 1 I N — En les,

R S 11—Qui a rapport à la terre,

VERTICALEMENT

E j--Qui tend à rapprocher du cèen-
tre.

2—Habituer un équipage à la mer
— Abréviation de saint.

3--Lettra grecque — Terminalson
— Rit A dem,

4—Du verbe rire — Fentes qui se
forment au sabot du Cheval!

f—~Carte & jouer — Possessif fêmie
nin — Action de tirer.

6—Nom générique d'anciens récits

S
B

1. — Serment au drapeau.
2, — Priére au Sacré-Coeur.
3, — Discours du président.
4, — Résumé d'un livre d'his-

toire par Simone Gervais.
5 — Disque de “la bonne

chanson”.
6. — Lecture par Prospére

Olivier.
7. — Piece par Alphé Rivais, |

Laurent Houle et Isabelle Ger-
vais. |
8 — Historiettes comiques par;

Rémi Gosselin.
9. — Chanson le “Te Deum des

oiseaux”. par Flore Rivais, Mae
Olivier et Irène Gauvreau.

10. “Semaine Sainte”,
Germaine Davis.

11. — Récitation: “Les fredai-
nes du vent”, par Viviane Gau-
dette.

12. — Disque de la bonne chon-
son.

13. Improvisations par Ar-
mand Tessier.

14. — Propositions:
1) Proposé par Laurent Houle et
appuyé par Germaine Davis que
ceux que nous demandions pour
improviser ne refusent pas.
2) Proposé par Prospére Olivier
et appuyé par Fernand Gosselin
que ceux qui ont manqué de pa-
raître aient la chance J'avoir leur
tour.

3) Proposé par Maurice Gaudette
et appuyé par Laurent Houle de
faire moins de tapage afin d’en
obtenir tous les‘ numéros.
4) Proposé par Prospère Olivier
et appuyé par Isabelle Gervais
que Edna la secrétaire fasse venir
le portrait de l’oncle Jean.

15. — Chant national.

Veuillez, cher oncle Jean, nous
l'envoyer. Merci, merci.

Président:
Noël LALONDE

Secrétaire:
Edna LALONDE.

Est-Ce Que
L’Indigestion Vous
Frappe Plus Bas
Que La Ceinture?

Donnez au “28” négligés le genre d'aide
qui vous donnel’erre d'aller

Plus de la moitié de votre digestion se fait
en dessous de la ceinture — dans les 28 pieds
de vos intestins. Aussi quand vous êtes at-
teint d'indigestion, employes un reméde qui
aide la digestion dans l'estomac ET en des-
sous de la ceinture.
Ce dont vous pouvez avoir besoin ce eont

Me Petites Pilules Carter pour le Foie pour
donnerl'aide nécessaire aux ‘28 pieds oubliés"
d'intestins.
Prenes uno Petite Pilule Carter pour le

Foie avant et après chaque repas. Prenez-les
suivant les instructions. Elles peuvent aider
À créer un apport plus grand des trois prin-
eipaux sucs digestifs dans votre estomac ET
vos intestins — elles vous aident à digérer

, d'une façon naturelle ce que vous mangez.
Alors la plupart des gens obtiennent le

soulagement qui vous fait vous mieux sentir
de la tête aux pièds, Assurez-vous d'obtenir
les authentiques Petites Pilules Carter pour

par|.

   S scandinaves — Mets.
]—Note de la gamme — Broutlia

R S E §—Comblé — Démonstratif,
rate — Dans lotte. levé
—Met en colère — Enlevée.

RIE E RIE 11=—Qui West pas commun — En les.
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MANDRAKE, le magicien
——

 

le Foie chez votre pharmacien — 256.
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T1 dit qu’il faut que je sols préparée

      

  

 

  

 

  
  

        

  

  

 

   

 

   

mt 1 A i | A avant de voir sn figure. Ce me

Jo me demands 4 LE IIS AYN VMs 0 ar "a serait une
de quo! le Dome ; 43 . ;: AE = trop forte
a l'air ? II portei RY ; y surprise,
toujours
  

   

stls capable de supporter cela !
Mandrake me trouvera certaine-
ment — si le
Dôme n'éva-
de -- je ne
serai pas ca-
pable de Ul.
dentifler -

  
    

  

 
  

 

“Der LEE FALK
! Il mn peut-être et un accident, je À

Ec. Ste-Catherine,
Pain-Court, Ont.

rr

Cher Oncle Jean,

C'est pour nos mamans que
nous avons eu, vendredi, le 12
mai, une séance spéciale.

De belles images représentant
“tout ce que maman fait pour
moi” couvraient le tableau d'en
arrière. Rien ne manquait. En
avant, la Sainte Vierge, la Mère
des mères était encadrée de fleurs.
sur le tableau du côté, nous a-
vions exposé nos bouquets spiri-
tuels, confectionnés par nous-
mêmes.

Après la prière d'ouverture, le
serment d'honneur à la patrie et
le chant “O Vierge Immaculée”,
la présidente nous dit que le bon
Dieu était bon de nous permettre
de célébrer la fête des mères, au
début de ce mois consacré spé-
cialement à la Sainte Vierge, et
elle souhaitait qu’avec l’épanouis-
sement des fleurs, s'approfondit
notre affection pour nos mamans.

Les mamans écoutérent le pro-
gramme suivant, aprés la lecture
du rapport de la derniére réunion:
1. C’est le printemps — Berna-

dette Benoit.
2. Mon compliment — Florence

Faubert, Clara Martin, Rose-
Marie Caron.

3. Quelle sainte ivresse — chant,
par la classe.

4. Ma mère, Philippe Blais,
Wilfrid Martin, Norman Roy,
Louis - Philippe  Pinsonneault,
Robert Martin.

5. Ce que je dois à ma mère —
Raymond Blais, Edmond Roy.

6 Les deux méres — Marguerite-
Marie Pinsonneault.

7. Ce qu'est une mère — Jean-
nette Béchard, Roger Pinson-
neault, Rose-Marie Benoit.

8. Fermes tes jolis yeux — chant,
par la classe.

9 La plus belle des mères
Gérard Marentette.
Les mamans — Aline Caron,
Jeanne Pinsonneault, Simon-
ne Pinsonneault.

11. Le mot divin — Raymond Bé-
chard, Joseph Trahan.
Notre mère — Marguerite Bé-
chard.
Compliment
Bossy.
Merci — par la classe.
De sa mère, on se souvient
toujours chant, par la
classe.
Propositions —
Il a été propose par Aline Ca-
ron et appuyé par Clara Mar-
tin que nous aidions plus à
nos mamans.

17. 11 a été- proposé par Rose-
Marie Caron et appuyé par
Florence Faubert que nous
témoignions notre reconnais-
sance plus souvent à nos ma-
mans.
Il a été proposé par Raymond
Blais et appuyé par Edmond
Roy que nous fassions quel
que chose spécial seulement
pour faire plaisir à nos ma-
mans.
Il a été proposé par Jeanne
Pinsonneault et appuyé par

10.

12.

13. Georgette

14,

16.

18.

19.  

___LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 31 MAI 1944

 

Jeannette Béchard que nous | appuyé par Ruth Gleason que les
disions chaque jour une cho-
se pMisante à nos mamans.

20.11 a été proposé par Rose-
Marie Benoit et appuyé par
Bernadette Benoit que nous
offrions notre communion de
dimanche pour nos mamans.

21. 11 a été proposé par Margue-
rite-Marie Pinsonneault et ap-
puyé par Simopne Pinson-
neault que nous Iassions une
visite, lundi, pour notre
mère,

Les propositions terminées, nous
offrions nos bouquets spirituels
à nos mamans ‘et nous terminions
avec l'hymne national.
Vos petites nièces et petits ne-

veux de la section Immaculée-
Conception. —…1

Georgette BOSSY,
secrétaire.

—_+. am

Les Joyeux

Travailleurs,

Holtyre, Ont.
——

Cher Oncle Jean,

Quoiqu'il y ait longtemps que
nous ne vous avons pas écrit nos
activités n’en ont pas été moin-
dre. Mercredi, le 5 avril, nous
avons tenu notre assemblée men-
suelle. Monique Provencher agis-
sait comme présidente et Lucien-
ne Lahaie comme secrétaire.
Nous avons commencé par la
priere et le serment au drapeau.
Après, Mlle la secrétaire lut son
procès-verbal de la dernière as-
semblée. Il fut proposé par An-
dré Fortin et appuyé par Léonard
Rondeau que ce rapport soit adop-
té. Ensuite, Mlle la représentante
de la Croix-Rouge, Lucienne Ga-
gnon, Mlle la perceptrice des
timbres de guerre. Micheline
Caty,

cepteur du “Droit”. André For-
tin, tour à tour firent lecture de
leur rapport qui furent tous adop-
tés. Ensuite le champ fut ouvert
pour les propositions.

lo Proposé par André Fortin et
appuyé par Léonard Rondeau que
nous envoyions une carte de
souhaits de Pâques à Oncle Jean.

20 Proposé par Paul Coutu et
appuyé par Ruth Gleason que les
élèves s'efforcent d'aller à la mes-
se de Pâques.

30 Proposé par M. D'Aoust et

(puisque selon les remarques-—de

 
Mlle la bibliothécaire Isa-

belle Ross, le percepteur du sou:
de l’école, Albert Messier. le per-

 

élèves lisent plus de livres de la
bibliothèque. ,
5o Proposé par Mine Rondeau

at appuyé par Frances Ayers que
les élèves redoublent leurs péni-
tences durant la semaine sainte.

Peut-être qu'Oncle Jean sera in-
téressé de savoir qu’à Holtyre de-
puis trois ans, vu la guerre, on
n'a pu construire une nouvelle
école et les élèves n’ont qu'une
demi-journée de classe: les petits
venant l’avant-midi, les grands
l'après-midi. Malgré cet inconvé-
nient nous avions une concurren-
te au concours de français tenu à
Timmins le 9 mars, dans la per-
sonne de Monique Provencher,
âgée de onge ans. Elle fit certai-
nement honneur à notre école,

Monsieur l’inspecteur devant un
auditoire distingué, elle reçut des
éloges particuliers et fut mention-
née forte deuxième n'avant que
quelques points de différence
avec la première. Nos félicita-
tions.

Notre institutrice a profité de
notre dernière assemblée pour
offrir à Monique un journal de
cinq ans, reliure en cuir, tandis
qu’un joli album lui fut présenté
par ses amis: Micheline Caty. Ali-
ne Rondeau, Isabelle Ross, Fran-
cese Ayers, Ralph Rickey, Anita
Drouin, Bernadette Fortin, .Léo-
nard Rondeau, Jeannine Lahaie,
Lucienne Lahaie, Ruth Gleason,
Albert Messier. Stanley Gleason |
et Marcel Drouin,
On passa ensuite au program.

me récréatif:
1—Chant: Vers l’idéal, par toute

la classe.
2—Récitation: Ma main, par Jo-

ram Lahaie.
3—La meilleure composition

française des concours de
Pâques de la 5iéme année,
par Ruth Gleason.

4—Chant: Maman, par la classe.
5—Récitation: Le chemin du pa-

radis, par Paul Coutu.
6—Composition: La meilleure ;

lettre des concours de Gième
année, par Isabelle Ross.

7—Récit: La passion de Notre-
Seigneur, par les éléves de la
8ieme année.  8—Chant: Le tout pour Dieu, par
la classe,

Ensuite eut lieu la distribution
des bulletins de Pâques, des con- :
cours et décompenses. Le tout se :
termina par le chant “O Canada”. :

Lucienne LAHAIE, ‘
secrétaire.

rer

Les petits Séraphins
Ns rencontre-t-on pas dans toutes les écoles, de ces enfants qui

ne rendent aucun service, cherchent uniquement à tricher, se mon
trent avares et durs pour leurs confrères? À tout prix, il faut corriger
ça. Comment? Ecoutez vos maîtres qui vous le diront. Il y a déjà trop
d'égoïstes en ce monde!

Oncle JEAN

 

 

 

(Gommencez la journée en chantant avec les Kellogg’
Rice Krispies. Lesenfants aiment leur gai Cric-
Crac-Croc dans le lait ou la crème. Vous
aimerez leur saveur unique! gaps    Y: y    

  

 

Wore l'histoire des Rice Krispies CR-0-QUANTSI
IIs restent croquants jusqu'à a dernière cuillerée !
Demandez une couple de carfons de Kelioga's Rice
Krispies à votre épicier demain! 

Epargne de temps!
Epargne de traveil !
Epargne de combustible !

“Rice Krispies' est 1a marque déposée par

la Kellogg Company of Canada, Limited, pour son délicieux riz éclaté au four,

 

 

 
 

BRICK BRADFORD
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igus avons esrorté votre caravane {
jusqu’aux portes de Samard, é {Hus-

prince!

 

Avant que vous entrlez, je dois’
savoir quelle est la nature des af-
faires qui vous amênent ici!

 

 

— Ou j'entrerai dans la ville de
force — et alors, gare à vous et

Laux vôtres!

Les mffeires concernent le pro-
tecteur et non pas vous! Mainte-

nant, laissez-moi passer, Capitaine—

    

 

 

ANNIE ROONEY. la petite orpheline
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Mais je les aime bien,
sourient toujours et disent,

même s'ils ne vous connaissentLes gens qui demeurent le long du canal sont El _
tous terriblement pauvres! ë pas du tout,

parce qu’il:
“bonjour”

  

Si vous leur demandez un verre d'eau, il.
ne font que rire et disent: l’eau c'est bon
que pour les poissons et les canaux—   Et puis tla disent, prendrais-tu une

bouchée avec nous? La nourriture
n'est pas riche mais nous serons
bien heureux d'avoir ta compagnie.

 
DARRELL.

=f M5CLURE |. 
 

LE CHEVALIER MASQUE

 

 

Très hien?    
 

‘

d'un autre témoin pour la ventel

 

 Uhl rate, Pire tone Macon, ten
i Ousesbuned byKiog Features Syndicate

Dupont vient d'acheter du terrain... nous avons besoin

Th sup
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LE FANTOME

Dupont! Pourquoi
achète-t-àil ce terrxin?

Comment êtes-vous
Jeanne!
devenir voisins!

CR
ESTA
FARMS a0

RANGS SND
MGV1  

  

Nous allons

 

le viens d'acheter le
‘errain au pied de Is
olline!

Voisins!" Dupont que
voulez-vous
faire?

    
 

  

par LE” FALK et PHIL DAVIS
 

a —

Si Je suis encore u
négligent et ou-
blie cette ser- °
viette, je me
soumettrai mol-
même au con-
sell de guerre,

 

 

C'est curieux,
11 me semble a-
voir vu quel-
qu'un sortir de
ce comparti-

    

   
   

Que dites-
vous, Diana®    

   
Rien... Je pensais
tout haut.

Te —

    
  

     
      

 

  

 

  

 

  

     

  

 

    
     

Ils ont 1a bonne serviette.., Je vais
me débarrasser de celie-ci.. puis je + Ni
m'occuperai des deux espions,

- Ce Les denx mains en
l'air!… Faites atten-

tion! Donnez
cette serviette.

Pe

o
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De pins — il
taut absolument

qua je voie
à qui #1

  

  
   

      

 

 

par McEvay et
—

Strievi J
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La commission des prix est devenue
objet des attaques de la Chambre

— =

 

Abbott tient tête à l'orage aux Communes —
St-Laurent apprend à Lacombe que Houde n'est
pas encore libéré — On diminuera le nombre des
sursis chez les fonctionnaires fédéraux d'âge
militaire — La déposition du budget retardera de
plus d'une semaine —
de Curtin

Par Jean-Marie Gélinas

La commission des prix et sa
politique a fail l'ôbjét de nômbréu-
ses attaques, hier, aux Communes.
C'est M. Douglas Abbott, secrétai-
re parlementaire du ministre des
finances, qui dut donner la répli-
que aux députés de la gauche en
l'absence de ['hon. J.-L. Ilsley.
Sauf la controverse sur le mode
d'application du rationnement des
produits les plus divers, il ne se
produisit aucun incident de pre-
mier plan. L'hon. Louis St-Laurent
ministre de la justice, déclara tou-
tefois — à la suite d’une nouvelle
interpellation de M. Liguori La-
combe, chef du Parti canadien —
que M. Camillien Houde, ancien
maire de Montréal, n'a pas encore
été libéré du camp d'internement
de Fredericton, Nouveau-Bruns-
wick. Puis 'non. Humphrey Mit-
chell, ministre du travail, a révélé
gue le service sélectif prenait des
mesures d’urgence afin de dimi-

 

nuer le nombre des sursis chez les
fonctionnaires fédéraux d'âge mi-
litaire. C’est l’hon, J.-L. Ralston,
ministre de la défense nationale,
qui, en sa qualité de leader du
gouvernement, annonça à la dépu-
tation que le premier ministre
John Curtin d'Australie parlera au
Parlement jeudi après-midi à une
séance conjointe des deux Cham-
bres. Prononcé aux Communes, le
discours de M. Curtin sera radio-
diffusé par tout le pays.

L'hon. Humphrey Mitchell, mi-
nistre du travail, a déposé, à l'ou-
verture de la séance un décret mi-
nistériel qui pourvoit à la nomina-
tion d'un comité chargé de faire
au service civil à Ottawa un rele-
vé de tous ies hommes d'âge mili-
taire. I] est aussi prévu l'institu-
tion d'autres comités qui devront
entreprendre un même travail chez
tous les groupes de fonctionnaires
de l’Etat en dehors du service ad-
ministratif à Ottawa.
Le premier comité examinera

de nouveau les règlements en ver-
tu desquels des employés d’age
militaire au Service civil peuvent
obtenir un ajournement de leur
appel sous les drapeaux. Le minis-
tre explique que le comilé devra
aussi voir au remplacement gra-

duel et ordonné de tous les hom-
mes aptes au service militaire
dans les catégories données, mais
qui bénéficient actuellement d'un
sursis. Ce remplacement aura lieu
en autant qu'il ne viendra pas en
conflit avec une sage utilisation
du capital humain en vue de !in-
térét de la nation.
Le décret explique que de sem-

blables relevés se poursuivent
dans les industries à travers le
pays et désigne le gouvernement
fédéral comme “le plus gros em-
pjoyeur au Canada”. Le comité!
d Ottawa se composera de hauts
fonctionnaires et comptera parmi
ses membres un représentant du
ministère ou se poursuivra le re-
levé. .
Houde n'est pas encore libéré

M. Camillien Houde, ancien mai- |
re de Montréal et député de Mont-
réal-Ste-Marie à la législature de
Québec, n'a pas encore été libéré
du camp d’internement de Frede-
ricton. Voilà ce qu'a précisé l'hon.
Louis St-Laurent, ministre de la
justice, en réponse a une interpel-
lation de M. Liguori Lacombe,
chef du Parti canadien et député
de Laval-Deux-Montagnes. M. St-
Laurent a ajouté qu'il n’avait pas
été informé si la commission con-
sultative fédérale avait entendu
vendredi dernier à Fredericton la
requête de M. Houde qui a deman-
dé officiellement sa libération du
camp de concentration.

M. Lacombe insista sur le fait
qu'il comprenait que M. Houde
avait subi son enquête vendredi
dernier à Fredericton. Le ministre
de la justice dit qu'il ignoraii la
chose et que d'ailleurs aucun rap-
port officiel ne jui avait encore
été fait au sujet de l'’élargisse-
ment éventuel de M. Houde. M.
St-Laurent expliqua, en outre, que
— lorsqu'il recevra finalement le
rapport du comité consultatif —
il considérera le cas de M. Houde
de la manière ordinaire et en te-
nant cempte de la responsabilité
qui incombe au ministre de la jus-
tice sous les règlements de la dé-
fense du Canada.

Tout iaisse croire que le budget
fedéral ne viendra pas avant le 8
juin et peut-être même pius tard.
Il y a quelque temps, l'hon. J.-L.
Ilsley, ministre des finances, avait
déclaré qu'il s'attendait de pou-
voir déposer le budget aux alen-
tours du ler juin. Mais on com-
prend maintenant que la revision
de la loi des banques a tenu M.
Isley tellement occupé qu'un nou-
veau délai lui sera nécessaire dans
la préparation du budget.

L'allocation de subsistance
Un autre décret ministériel dé-

posé par le ministre du travail,
l'hon. Humphrev Mitchell. accor-
de une allocation de subsistance
supplémentaire aux ouvriers af-
fectés à de nouveaux emplois.

Le décret qui modifie les règle-
ments du Service sélectif, permet
d'autoriser le paiement d'une allo-
cation —supplémentaire =jusqu'à
concurrence de S7.50 par semaine
à ces employés qui, dans les nou-
veaux emplois vers lesquels on
les a dirigés, sont tenus de vivre
éloignés de leur famille. Les an-
ciens règlements n’accordaient
dans ces cas qu'une allocation
de $5 par semaine.
Un rapport déposé également

par le ministre du travail révèle
que des plans ont été élaborés

des forces armées qui sont ou se
ront licenciés une formation pre
fessionnelle adéquate.
Jusqu’à présent à peine 30

vétérans de la présente guerre se
sont inscrits pour cet entraîne-

Ralston parle du discours

 

| demande soit blen forte avant la
 démobilisation générale.

Le rapport dévoile également
qu’on s’est assuré de tout l’outil-
lage nécessaire et cela par l'entre-
mise d’un comité qui verra à se le
proeurer des ministères de guerre
après le conflit. Dans certains cen-
tres on utilisera aussi les bâti
ments actuellement affectés” au
service militaire.

La commisssion des prix attaquée

L’hon. R.-B. Hanson, conserva-
teur de York-Sunbury, a déclaré
qu’une armée de jeunes collets :
hlancs à Ottawa, nrénarait des or-
donnances inflexibles couvrant un
champ d'activité dans lequel ils
n’avaient pas d'expérience. M.
Hanson parla ainsi au commence-
ment d'un débat sur la commis-
sion des prix et du commerce en
temps de gverre déclenché en
marge des crédits du ministère des
Finances.

M. Hanson ajouta que le peu-
ple canadien ne prisait pas ces
méthodes administratives et que
rien n'améprera plus rapidement
la défaite du présent gouverne-
ment que la facon dont sont ap-
pliquées les ordonnances de la
commission des prix. “Je pourrais
faire toute une campagne électo-
rale sur ce sujet. et être élu”. af-
firma M. Hanson. Il ajoute que

| tous les avocats libéraux du Nou-
veau-Brunswick semblaient avoir
vu leurs services retenus par la

| commission des prix et que cela
constitnait un patronage.

M. Douglas Abbott. secrétaire
narlementaire du ministre des
finances, a répondu que M. F.-S.
Grisdale, ancien ministre de
l’agriculture de l'Alberta. et ad-
ministrateur de la volaille pour
la commirsion des prix. ne pou-
vait certainement pas être consi-
déré comme un ‘“’eune collet
biere sans expérience”.

| M. G.-J. Tustin, conservateur de
Prince-Edouard-Lannox. a affirmé
rue sur le marché de la volaille,
a Napanee. Ont, des inspecteurs
de la commission des prix avaient
empêché des cultivateurs de tou-
cher des prix nlus élevés parce
rue leurs ponlets n’avaient nas
été classifiés. T1 déclara aue selon
‘ui, les cultivateurs ont perdu
jusou’a 7 ou 8 cents la livre, par
la faute des inspecteurs.

M. Hanson dit que les adminis-
trateurs des ordonnances de la
commission des prix snsnendaient

| au-dessus de la tête des gens la

 

 menñnare da l'ama-dae at da lg pri
son. “Voilà qui révolte les gens“,
ajonte-t-il.
M. Athott a révélé an cours de

re déhst, nova l'an dernier. antour
de la Noël. il! y avait eu tendance
de la part de certains acheteurs

| d'élever un neu ]es nrix, sans con-
| sidération du nlafonrement, et
nue le service du cortentieux de
la commission aveit dA surveiller
cette tendance, “TI a fallu”. dit-il.
“maintenir Je nlafonnement tant
nour le nrodueteur ave pnur leg
marchande de aros et de détajl”
M. R.-M. Worren, libéral de

| Renfrewnord. déclara que certai-
nes classifications avaient été êta-
blies en différents centres. et aue
cela avait amélioré la qualité des
produits.

Parlant encore de la classifica.
tion de Ja volaille sur le marché,
M. Ahbatt, rénandant à une mues-
tion de M. William Rryce, CCF.
de Selkirk. a déclaré que c’était
là une initiative du ministère de
l’agriculture et non de la commis-
sion des prix.

Des ordonnances ridicules
M. Stanley Knowles, député

CCF. Winnipea-Nord-Centre, a
dit que la commission des prix et
du commerce en temps de guerre
n’avait nas réussi à gagner la con-
fiance da public. ;
On a commis d'ailleurs plusieurs

bévues. Il y eut le règlement
“idiot” contre les habits à deux
nantalons et celui contre les re-
hords aux pantalons. Ces règle-
ments n’ont disparu du’à la suite
des protestations émises à l’assem-
hlée de la Fédération Libérale
Nationale, il ÿ a quelques mois, à
Ottawa.

M. Knowles ajouta aue les mé-
nagères pouvaient difficilement

| croire que la qualité des marchan-
dises n'a pas baissé. “La commis-
sion des prix”, commenta le dé-
nuté de Winnipeg-Nord-Centre,
“devrait avouer que la qualité a di-
minué dans certains cas. Mais la
commission n'admet jamais qu’elle
a fait erreur en quoi que ce soit”.

Il rappela que les députés se
sont plrints de pénurie de vête-
ments de ferme et d’habillements
:vour enfants. “Mais on a continué
de donner la réponse que le gou-
vernement était toujours efficace
at accomplissait une oeuvre par

 

 
 

i conseryateur de Cumberland. Le

lla naissance du monopole par le

 | faite”. conclut M. Knowles.
Gauthier et le régisseur Smith

| Au cours du débat M. Dous!--
| Abbott qui répond aux interpella
{tions en l'absence du ministre des
(finances a déclaré qu’il ne prono-
‘serait pas de remplacer M. J. K
i Smith, régisseur du transport à
{Montréal pour la Commission des
nrix et du commerce, uniauement
narce qu’il ne parle pas le fran-
cais.
Le Dr terre Gauthier, député du

Bloc Populaire de Portneuf, avait
|rappelé que M. Smith exerçait ses
fnnctions officielles dans une séc-
tion où la langue française est pré-

:M, Smith connaissait le français,
lil ne voulait pas le parler.

en vue de fournir aux membres ‘ ‘Pourquoi avons-nous toujours
A lutter de la sorte même sur des
1estions de détail! Après tout,
* français est une langue officiel-
© tout comme l'anglais.” a dit le
Gauthier.
M. Abbott répliqua qu'il crovait

ment et l’on n’anticipe pas que la que M. Smith comprenait le fran-

| Tominante. Il avait ajouté que. 2

|

|

 

 

çais mais que, dans tous les cas, il
avait des adjoints de langue fran-
çaise. Il fait un travail important
et une lettre récemment reçue
montre que ses services sont ap-
préciés par des gens de la provin-
ce de Québec qui s'opposent à ce
que l’on fasse des changements.

L'adjoint parlementaire de M.
Tlsley ajoute que la position qu’oc-
cupe à Montréal, M. Smith est
d'ordre temporaire et que, selon
toute probabilité, la nomination a
été faite par arrêté en conseil et
non par la Commission du Service
civil, :
Le Dr Gauthier déclare alors

que, lorsque des gens qui diffèrent
d'opinion avec Smith sont allés le
voir, il a appelé la police.

M. Abbott dit qu’il n'est pas au
courant de la chose, mais qu'il
fera enquête.

Trust de bouteilles vides
“Jamais je n'ai été traité avec

un tel manque de courtoisie que
lorsque j'ai appelé M. Donald
Gordon au sujet du problème des
bouteilles vides en Nouvelle-
Ecosse’, a expliqué M. P, C. Black,  
député se plaint du monopole de |
la manipulaiton des bouteilles de !
bière en cette province, sous le!
controle de M..W. D. Moriarty. M.
Black ajoute que l’on trafique
pour $1,000.000 de bouteilles vides
par année en Nouvelle-Ecosse, et
que le profit est de $100,000.

C’est lorsqu'il a voulu se
plaindre à M. Gordon, président de
la commission des prix, que celui-
ci a fait preuve d’impolitesse a
l'égard d'un député au Parlement,
explique M. Black. . !

M. Abbott a répondu que M.
Moriarty n’était pas un représen-
tant de la ‘ommission des prix. |
M. Hanson rétorqua qu’il etait le |

seul homme qui ait, en Nouvelle:
Ecosse, le droit d’acheter une bou-

teille de bière vide. :
M. Black cita des extraits de,

lettres dans lesquelles M. Moriarty |
affirmait son drofn d'exclusivité
sur l'expédition des bouteilles.

M. Abbott exnliqua encore que |
l’on avait interdit l’exportation des |
bouteilles vides lorsqu'en 1942 il
s’est créé une rareté de ce produit.
H aioute que la commission n’avait |
pas créé de monopole et que, si;
celui-ci existait, elle n'en était pas |
responsable.

L'hon. Gordon Graydon expliqua ,

 

|

fait que le président ce la régie |
des liqueurs avait eu le droit de,
nommer un homme qui fasse le
trafic des bouteilles vides. Il de-,
mande que l’on revise l’ordon-
nance. |

Les breuvages au restaurant |

M. Robert Fair, créditiste de
Battle River, a demandé que l'on
abaisse le prix du café, du thé’
et du lait dans les restaurants, car
la hausse du prix de ces breu-,
vages, autorisée l'an dernier, af-
fecte les petits salariés. C'est l'an ;
dernier que la commission des prix |

| a permis que les restaurateurs aug-
mentent de 5 à 10 cents le prix des
breuvages. Le député ajoute que
la hausse des prix devraët s’ap-
pliquer sur les aliments les plus
fins. :

Parlant des nombreux rapports
que la commission exigeait des
hommes d’affaires, M. J. W. Nose-
worthy, C.C.F. de York-sud, a dé-
claré que l'on apprécierait énor-
mément une simplification des for-
mules à remplir, spécialement dans
le cas des restaurateurs et des
hôteliers, à l'égard des denrées
rationnées.
M. Abbott a répondu qué l'on

visait à une plus grande simplifi-
cation des formules que l'on ne!
cesse de reviser,

Plus tard, le secrétaire parle-
mentaire a déclaré que 43 em-
ployés de la commission des prix
recevaient un traitement entre
$5,000 et $8,500. “Personne ne
retire au delà de ce montant”,
dit-il. “Ces fonctionnaires accom-
plissent un travail des plus impor- |
tants et ne sont pas payés au delà
de ce qui est raisonnable”.

Autour du sirop d’érable
Au cours d'une discussion sur!

les restricions appliquées à la
vente du sirop d’érable, M. Abbott
a exprimé le regret que l'on ait
dû rationner ce produit. Il a ex-
primé le souhait que l’an prochain
ces restrictions soient levées et
que le sirop d'érable soit le pre-
mier item qui échappe à toute res-
triction. Il a affrimé que le ra-
tionnement avait été vraiment im-
posé par suite de la nécessité.
Un moment, il y eut rivalité

entre M. Abbott, qui est natif de |
Lennoxville, Qué, et M. J. R. Mac-
Nicol, conservateur de Toronto-'
Davenport, pour savoir quelle ré. |
gion du pays produisait le meilleur
sirop d’érable. La discussion se.
termina sur une note joyeuse. |

M. Abbott a annoncé que Ja
commission des prix accordait
maintenant avec assez de facilité
des permis d’ouvrir des com-
merces nouveaux, mais la com-'
mission ne peut assurer aux neé-.
gociants qu’ils auraient toute la
marchandise qu’il leur plaira de
recevoir,
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Songez donc à cette fascination durant la saison

estivale ! Robes fraîches comme une brise de mer!

Vous n'avez qu'à vous procurer votre toilette

dans le plus chic assortiment de robes fraiches,

en modèles conformes aux désirs des jeunes

filles. Pour paraître ravissantes le soir ou le

Jour, il y a d’attrayantes robes de jersey rayonne

fleuri et de gais shantung, jolis guingans et

splendides chambrais, à mailles aérées .. .

et imprimées; piqués gaufrés et à texture fine,

rayonne boucher et imprimés nouveautés.

teintes pastelles et une profusion de bianc.

Genres d’une et deux pièces suivant votre préférence.

Nous en illustrons cing de l'assortiment. Tailles 11 à 17.

Rayon des robes pour jeunes filles chez

Freiman, au deuxième étage.

(A) piqué blanc À oeillets, avec encolure fraîche sweetheart.

(B) maillé rayonné fleuri —frais et confortable. 12.95

(C) joli imprimé rayonne, en fascinantes teintes, boutons froncés.

(D) spun brodé . . . une nouvehuté estivale avec encolure
drapée fraiche.cocoees eee eeecrier 12.95

(E) maillé rayonne rayée . . . fraiche pour les jours chauds en ville 15.95

HEURES DU MAGASIN: 9.30 a.m. à 6.00 p.m.
MERCREDIS: 9.30 a.m. à 1.00 p.m.

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 31 MAI 1944 |
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La brise durant l'été... aussi

fraîche que vous le désirez

robes ravissantes et seyantes
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Sur l'écran
Mercredi le 31 mai, 1944

AU LAURIER

‘Heaven Can Wait”

‘Heaven Can Wait”, qui met en
vedette Gene Tierney et Don Ame-
che, est à l'affiche du Laurier mer-

credi et jeudi. Co
Don Ameche est le bel héritier

d’une riche famille new-yorkaise,
et ses agissements font dresser
l’oreille à tous ses proches. Gene :
est la jolie dame à qui il fait la
cour et qu'il épouse, mais Don est
un homme léger et Gene n'est pas
le type de la femme soumise, Il
en résulte donc des frictions, et
c'est alors que Ernst Lubitsch tait
preuve de la subtilité qui l'a ren-
du fameux comme metteur en scè-
ne,

L'auteur du scénario fait preu-
ve d’une psychologie avertie et
d’une connaissance approfondie!
du caractère masculin. Les étapes
de la vie d'un homme donnent
lieu a des faits, a des réactions, a
des changements entourés de cir-
constances diverses et multipies.
Ce sont ces faits qui animent ce  film plein d’imprévu, ces réactions
que le spectateur peut étudier, ces
circonstances où vit tout un mon-
de captivant et intéressant.

Il existe bon nombre de scènes
amusantes et parfois même d'un
comique achevé grâce à ce par-
fait ‘enfant gâté” que sera Henry
toute sa vie. Il se dégage de cer-
taines scènes une morale bienfai-
sante mais discrète. Ici et 13,
quelques hommes sauront peut-
être reconnaître leurs propres ri-
dicules.

2e film: Lady Bodyguard.

AU CARTIER

Un dimanche après-midi

Tel est le titre de la version
française du film à la fois tendre
et amusant ‘The Strawberry Blon-
de’ mettant en vedeite James Ca-
gney, Rita Hayworth, Olivia de Ha-
viland, George Tobias, Jack Car-
son et Alan Hale, tous excellents
acteurs de la Warner Brothers et
dont l'action se passe aux alentours
de 1900. Le dialogue français est
extrêmement bien fait et les dou-
blures, surtout la voix de Cagney,
raviront les cinéphiles de langue
française. Tous connaissent le ta-
lent de Cagney, gagnant de la sta-
tuette Oscar en 1942 pour le meil-
leur acteur de Hollywood, le
charme plus prennat d'Olivia de
Haviland et les dons de comédien
d’Alan Hale. Ceux dont la jeunes-
se s’est déroulée au début du siè-
cle seront heureux de revoir dans
ce film les costumes et les habi-
tudes de l'époque des ‘voitures à
chevaux” des collets ronds, des
“sailors’ et des pique-niques. Le
film ‘“The Strawberry Blonde” a
remporté un très beau succès dans

 

HORAIRE DU
CINEMA   

CAPITOL — ‘A Guy named Joe":
11 h. 55, 2 h. 15, 4 h. 35, 6 h, 55, 9 h. 15.
Dernière représentation à B h. 55.

CARTIER — ‘‘Ali Baba and The Forty
Thieves'': 12 h. 55, 4 h. 5, 3 h. 15, 7 h. 30, !
9 h. 46.

REGENT — “The Sullivans”.

ELGIN — ‘’Address Unknewn"”: 12 h. 50,
3 h. 5 5h. 35, 7 h. 55, 10 h. 20, *Girl

in the Case: 2 4. 2, 4 h. 30, 6 h. 45,
9 h. 15. Dernière représentation à 9 h. 10.

CENTRE — “Follow the Boys”: 12 h.
iv. 2 h. 25, 4 h. 4u, 6 h. 50, 9 h. 16.
Dernière représentation a 9 h.

IMPERIAL — “‘Intermezzo’‘: 2 h, 30,
5 h. 5 7 h. 35 10 h. 10. “Submarine
Base”: 1 h. 20. 3 h. 50, 6 h. 20. Der-

 

 

 

30—Ejano.
4b carusocsenes
00- Fermetare Prog.Musical

  

 

 

Ce soir CKCH CBF CBO CKCO

6 h. 00--Orgue A Radio-Canada Don Messer Newscast
9h 15 Nouvelles Radio-journal CBC News Candlelight and...
6 h. 30—Piano Nouvelles BBC CBO Program -…<…ecreescreeeermee-
6 h. 45-—Mus. sud-am. Melodies du.. BBC News renssens
7 h. 00—Un homme êt… Un homme et... Rendez-vous .B.A.
7 h. 15—Musique de... Métropole Headquarters Civil Service
7 h 80—Colette et Roland Colette et Roland Carol Sisters Lum and Abner
i h 46 Fiancee dv com.. Fiaucée dv com… News Roundup Army Reporter
8 h. 00—Mus. hawalenne Musique de... RCAF Band Songs that...
8 h. 15—CWAC ce veressrs avoue Mount. Hoedown
8 h. 30—Souvenirs de... Souvenirs de... Forum Treasure Trail
sh 46-000 een - 0 00e he ammeessesestren
3h.09—Radio-théâtre Radio-théâtre. - -| Drama -
9 vonces ravasvons anses osaucate vassnénsncossessernces crever .. covers

9 b 80— Alan Young Music in...
Yh 4b.cirri Leora enssrrniveseserareasme |e JEST .
tU h. 00— Nouvelles Radio-journal CBC News CKCO Sextette
10 h. 15—Causerie Causerie Talk reser

h. Piano Piano Sportscast
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80—    CBC News  

 

 

JEUDI
 

 

 

 

   

i
1
1 Bulletin CBC News
7 ceraserrsesnen casse Morn. Melodies vues
8 Radio-journal CBC News Serenade
8 h. 15—Elévations Elévations Devotional Period Coffee Time
8 30—News Pot pourri Musical March Newscast
8 45—Mason Lercnseress ne cac saremuanese Lu UT Watching the...
9 00—Concert matinal Prog. mus, Bremkfast Club Meditations
9 h 15— oo AR J, Lercrer caccrenssansenanness Across the sea

9 80—Revue musicale Les chansons Classics Organ Souvenirs
9 4b— enn Belles mélodies While vo. wurk Voic' of Memory
10 00-—Chez Rose Chez Rose Bnad plays Morning Music
10 h. 15—Confidences Confidences Passing Show Vocal Gems
11 30—Mason Vie de famille Music Newscast
0 45 Détente Détente Hour of Prayer Concert Music
11 00—Prog. mus. Grande Soeur Road of Life From Coffe Shop
il 15-—Métairie Rancourt Mét. Rancourt Master Musicians Magic Mirror

80-—Chansonnettes
45-—Cavalcade

Les troubadour:

12 00—Grands orchestres
12 15— cn Quelles nouv.?
12 80— Réveil rura)d Réveil rural

00-~Chansonnettes Rue Principale
17 Nouvelles Radio-sournal
30—Chansonnettes Tante Lucie

P
P
F
P
P
H
F
P
S
F
S
S
O
S
P
S
P
S
S
p
F
p
5
5

P
P
P
S
F
S
P
S
S
S
E
F
S
P
S
S
S
S
H
S
p
P
—
P
P
Y
S
E
P
H
S
S
P
O
S
p
P
P
E
P
O
P
P
P
H
P

_
—

45—Radiomonde
00—La femme...

5-
30—Music Hall
45— unes

15— Mason
80— Valises
45—Romances

00—Orgue

15— i.
30—Questionniare
4h

00—Radio-Carabins
18

45 “
00  Radio-journa)l
15—Concert Prom.
 

  

   

30—Hommes traqués  
Moulin de la...
La femme...
Chansonnettes
Ch.-d'oe. en mus.

 

Music-Hall

00—Récital Récital
15—Avis de décès Esquisses
30—Disques franç. |oie
45—Récital Récital
00—La forêt enchantée

 

A Radio-Canada
15 Nouvelles Radio-journal |
30—Mus. tzigane BBC
45—Croquis muses] Intermède
00--Un homme... Un homme...
16—Airs d’opérs Métropole
30—Wayne King Quatuor Alouette

00—Chants de la... Chants de la...

Questionnaire ’

Radio-Carabins

Hommes traqués

Radio-journal
Concert Prom,

  

Musique voriés
Prog. musical

Soldier's Wife
Lucy Linton
BBC News

| Big Sister
Farm Broadcast

CBC News
Happy Gang

Claire Wallace
Pocket Concert
Musical Prog.
Mutual Calling

Women of...
Ma Perkins
Pepper Young
Right to happi...
Recital
CBC News
The Liptonaires
Song Recital
Front Line Fam.
Songs for You
Listen to London
Favourites

Western Five
CBC News
CBO Program
BBC News
Songs

Rythm cal
News Roundup
Songs of...

  

Aldrich Family

Kraft MusicHall

FightingNavy

OBCNews
Prom. Concert

BBCNewsreel
London Letter
CBC News  

Serenade
I'll Take Music
Newscast
On the Farm Fr
Luncheon Salon

Interlude 7
Muise to Remem.

Instrumental
Songs
Rythm Parade

Good Music

Newscast
Plantation Echoes
Rainbow
Mus, Alphabet
Serenade
Terry and...
Time Was...
Claire Wallace
Stories
Today's Adven..

Newscast
Candlelight

ergs

[Instrumental
Stand by for...
Lum and Abner
Talk
Show Tunes

Tunefull
Four Voices
The Town Crier
D’Artega Presents
Can. Cavalcade

  

 

 niere représentation à 8 h. 56.

LAURIER —«® “Where Are

“All By Myself”: 1 h.. 3 h,
9 h 9

RIDEAU —- “Thousands Cheer”:
3 h. 44, 6 h. 23, 9 h. 2,
présentation a 8 h. 29.

PETIT-THEATRE — “Remember the
Day”: 8 h, 20, 7 h., 9 h. 50. “Kennel
Murder Case”: 2 h., & h. 30. Dernière
représentation à 8 h. 50.

1 h. 5.

You :
Children”: 2 h. 3, 4 h. 46, 7 h. 29, 10 h. 12.

43 6 h. 26. :

Dernière re- ;

 

sa version originale; il n’est pas
douteux que le public du Québec
jui fasse le même accueil, car il
s'agit exactement de la même his-

toire et des mêmes acteurs, le
dialogue seul est différent et per-
met à tous de comprendre à la
perfection les moindres détails de
cette histoire d’amour.

 

Gloria Jean
_—_

Cette jeune étoile des studios
Universal a fêté ses 18 ans récem-
ment. Comme elle joue actuelle-
ment dans le film “Make Way for
Love”, elle a demandé à ses pa-
rents de retarder la réception
qu'ils avaient en vue pour cette
occasion, car elle doit se lever de
très bonne heure, comme tous les
acteurs lorsqu'ils travaillent. Ce-
pendant, Gloria n’a pas manqué de

 

 

 

Anjourd'hui à samedi

Film français

“UN DIMANCHE APRES-MID!”
avec

James Cagney, Rita Hayworth et
Olivia DeHavilland

en plus
Sujets courts en français

CARTIER    
  

 

 

 
—-EXTRA—

“L’ECOLE DES

RESQUILLEURS”

avec CARETTE

“PROGRAMME FRANCAIS SPECIAL, DEMAIN

 

 
DERNIER JOUR

“THOUSAND CHEERS" 
  

cadeaux: elle a reçu une orchidée
blanche double, avec une carte de
son “Ex-monster”, qu'elle soup-
çonne d'être Boris Karloff, plu-
sieurs bouteilles de parfum et une
paire de bas Nylon !

Ses parents lui ont causé une
belle surprise en lui donnant une
chambre d'habillage en organdi et
en satin, dans leur nouvelle rési-
dence. Comme on le voit, Gloria
est une enfant gâtée, mais elle le
mérite bien car si elle a du talent,
il lui a fallu travailler pour traver-
ser sans encombre l'âge ingrat
tout en continuant à garder la fa-
veur des cinéphiles.

>"

Jean Fontaine a le premier rôle
réellement ‘‘glamorous’’ de sa car-
rière dans “Frenchman’s Creek”.
Ellle sera aussi entourée d’un dé-
cor d’une grande richesse.

 

Dana Andrews et Teresa Wright
seront partenaire dans ‘Those En-
dearing Young Charms”.
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THEATRE

Aujourd'hui et mercredi

“REMEMBER THE DAY”
avec

Claudette Colbert et Joohn Payne

en plus
William Powell et Mary Astor

dans
“KENNEL MURDER CASE”
 

 

 

 

AURIER
Aujourd’hui et jeudi

Don Ameche et Gene Tierney
dans

“HEAVEN CAN WAIT"
en pilus

“LADY BODYGUARD”
avec

Eddie Albert et Anne Shirley

  
 

 

 

 

Lundi - mardi - mercredt

“YOU CAN'T ESCAPE FOREVER"
avec George Brent

en plus

“SHANTY TOWN”
avee

Mary Les     

Au micro
Les programmes of lea renseignements
radiophoniques que mneus publiens nous
sont transmis par les postes. S'i) arrive
que le programme ue passe .… à l'heure
mentionnés es qu'un renseignement soit
inexset le “Droit” m'en nest être tone
responsable .

 

 

Récital dechant

Alfred Orda, baryton, qui fut 
premier prix du coñcours interna-
tional de chant à Rome, aviateur
dans l’armée polonaise, donnera
un récital à Radio-Canada, le jeu-
di, ler juin, à 4 h. 45. Il chantera:
Mystic, de Tirindelli, L'Invitation
au voyage, de Duparc, Dunagee
(en polonais), de Marzynski, etc.
Pour l'écoute: CKCH à 4 h. 45

jeudi. :

Esquisses musicales

M. Florent Forget, et M. Gé-
rard Lamarche, du personnel de
Radio-Canada, à Montréal ont choi-
si pour l’émission qui passera le
jeudi, ler juin, à 4 h 15 du soir,
sous la rubrique “Esquisses Musi-
cales”, l’oeuvre de Jean-Sébastien
Bach.
Comme on le sait, il s'agit ici

de travaux de vulgarisation. La
musique que l’on y fait entendre
vient de la discothèque de Radio-
Canada à Montréal.
Pour l'écoute: CBF.

Récital de piano

Nadia Reisenberg, qui donnera
un récital de piano à Radio-Cana-
da, le mercredi, 31 mai, à 10 h.
30 du soir, est d'origine russe.
Elle a fait ses études au Conser-
vatoire Impérial de Saint-Péters-
bourg et dés l’âge de 16 ans, fut
engagée à titre de soliste par Ar-
thur Rodzinski, alors directeur de
l'Orchestre symphonique de Var-
sovie. Elle fait partie du person-
nel enseignant du Curtis Institute
of Music et s'est fait entendre
avec les grands orchestres aux
Etats-Unis et au Canada.
A son concert du 31 mai, elle

exécutera Pastorale variée, de Mo-
zart, Novelle no 8, en fa mineur,
de Schumann, Au Village, de
Tschaikowsky et Toccate, de Khal-
hatourian.
Pour l'écoute: CKCH.

Mlle Renée Morin

Mlle Renée Morin, de la section
du Bien-être du Service sélectif et
secrétaire de la nouvelle associa-
tion de l’Education pour adultes,
sera l’invitée de Radio-Canada le
jeudi, ler juin, à 4 h. 18.
La tribune où elle sera inter-

viouée a pour rubrique “Speaking
as a Canadian”. Comme on le sait,
ces émissions sont transmises aux
postes du réseau anglais de Radio-
Canada. Les invitées, Canadiennes
françaises, font connaître ce qui.
se fait chez les nôtres dans le do-
maine éducatif et social.

Programme du CWAC
Il y aura ce soir au poste CKCH

une autre émission pour favoriser
le recrutement du CWAC, à 8 i.
15. À ce programme, on remarque
chaque fois une artiste invitée.
.Mlle Laurette Amyot est la respon-
sable de l'émission. Pour l'écoute:
CKCH à 8 h. 15 ce soir.

La forêt enchantée
» Le cher frère Samuel, de l’école
Cauvin, Hull, a éié invite à don-
ner une causerie au poste CKCH
au programme de “La forêt en-
chantée” pour la section des jeu-
nes de la société protectrice des
animeux, Il parlera du chat do-
mestique. On donnera aussi les
résultats du concours du mois de
mai. Marraine Odette dirige le
programme. Pour l'écoute: CKCH,
jeudi, à 5 heures.

Musique symphanique

_ Les auditeurs entendront, le
jeudi, 1 juin, à 2 h. 30 de l’après-
midi, le concerto pour violon, de
Beethoven, interprété par Heitetz
et l'orchestre de la NBC sous la
direction d’Arturo Toscanini. Pour
l'écoute: CKCH jeudi à 2 h. 30.

 

Pour les soldats

de Sainte-Anne
, Jeudi dernier, le 25 mai, avait
lieu à la salle St-Antoine, une
grande partie de cartes, organisée
par la Fédération des Femmes ca-
nadiennes-françaises, section Ste-
Anne. On y distribua de nom-
breux et magnifiques prix, dons
des membres et amis de la Fédé-
ration. Mme V. Laviolette était
l’organisatrice de cette soirée, qui
fut un réel succès. Un magnifique
prix fut donné par Mme R. Mer-
cier, épouse du substitut du pro-
cureur général d'Ottawa, avec le-
quel on fit un encan chinois. Ce
prix fut gagné par Mme Lapointe.
Le prix d'entrée fut donné par

Mme Dr Jean-Marie Laframboise
et gagné par Mme Ménard.
Mme E.St-Georges fut l’'heureu-

se gagnante du prix de présence,
don de Mme Beauchamp. MM. les
abbés Richard et Benoît nous ho-
norèrent de leur présence.
Mme R. Bigras, présidente de

la section tient à remercier sincè-
rement l’exécutif et toutes les per-
sonnes qui ont contribué d'une
manière quelconque à cette orga-
nisation.

 

 

     

4 réputés orchestres

20 chansons populaires

20 vedettes
 

Autre attraction
 

“FISH FRY”
Un dessin animé en couleurr

Dernières nouvelles
 

Oeuvre de Jean
Guitton, au
micro à 9 heures

tet ee

LE MIOCHE. que les artistes
dramatiques de Radio-Canada
joueront le’ mercredi, 31, à 9
heures du soir, est une comédie
sentimentale que France-Film a
déjà fait eonnaître ici. L'oeuvre
fut créée au cinéma par Gabrielle
Dorziat, Pauline Carton, Lucien

{ Baroux, Jean Périer, Marcel Ro-
binson, etc.

Martin, jeune homme de grande
culture, mais que des événements
malheureux ont obligé aux plus

l’aviation
amr

Le quartier général de l’Avia-
tion militaire canadienne nous
communique sa 896ième liste of-
ficielle des morts, blessés et dis-
parus. On y remarque:
Antérieurement porté disparu,

maintenant rapporté tué en servi-
ce actif — L'officier pilote Nenry
Rupert Dunstan Patton, fils de M.
W. O. Patton, 397 ouest, avenue

Laurier, Montréal.
Disparus en service actif — Le

sergent Brian Michael Cassidy,

fils de M. Charles Cassidy, rue 
par un de ses camarades d’études
dans un garage où il lave les voi-
tures. Son ami s'intéresse immé-
diatement à lui et fait si bien qu'il
le fait nommer professeur dans
un lycée de jeunes filles. Martin,
en rentrant un soir chez lui ren-
contre une jeune fille dont le
désespoir trahit l'acte qu’elle
vient d'accomplir. Au fait, elle a
abandonné son enfant à la porte
de celui qui l'a séduite, un lâche.
Martin ignore tout de la vie de
cette égarée. Or, le séducteur
tend de se débarrasser du poupon
et vient le déposer près de la
chambre même de Martin. Celui-
ci, ignorant d’où vient le malheu-
reux petit, au lieu de l’envoyer
aux Enfants Trouvés le garde et
trouve le moyen de le faire entrer
au pensionnat où il enseigne. Le
petit ainsi adopté par la maison
est chéri de tous. Or, la directrice
croit bientôt découvrir au’il s’agit
ici d'une affaire criminelle et ren-
voie le professeur. L'intrigue fait
revenir à la scène la maman qui
réclame l'enfant et tout se ter-
mine de la facon là plus heureuse
possible ainsi qu’il convient. Ce
soir, on connaîtra le dénouement
pathétique de l’oeuvre de Jean
Guitton, l’auteur.

L'interprétation de cette oeuvre
a été confiée à des artistes de
choix. Pour l'écoute: CKCH à 9
heures ce soir.

Main, Britannia Bay, (Ont): le
sous-officier breveté Henri E-
douard Dubé, époux de Mme H.
E. Dubé, Edmundston East (N.-

B.); le sergent Herman Girard,

époux de Mme Herman Girard,

120, Chemin L’espérance, Tecum-

seh (Ont.); le sous-lieutenant d’a-
viation Joseph Alfred Georges
Thomas Gravel, fils de M. Wilfred
Gravel, 5084, rue Marquette, Mon-
tréal: le sous-lieutenant d'aviation
Joseph Willie L'Abbé, fils de M.
Benjamin  L’Abbé, Rimouski

(Qué.); le sous-lieutenant d'avia-
tion Joseph Hector Charles Au-
guste Lépine, D.F.M, {ils de M.
Hector Lépine 84, rue Ste-Anne,

Ste-Anne-de-Bellevue (Qué.); le
sergent Joseph Alfred Edgar Mi-
chaud, fils de Mme Aimé Michaud,

147, rue Victoria, Edmundston
(N.-B.); le sergent Joseph Wil
liam Peter Paul Whalen, fils de
M. J. Whalen, 1120, due La Prai-

rie, Montréal,
—_———————

Kay Aldrige une “cover-girl” se-
ra la vedette d’une série de la Re-
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Réputé depuis 50 ans!
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REDROSE
“est du bon the”

Le Thé RED ROSE Orange Pekoe

440F est merveilleusement bon!

  

 

 

BRIOCHES ‘MAGIC’
A LA MARMELADE D'ORANGE
2 tasses farine tamisée oeuf
34 C à thé sel tasse lait
4 €. à soupe shortening tasse marme-

lade d'orange
4 c. 3 thé Poudre à Pâte ‘Magic’
Tamisez ensemble les ingrédiente secs. In-
corporez le shortening et mélangez bien.
Battez légèrement l’œuf dans une tasse-rae=
sure; ajoutez lait et marmelade, remplis-
santla tasseaux ¥{, puisajoutezau premier
mélange. Abaissez à environ 14 pouce
d'épaisseur: découpez avec emporte-pièce

ariné. Mettez sur € ue brioche un peu
demarmelade et cuisezà four chaud (425°F.)
environ 15 minutes. Donne 16 brioches.

 

 Prix du boeuf
En vertu d’un nouveau décret

sur les prix maxima du boeuf, qui
entrera en vigueur le 5 juin, les
ménagères économes pourront se
procurer des rôtis de paleron et
d’autres morceäux de boeuf du
quartier de devant à 4 cents meil-
leur marché la livre. Les prix
de détail des morceaux de viande
du quartier de derrière augmen-
teront de 4 cents afin d'ajuster
le niveau des prix pour mieux
stabiliser la consommation de la
viande. Ce changement vaut pour
toutes les parties du Canada.
Les tableaux des prix du boeuf

dans tous les magasins de viande
annonceront ces nouveaux prix
sur des bandes noires avec chif-
fres blancs.

HIOF-44

Temple, jouera dans le même film
qu’elle:
Ginger Rogers et Joseph Cotten
sont les vedettes principales.

00e
Dare Harris, l’ami de Shirley

“Couble Furlough” où 
® Faites vos salades avec de la
Vraie Mayonnaise Blue Ribbon!
Le mélange subtil d’épices que
contient la Blue Ribbon ..sa
fraicheur délicieuse et sa consis-
tance crémeuse . . . font ressortir
le goût de la salade et en rehaus-
sent l’aspect.

A-l-l-o-n-g-e-z-la avec de la crème
ou des jus de fruits—la Blue Ribbon
ne devient jamais trop claire! Un con-
seil utile en ce moment, alors que la
mayonnaise est parfois difficile a
trouver.
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Pourquoi la Blue Ribbon
améliore les solodes:

Faite avec un mélange
secret d'épices .. . un
mélange spécial de vi-
naigres .. . des oeufs
sélectionnés. Donble-
ment-fouettée pour se
mélangerà la perfection
— pour être légère et
crémeuse. Vraiment
fraichepas trop forte.

 
  

  Plasma du sang - médicaments - munitions sont envoyés dans des

cartons. Assurons que nos soldats aient ces approvisionnements en

collaborent à la...

Récupération du papier de rebut
- © Une journée de récupération… mardi, le 6 juin.

© Ayez vos colis prêts en dehors de la maison, à 8 h. a.m.

© (ommencez dès maintenant afin d'être prêf.

Cette annonce est publiée par

D. Kemp Edwards Ltd.

S. & S. Auto Parts

Jobn Heney & Son Ltd.

Canadian Bank Note Co. Ltd.

Mayno Davis Lumber
Co. Ltd.

Dominion Bridge Co. Ltd.
Welch & Johnston Ltd.
Orme Limited

Ottawa Fruit Supply Ltd.
Jos. Dolan & ‘Sons Ltd.
Hull Iron & Steel Foundries

Ltd.
E. R. Fisher Ltd.
Woods Manufacturing Co.

Ltd.
Brading’s Capital Brewery

Ltd.
Chateau Cheese Company

  

 

  



  

 

 

Curtin insiste dès son arrivée sur

l’union de l’Australie et du Canada
Le chef du gouvernement oustralien évoque la

conférence de Londres
demain après-midi

Par Jean-Marie GELINAS

L'avenir seul révélera toutes les
répercussions et prouvera lé suc-

cès complet de la conférence te-

nue récemment à Londres par les

premiers ministres des nations

britanniques.

Voilà le point sur lequel le pre-
mier ministre John Curtin d'Aus-
rralie a insisté, hier soir, dans une
brève déclaration aux journalis-
‘es, au débarqué du train qui l’a-
mena dans la capitale canadienne.

M. Curtin qui arrivait de Lon-
dres à plus d’une semaine d’in-
tervalle du premier ministre Mac-
kenzie King, portait sur sa figure
toute la fatigue du voyage.

Dès que M. Mackenzie King eut
serré la main à M. Curtin, le pre-
mier ministre Curtin regarda de
tous côtés parmi les dignitaires
massés sur le quai de la gare, pour
l'accueillir, y chérchant quelqu'un
des yeux.

Ti aperçut finalement Mme Cur-
tin dans la foule. Et le premier
ministre Mackenzie King conduisit
aussitôt Mme Curtin à la plate-
forme d'arrière du wagon parti-
culier où se trouvait le premier
ministre d'Australie. Passant ses
bras autour de son cou, Mme Cur-
tin embrassa longuement son mari.
Mme Curtin, arrivée de Wa-

~hington dans le cours de ia jour
née d’hier, n'avait pas vu son ma-
rt depuis cinq semaines. Elle a-
vait revêtu, hier soir, une robe
de crêpe bleu poudre et était coif-
fée d’un canotier de paille noire.
Quant à M. Curtin :! portait

un habit noir rayé et avait un
fedora bleu clair.
Le premier ministre australien

sourit à la foule de la plate-forme
de son wagon particulier, mais env
Laissant un peu la tête pour é-
happer aux éclairs aveuglants des
poules au magnesium des pho-
pgraphes.

M. Curtin descendit sur le quai
te la gare accompagné de Mme
Mrtin et suivi du premier minis-
Ye Mackenzie King ainsi que du
néral Sir Thomas Blamey, chef

Je l'état-major d’Australie. NI y
aut alors une ovation spontanée
dans les rangs des membres du
cabinet, des chefs de partis de
l’opposition, des hauts dignitaires
militaires accourus sur les lieux
pour souhaiter la bienvenue au
chef du gouvernement australien.

M. Curtin serra ensuite la main
aux personnages officiels. Après
quoi il accepta de dire quelques
mots pour les journalistes M.
Mackenzie King conduisit le pre-
mier ministre vers un micropho-
ne cinématographique et le pré-
senta en ces termes: “Le Canada
est fier de vous souhaiter la bien.|
venue, M. Curtin”, dit-il.

Le chef du gouvernement aus-
tralien ne parla que quelques mi-
nutes. Il remercia d’abord le pre-
mier ministre Mackenzie King de
l'avoir invité durant la conféren-
ce de Londres à venir visiter of-
ficiellement le Canada. ‘’L’hospi-
talité canadienne est déjà renom-
mée en Australie”, dit M. Curtin.
“Les lettres des jeunes Austra-
liens qui subissent leur entraîne-
ment aérien en votre pays le di-
sent éloquemment”.

La conférence de Londres
M. Curtin ouvrit alors une pa-

renthèse pour traiter du succès
de la conférence de Londres. “Il
est plus significatif que jamais”,
insista-t-il, “que le premier minis-
tre Mackenzie King et moi soyons
unis pour une cause commune. Ce
qui symbolise d'emblée l'union du
Canada et de l'Australie dans le
but d'assurer la victoire finale”.

“Je suis certain”, continua-t-il,
“qu'il n'y a jamais eu de confé-
rence mieux réussie que celle a
laquelle le premier ministre Mac-
kenzie King et moi avons assisté
à Londres. Je parlerai peu des ré-
sultats de cette conférence ce soir.
Mais l'avenir seul en révélera seui
toutes les répercussions”.

Outre le maire Stanley Lewis
d'Ottawa, les membres suivants
du cabinet out assisté à l’arrivée
de M. Curtin: l’hon. J.-L. Ralston,
ministre de la défense nationale;
l’hon. Louis St-Laurent, ministre
de la justice; l'hon. Humphrey
Mitchell, ministre du travail;
l'hon. C.D. Howe, ministre des
munitions: l’hon. Ian Mackenzie,
ministre des pensions; l’hon. Co-
lin Gibson, ministre du revenu na-
tional: l'hon. L.-R. Lafléche, minis-
tre des services de guerre; et
l'hon. William Mulock, ministre
des postes. On remarquait aussi
1'hon. Gordon Graydon, chef de!
l’opposition, et M. John Blackmo-
re, leader créditiste.
Parmi les autres dignitaires

australiens qui accompagnent M.
Curtin a sa visite a Ottawa, no-
tons: Sir Frédérick Shedden, se-
crétaire, ministére de la défense;
M. T.-A. MeLaughlin, secrétaire
particulier de ‘M. Curtin; M. Do-
nald Rogers, secrétaire du servi-
ce de presse: et M. S. Landau,
du ministère australien de la fé-
fense.

Pendant son séjour dans la ca-
pitale canadienne M. Curtin et’
Mme Curtin seront les hôtes de!
Sir William Glasgow, haut com-
missaire australien au Canada. Ils
resteront à la résidence de Sir
William, rue Wilbrod. ;
Programme de Curtin à Ottawa
Le premier ministre australien

a un programme excessivement
chargé pour la durée de sa visite
à Ottawa.

Aujourd’hut, M. Curtin a tout
d'abord rendu visite au juge en
chef Thibodeau Rinfret, vice-gou-
verneur général. Le gouverneur
général, le comte d'Athlone, est
actuellement en tournée dans
l'ouest canadien.
Immédiatement après,- le pre-

Mmier ministre d’Australie eut une
entxevue d’une demi-heure avec
le premier ministre Mackenzie
King dans son bureau particulier
à l'édifice. On croit que les deux

— Discours au Parlement

des problèmes communs aux deux
pays et se sont entreienus no-
tamment des affaires du Pacifique.
Il assiste au conseil de guerre
A l'issue d'une conférence de

presse, tenue dans l’une des sal-
les du Parlement, M. Curtin a
déjeuné à Laurier House avec le
premier ministre Mackenzie King.
Puis, dans l'après-midi, le premier

ce du conseil de guerre du cabi-
net canadien. II a vraisembable-
ment été question des plans de
guerre canadiens contre le Japon.
A la Suite d’une réception offi-

cielle ez le haut commissaire
d'Australie, un diner d’Etat aura
lieu ce soir en I'honneur d& M.|
Curtin au Country Club, situé à,
huit milles d'Ottawa, dans la pro-
vince de Québec.

Jeudi le premier ministre Cur-
tin aura une matinée libre. Puis
il déjeunera à la résidence du
haut commissaire australien.
Son discours jeudi au Parlement

Il se rendra finalement au Par-
lement où il parlera aux Commu-
nes à une réunion conjointe des
deux Chambres. Le discours de
M. Curtin sera radiodiffusé sur
un réseau national. Le premier
ministre d’Australie parlera en-
tre 3 et 4 heures de l'après-midi
jeudi.
Avant de s’embarquer pour Wa-

shington, où il se rendra par che-
min de fer en passant par Mon-
tréal et New-York. M. Curtin vi-
sitera en automobile les environs
de la capitale canadienne en com-
pagnie du premier ministre Mac-
kenzie King.

 

L'énorme apport
américain en
fait de vivres
WASHINGTON, le 31 — (P.A.)

Le Bureau des approvisionne-
ments de guerre a rapporté hier
que plus de 11,000,000 de tonnes
de vivres américains ont été en-
voyées aux Alliés depuis que la;
première consignation de vivres du
prêt-bail est arrivée en Grande-
Bretagne, il y a trois ans.
Les envois de prêt-bail pendant

cette période de trois ans ont été
d’environ 12,000,000,000 de livres
de produits de la ferme, 4,881,300,-
000 livres de viande, 2,123,700,000
livres d’oeufs, 2,318,900,000 livres
de gras et d’huile, 1,442,400,000
livres de fruits, 1,275,600,000 livres
de légumes et 513,600,000 livres
de poisson en conserve.
La plus grande partie de ces vi-

vres est allée en Grande-Bretagne
et en Russie.

Coups

de feu...

 

(Suite de la 1ère page)

airs, essayant par ce moyen d’ef-
frayer le fugitif, qui, quelques
minutes plus tard, fut capturé
près de la rue du Pont.
Une grande foule telle qu'on

en voit le samedi soir, entendant
les coups de feu, fut attirée sur
les lieux et se mêla à la police,
rendant encore pius difficile la
tâche de cette dernière.
Une enquête qui commença dans

les bureaux d’Ottawa de la police
provinciale d’Ontario, à la suite
du vol de l’automobile, amena la
capture de Larocque dans la ville
de Hull.

Outre René Larocque, trois au-
tres personnes furent en même
temps appréhendées par la police
comme témoins importants à l’en-
quête. Ce sont: Aurèle Larocque
et Roland Glrvin, de Hull, et Al
bert Guay, de Hammond, Ontario.
Tous trois furent plus tard remis
en liberté.

———#>_

On ajourne
sine...

(Suite de la première page)

torches faites à la main que l’on
a trouvée dans la synagogue après

l'incendie. Des témoins ont témoi-
gné hier qu’ils avaient trouvé dans
l'immeuble deux torches faites à
la main sentant la gazoline et à
l’intérieur un sceau brûlé.
Tous les témoins ont corrobp-

ré, ce matin, les témoignages
d'hier quant au fait qu’on enten-
dit une explosion et qu’une fenê-
tre était suffisamment ouverte
pour permettre de jeter un ob-
jet où une substance dans l’im-
meuble.

Au cours de l'enquête, la ville
était représentée par son avocat,
Me Benoît Pelletier. c.r., et la con-
grégation Beth-Israél avait retenu
les services de Me Louis Fitch,
c.r., ancien membre de l'assemblée
législative représentant Montréal-
St-Louis, Me Henry Weinfield. c.
r, de Montréal et Sydney Laza-
rovitch, de Québec, Les assureurs
étaient représentés par P. A. Deur,
enquêteur spécial.

—_——————————

Incendie a la

Canada Dry  MONTREAL, le 31 — (P.C.)—
Un incendie qui a occasionné trois
alertes a détruit une partie de l’é-
tablissement de la Canada Dry
Ginger Ale Ltd., a I'extrémiteé-nord
de la rue St-Urbain. On n'a pas
pu évaluer les dégâts et l’on ne
rapporte pas de victimes, bien que
100 personnes fussent à l'ouvrage
dans l'édifice quand le feu s'est
déclaré.

Tous! es travailleurs se rendl-
rent en lieu sûr avant qu» les
flammes n’eussent commencé à se
propager du hangar à bois où le
feu a pris naissance, dit-on.

Des pompiers de vingl nostes
ont réussi à empêcher que l'incen-
die ne se communique & une gran.
de cour à bois, située à l'arrière

d'Australie a assisté à une—séan-1-envoyé 90-re
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Le sénateur A. L. BEAUBIEN, (à gauche, au centre) souhaite la bienvenue à l’homorable Ernest Bertrand, ministre fédéral des

Pécheries, ainsi qu’aux autres délégués au congrès des Jeunes Libéraux, à Winaipez. Le congrès s’est ouvert le 27 mai. Le Québec a

soit la plus forte délégation, à ce congrès auquel femmes

des

neuf provinces canadiennes.
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Curtin

caresse…

(Suite de la 1dre page)

crétariat impérial. M. Curtin com-
mença tout d’abord par ne donner
que des réponses évasives.
“Bien”, dit-il, “est-ce que le roi
n'a pas, par exemple, ses quar-
tiers généraux à Londres?" .

Il expliqua enfin que Londres
semblait l'endroit tout désigné
pour établir un organisme qui
étudierait les problèmes impé-
riaux et internationaux. Il rappela

le mot ‘secrétariat”. Il
que peu importait que cet orga
nisme soit connu comme secré-
tariat ou sous tout autre nom.

1! déclara que tout ce qu’il fal-
lait c’était “une sorte de quartier
général des conférences impéria-
les, situé à un point central, où
l'on amassera tous les renseigne-
ments, toutes les communications
et tous les dossiers nécessaires,
afin que cette documentation
puisse être consultée par la suite
à un moment d'avis.

M. Curtin insista sur la néces-
sité urgente de prendre des déci-
sions aux conférences impériales
et d'éviter les pertes de temps en
discussions préliminaires. C’est le
secrétariat impérial qui sera char-
gé de tout le travail préliminaire.

Il émit ensuite l'idée de “con-
férences plus fréquentes” entre
les premiers ministres de l’em-
pire. Il dit qu'on pourrait désor-
mais y prendre des décisions
miëux définies au lieu d'entamer
l'étude des problèmes au petit
bonheur.

Il nota, en passant, que l’Angle-
terre et le Canada peuvent être
plus familiers avec les problèmes
européens tandis que l'Australie
et la Nouvelle-Zélande peuvent
être plus au courant des questions
du Pacifique. TI suggéra que la
prochaine conférence impériale
qui traitera du sort du Pacifique
soit tenue en Australie.

Curtin parie à 70 journalistes
M. Curtin s’entretint de façon

plutôt familière avec les quelque
70 journalistes présents à la con-
férence de presse, auxquels il fut
présenté officiellement par le
premier ministre Mackenzie King.
Comme l'entrevue dura au delà
d'une heure, le premier ministre
australien interrompit de temps
à autre ses remarques pour tirer
des bouffées de sa cigarette.

M. Curtin — il va de soi —
exposa longuement l'effort de
guerre de l’Australie. Il évoqua
l’heure tragique où la nation aus-
tralienne était menacée de débar-
quements japonais. Il parla de
l’offensive maintenant lancée dans
le Pacifique grâce au patriotisme
australien à toute épreuve et avec
l'appui des Etats-Unis.

Puis 11 mentionna d’une phrase
l’invasion imminente de l’Europe
en disant que les plus gros évé-
nements de la guerre mondiale
étaient prochains.

| casilon du départ de quatre nou-

qu’il avait employé tout d'abord !
précisa

 Les Dominions gardent leur
autonomie

11 insista également sur le fait
que les dominions britanniques
continueront de conserver leur au-
tonomie compléte, méme s'ils sont
unis dans les cadres de l'empire
ou d'une alliance Internationale
pour assurer la paix mondiale,

Il conclut en disant que le
maintien de la sécurité collective
incombait toutefois aux grandes
puissances comme l'empire bri-
tannique, les Etats-Unis, la Rus-
sie et la Chine. -

—_—————

Déclaration du
Congrès juif

MONTREAL, le 31 — (P.C.) —
Le congrès canadien des Juifs a
fait aujourd’hui une déclaration
en marge de l'incendie qui a en-
dommagé la synagogue Beth-Israël
à Québec, le 21 mai, On dit que
des garanties privées sont suppo-
sées avoir été données par le pro-
cureur-général, l'hon. Léon Cas-
grain, à une délégation juive,
mais qu'il est regrettable que ces
sentiments ne sont pas partagés
apparemment par plusieurs ci
toyens influents de la province,
et certainement pas par la majo-
rité des autorités civiques de la
ville de Québec,
Le communiqué d'aujourd'hui

dit qu'une tempête d'indignation
s'élève partout au pays et ajoute
que les Juifs apprécient la décla-
ration attribuée à M. Casgrain à
savoir que Québec est une provin-
ce où la liberté de culte existe
dans tout le sens du mot”. L’en-
quéte a Québec au sujet de l'in-
cendie vient d’étre ajournée sine
ie.
Après avoir rappelé toutes les

difficultés qu'auraient eu les Juifs
pour construire la nouvelle syna-
gogue à la haute-ville, on ajoute:

“Il est étrange de dire que pas
un seul mot de protestation publi-
que ou d'expression publique de
désapprobation n'ait encore été
prononcé par un seul membre
responsable du gouvernement pro-
vincial, ou par les autorités ecclé-
siastiques pour condamner ces
actes anti-religieux.

“Fautil s'étonner que des per-
sonnes irresponsables alent eu
l'impression qu'elles étaient libres
d’avoir recours aux actes de vio-  hommes d'Etat ont conféré sur de la Canada Dry. lence contre un petit groupe juif.”

Une très imposante
cérémonie aura lieu

au Juniorat ce soir
Une cérémonie d’adieu à l’oc-

veaux missionnaires des RR. PP.
Oblats de Marie-Immaculée aura
lieu, à 7 h. 30, ce soir, au Juniorat
du Sacré-Coeur, à Ottawa, et coïn-
cidera avec la clôture d'une gran-
de exposition missionnaire au
sous-sol de l’église paroissiale.

Les quatre nouveaux mission-
naires sont les RR. PP. Joseph
Forget, o.m.i., de Casselman, Ont,
qui se rendra a White-Horse, au
Yukon; Jules Leguerrier, o.m.i,
de Clarence-Creek, Ont., qui exer-
cera son ministère à Moosonee,
Baie-James, Ont.: Henri Ladrière,
o.m.i., d'Almaville-en-bas, Qué,
qui partira pour Coppermine
River, via Cameron Bay, Territoi-
re du Nord-Ouest; et Jean-Paul
Tanguay, o.m.i, de Sainte-Rosalie,
Qué, et qui se rendra à Tele-
graph Creek, Colombie canadien-
ne. Les trois premiers ont étudié
au Juniorat du Sacré-Coeur à Ot-
tawa, et le quatrième au Juniorat
de Chambly-Bassin.
Son Exc. Mgr Henri Belleau,

o.m.i., vicaire apostolique de la
Baie-James est le président d’hon-
neur de la cérémonie de ce soir.
Le T. R. P. Félix Massé, o.mi.,
supérieur du Juniorat du Sacré-
Coeur, officiera et le R. P. Louis-
Philippe Pelletier, o.mi.… aumô-
nier de l'Association missionnaire
de Marie-Immaculée, dirigera la
cérémonie.
A 7 h. 30, ce soir. une proces-

sion partira de l’église du Sacré-
Coeur pour se rendre à la grotte
de Lourdes dans la cour du Ju-
niorat, où aura lieu la cérémonie
proprement dite du départ des
missionnaires, salut du Saint-Sa-
crement, baisement des pieds des
missionnaires, et sermon de cir-
constance par le R. P. R. Trem-
blay, o.m.i., de la Maison des Re-
traites fermées à Hull.
Immédiatement après auva lieu

la clôture de la grande exposition
missionnaire au sous-sol de l'égli-
se du Sacré-Coeur et organisée
par l'Association missionnaire de
Marie-Immaculée. Les membres
ont exposé de nouveaux ouvrages,
ornements sacerdotaux, équipe-
ment pour l'hôpital à la maison
de Moosenee, lingerie, etc, bref,
un grand nombre de travaux des-
tinés aux missions.

——u->"

LONDRES le 31 (PC) —
Un violent combat se livre ac-

tuellement dans l’ouest de la Bos-
nie, où les Allemands tentent d’en-
trer dans le territoire occupé par
les partisans yougoslaves, annon-
ce-t-on, aujourd’hui, du quartier général du maréchal Tito.

 

Nouveau chef
enÉquateur

QUITO, Equateur, le 31. (PA)

— Le général Luis-Larrea Alba,
représentant de l’armée et du

parti d’avant-garde révolutionnai-

re, a pris hier soir les rênes du

gouvernement provisoire de l'E-

quateur, qui a annoncé qu'il gou-

vernerait jusqu'au retour du Dr

Jose-Maria-Velasco Ibarra, ancien

président qui a été .n exil.

Un gouvernement militaire fut
formé, il y a deux jours, après

que les révolutionnaires, dans un

coup d'Etat sanglant à Guayaquil,

forcèrent le président Carlos Ar-
royo del Rio de démissionner, Le

gouvernement a invité Ibarra à
revenir de son exil en Colombie

et on rapporte qu'il est en route.

Le gouvernement provisoire a

publié une déclaration disant que

ses buts étaient de “renforcer la
personnalité internationale de

I'Equateur et d’intensifier ses re-

lations avec les autres nations amé-

ricaines”. 11 a promis “la répres-
sion de tous les agissements nazis-
fascistes et antidémocratiques qui
mettent en danger la nation du
continent”.

 

Rejet de l’appel
de la commission

L'appel de la commission des

écoles séparées d'Ottawa relative-

ment à l'augmentation de la taxe

a été rejeté et le ministre des af-

faires municipales a donné insruc-

tion à la commission scolaire de

prélever un taux de 16.78 millie-

mes.
Le ministère des affaires muni-

cipales a recommandé à Ja com-
mission, à la fin d'avril, d'augmen-
ter son taux de 1.98 millièmes. La
commission avait fixé à 14.80 mil-
lièmes la taxe à la fin d'avril et
elle s'est prononcée unanimement
contre l'augmentation, alors qu’el-
le était proposée par le ministère.
La commission scolaire fit appel
au ministre et il a rendu la déci-
sion que l’on mentionne ci-haut.
Interrogé aujourd’hui gar télépho-
ne, en dernière heure, c'est ce que
M. Adélard Chartrand, président
de la commission des écoles sépa-
rées d'Ottawa nous a appris.
004

DUBLIN, le 31. (PC) — Le
ti du Fianna-Fail, que dirige le
premier ministre Eamon de Va-
lera, a pris une avance sur ses
adversaires, aujourd'hui. Douze
membres du Fianna-Fail ont été
élus tandis que deux membres du
Fine-Gael du général Richard
Mulcahy, principal groupe del’op-
position. ont été réélus ainsi que
deux indépendants,

 

Les salaires des
pompiers seraient
encore insuffisants

Les membres de l'Association

des pompiers d'Ottawa, formant le

local 162 de l'Association interna-

tionale des pompiers, ont exprimé

dans une lettre au maire et aux

commissaires leur surprise de la

“décision arbitraire du Bureau

des commissaires” relativement à

leurs augmentations de salaire.

Les pompiets disent que lors

d’une rencontre des représentants

du local 162 avec les autorités de

la ville pour discuter d’une aug-

mentation de 15 pour cent, plus

le boni de vie chère, le Bureau
des commissaires les avait assu-
rés qu’ils auraient l’occasion de
discuter leurs demandes avant la
présentation des crédits.

Ils affirment que ‘ “nous, les
pompiers, responsables de la vie
et de la propriété des citoyens
d'Ottawa, recevons encore moins
par heure que les gens employés
dant les occupations les moins
spécialisées, dans toute municipa-
lité d’égale importance”.

Les pompiers terminent en de-
mandant aux autorités de discu-
ter de la question avec leurs re-
présentants afin de corriger cette
injustice.

L'Association a adressé en mê-
me temps au maire et aux com-
missaires des copies de leurs let-
tres du 29 décembre 1943 et du
18 janvier 1944 expliquant les
raisons de leur requête.

Les Nazis menacent

de tout brûler

devant invasion
LONDRES, le 31, —(PC)—

Tandis que la propagande alle
mande parlait de la menace nazie
de pratiquer la politique du brû-
lot sur la route que suivront les
armées envahissantes. les Alliés
ont donné, hier soir, de nouvelles
instructions aux légions clandes-
tines, en Europe, sur les moyens
de combattre l'incendie.
Dans la 5e d’une série d’émis-

sions du quartier général des ar-
mées expéditionnaires, un porte-
parole du général Dwight Eisen-
hower a demandé aux patriotes.
par-delà la Manche, de tenir prê-
tes leurs brigades de pompiers
parce que le danger d'incendie
dans les zones de batailles sera
grand à cause des bombes de l’ar-
tillerie, et de l’incendiarisme alle-
mand,
On a demandé égaiement aux
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Bulletins de la
dernière heure
(Suite de la première page)

FREDERICTON, le 31.— (PC)
— Cinq feux de forêts font rage
aujourd'hui dans la province de
Québec, près de la limite nord du
Nouveau-Brunswick, et trois gros
feux continuent dans le Nouveau-
Brunswick et on en rapporte un
nouveau au nord du raccordement
du Pacifique, dans le comté de
Westmorland.

* + *
HALIFAX, ie 31.— (PC) — Des

équipes du CARC font aujour-
d'hui des recherches dans la ré-
gion autour de Cole Harbor, comté
d’Halifax, pour retrouver le corps

jd'uUn membre de taforce aérienne
de la marine, qu’on rapporte être
tombé d'un avion sans parachute.

* x +*
LONDRES, le 31. (PC-ANETA)
Le gouvernement hollandais,

dans une déclaration officielle
adressée à tous les gouvernements
avec lesquels il entretient des re-
lations diplmoatiques, a averti au-

jourd'hui qu’il refuserait de re-

connaître la validité de toute tran-
saction fondée sur de l’or acquis
par l’Axe dans le pillage des pays
occupés ou offert par les puissan-
ces de l'Axe sur le marché mon-
dial.

= + #
WASHINGTON, le 31. (PA) —

Le procuraur-général, Francis
Biddle, a annoncé aujourd’hui
que 55 employés des chantiers de
construction maritime Bethlehem-
Hingham, de Boston, étaient ac-
cusés d'avoir fraudé le gouverne-
ment des Etats-Unis en obtenant
une surpaye pour soudure de vais-
seaux cnostruits pour la marine
de guerre. Biddle déclare que la
somme totale de Ja soi-disant frau-
de serait de plus de $500,000.

* x *
NORANDA, le 31 — (PC) —

Il y a eu au moins 300 différents
feux de broussailles dans le nord
du Québec, à l’est et au centre
minier de Noranda et l’on croit
que les pertes en bois s’élèvent
jusqu'ici à plus de $10,000,000.

* = +*
NAPLES, le 31 (PA)

La commission de controle alliée,
qui se prépare a l'occupation de
Rome, a déjà mis de côté une
quantité suffisante de vivres aux
Romains pour les nourrir pen-
dant les 20 premiers jours d’oceu-
pation, annonce-t-on aujourd'hui.

x x +
MONTREAL, le 31. — (P.C.) —

La police a découvert hier soir le
corps d’un homme d’environ 50 ans
flottant sur les eaux du canal La-
chine près du pont de la rue des
Seigneurs,

La police dit que le corps a été
transporté à la morgue où l'on n'a
trouvé aucun papier d'identité. Il
semble que le cadavre était à L'eau
depuis quieque temps.

x * +
TORONTO, le 31. — (PC) —

Le docteur Edward Ball, de Cin-
cinnati, a avisé la convention an-
nuelle de 1’Association dentaire
d'Ontario, que les gens devraient

l'ancien cure-dent.
1 estime que 75% du”peuple de

l’Amérique du Nord emploient la
brosse à dent.

+ + +
ISTANBOUL, le 31. — (PA) —

On a rapporté, hier, que sept offi-
ciers bulgares haut-gradés, dont un

 
 

patriotes de revoir leurs cours de
premiers soins, car la guerre pour-
rait mien passer rapidement et
laisser tous les blessés en arrière”,
Deux avions ailemands survo-

lant apparemment l’Angleterre
pour tenter de répérer les prépa-
ratifs d’invasion, ont été descen- dus, hier.

   

   
  

Contribution de le

 

BRASSERIE "BLACK HORSE" DAWES

remettre de nouveau sur la table,

Neuf
 —

général blessé, sont arrivés à
Istanboul après un combat à coups
de fusils avec les gardes aue-
mandes à la frontière bulgare.
Plus tard, on a dit que leurs au-
tomobiles ont été mitraillées par
les avions allemands dans le no-
man's-land d’un demi-mille sur la
frontiére turco-bulgare.

* #* *

NEW-YORK, le 31. — (PA) —
L'agence de propagande allemande
Transocéan exploite à sa façon
la récente visite du maréchal Pé-
tain dans des villes bombardés, en
France, en rapportant que le vieux
chef d'Etat, qui a 88 ans, a dit que
les anciens alliés de la France
n’ont semé que la mort et le deuil”,

x * +*

le 31.QUEBEC, — (PC) —
Heir soi, M. l'abbéAdrienGagné,
professeur à la faculté des sciences
à l'Université Laval, a été élu
président de l'Institut de chimie
de Québec, succédant au docteur
Roger Gaudry.

£ x #

GLACE-BAY, (Nouvelle-Ecos
se), le 31 — (PC) — Environ
00 mineurs devaient retourner au
travail auprès d'un mur dans la
houillère no 1-B, ici, aujourd’hui,
après un jour d'inactivité à la
suite d'une dispute sur le salaire,

% + +

TORONTO, le 31 — (PC) —
Le major lan Eisenhardt, diree
teur national du conseil de la cul-
ture physique, a dit, hier soir. que
‘si le Canada dépensait $10,000,000
pour construire des salles de cultu-
re physique, les quelque $350,000,
000 que les Canadiens dépensent
annuellement à cause de la mala-
die seraient réduits d’un tiers.

* x x
MONTREAL, le 31 — (P.C.) —

Le total de la dette nette conso
lidée des municipalités soumises à
la juridiction de la commission
métropolitaine est de $30,722,839,
09, selon un rapport publié par
Ephrem Brisebois, secrétaire-tré-
sorier de la commission.

a.

Marcel Roget, 18
ans, tombe du
cinquième étage

Marcel Roget, 18 ans, demeus
rant a 45, rue Walker, Wright
ville, employé par “Elgin Window
Cleaners”, est tombé du cinquie-
me étage de l'immeuble de la Jus.
tice, rue Wellington, a 2 h. 15 cet
après-midi. Il a été transporté à
l'hôpital municipal et, d'après les
derniers renseignemen y que nous
avons pu obtenir il était encore
inconscient. Il est sous les soins
du Dr J. R. Webster,
D

Ces deux jeunes

comparaîtront

en cour juvénile

 

—

Deux jeunes gens ont été arrê-
tés, ce matin, relativement à un
vol commis au “Perfection Milk
Bar”, 19, rue Nicolas,
On rapporte que les voleurs ont

pénétré dans le magasin de M. J.
Lewis à l'aide d'une échelle et
qu'ils y ont volé de |a marchandi-
se évaluée à $4.80, et un monlant
de $10 en argent.
Les deux jeunes enfants parat- tront en cour juvénile bientôt,

Les détectives Routliffe et Syms
firent les enquêtes nécessaires.
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Mel Ott,géra
Son équipe remporte deux joutes très

serrées contre les Cubs de Chicago
* * *

LIGUE NATIONALE fut frappé que pour sept coups.

 

  

Ott la cogne durement lère joute: PCE

NEW-YORK, le 31 mai. — (P.A.) —

|

Boston …… … 020 100 000—3 9 0

Mel a frappe trois circuits hier pour porter Cleveland . 102 006 00x—9 13 0,

A six le nombre qui, & reussi en quatre O’Nei:l, Ryba (6), Johnson (7) et

jours et un total de 19 pour la saison Partee: Harder et Rosar.

quand ses Giants de New-York ont rem- 2ème joute: PCE

pore deux victoires tres serrés contre les

|

Bostonoo 002 100 000+—3 7 0
had 21 os

o

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 31 MAI 1944
 

 

 

 

Les Bombardier
 

  

 

 errrr——— .l
Terry, Ryba (7), Woods (8) et Wagner;

Reynolds et Rosar.
Pas chanceux, ces Sénateurs

ST-LOUIS, le 31 mai. — (P.A.) —!
Quoiqu'ils nient frappé moins de coups|
que leurs adversaires, les Browns de Saint-
Louis sont parvenus à triompher à deux
reprises de leurs adversaires, les Sénateurs
de Washington. Les deux joutes se ter-
minérent par 6-4 et 4-3, |

tère joute: P CE

détenteurs du caveau; tes Cubz-de-
soit par le compte de 6-5 et 5-4 devant

une assistince de 2,649 payants.
Ace Adams R sauvegardé lu deuxième

joute pour les Giants lorsqu'il est venu

relever Ewald Pyle a la ncuvieme quand

lee Cubs comptérent trois points sur une

erreur de Buddy Kerr et des simpies par

Billy Holm, Eddie Stanky et Phil Cava-

retia,

De serreurs de: Culs en plus de beaux

coups par Phil Weintraub, Nap Reyes et !

1

 

Buddy Kerr amenèrent le départ de Hank Washington … 000 120 010—4 12 0

Wyse après que Mel Ott eut commencé St-Louis . . 000 080 30x—6 10 ©

le ralliement de lu sixième avec un coup Haefner, Carrasquel (8) et Ferrell,

de circuit. Guerra (8); Potter, Caster (8) et Man-

Dans la première joute Harry Feldman

|

cuso.

a lancé toute la rencontre avec l'aide de 2ème joute: P CE

deux circuits par Ott avec Dna Cardella

|

Washington 000 001 010—2 7 2

sur les buts à chaque fois. St-Louis .  ......... 000 300 10x—4 6 1

lére joute: P CE Wynn et Guerra: Shirley, Hollings

Chicago 610 200 011--5 7 2, worth (8) et Hayworth,

New-York 210 020 01x—6 10 © LIGUE INTERNATIONALE

Derringer, Fleming (7) et Hoim, Kreit- Division d'un double a Buffalo

ner (37); Feldman et Mancuso. BUFFALO, ie 31 mai. — (P.A) —

2ème joute: P C E Les Bisons de Buffalo comptèrent trois

Chicago 010 000 003—4 & 3 points dans la dernière manche pour ga-

New-York 000 113 00x—5 8 2] gner 8-7 contre les Royaux de Montréal |

Wyse, Vendenberg (7; et Easterwood,

|

qui eux avait remporté la première au,

Holm (7): Pyle. Adams (9) et Lombardi.

|

pointage de 1-0 avec la belle tenue de

Les Cardinaux divisent leur lanceur, Coslins.

BOSTON, le 31 mai. — (P.A.) — Après lére joute: PCE

avoir été blanchi 1-0 par Nate Andrews qui! Montréal . 010 000 000—1 3 ©

n'avait accordé que quatre coups saufs, Buffalo .. 000 000 000—0 5 OC

les Cardinaux de Saint-Louis ont triomphé Collins et Andrews: Roscoe et Denning.

13-3 pour réussir à diviser un programme 2ème joute: P CE

double avec les Braves de Bostno devant

|

Montréal . 181 020 0—7 9 3

20.707 personnes. Buffalocreer 220 001 3—8 8 1

lère joute: : P CE Warren, Zachary (2), Travis (7), Gob-

St-Louis U0 UU 000—U 4 O bard (7) et Andrews; Tising, Eaton (3),

Boston * 000 000 Olx—1 8 ©] Angstadt (6), Hamons (7) et Berbark,

Gumbert et O'Dea; Andrews et Klutz.

|

Miller (7).

2ème joute: PCE Dégringolade aes Torontoniens

St-Louis . U10 Bou 340—13 18 0 ROCHESTER. le 31 mai. — (P.A.Y —

Boston . 000 111 000— 3 9 1| Les Red Wings de Rochester ont disposé

Brecheen, Schmidt (6) et W. Cooper ;

|

des Maple Leafs de Toronto au compte
de 6-4 et 10-7, dans les deux joutes d'un
programme double végulier de la ligue In-
ternationale. Par ces deux revers, les gars
de Toronto tombent en deuxième place
du classement du circuit Shaughnessy.

PC

Hutchinson, Kiopp (4), Cardoni (7), Lind-

quist (8) et Hofferth.
Deux pour les Dodgers

BROOKLYN, le 31 mai. — (P.A.)
Les Dodgers de Brooklyn ont eu raison

des Pirates de Pittsburgh à deux reprises 1ère joute:

pour monter en quatrième position de la

|

Torontoenn 040 000 0—4 7 2

Nationale sur un pied d'égalité avec les

|

Rochester … 500 010 x—6 8 2

(Sept manches.)
Knerr, Mustaikis (1) et Williams ; Gard-

ner et Malone.
2ème joute: P CE

Giants de New-York.
Lse Pirates, eux sont tombés en troisiéme

position, une partie et demie derrière les

Rouges de Cincinnati comme ils perdaient

au compte de 9-3 et de 4-3. Toronto 050 000 200— 7 13 4

Frappant sauf, dans les deux joutes,

|

Rochester . 240 000 13x—10 10 3

Dixie Walker a porté a 12, le nombre (2ème joute: 9 manches.)

de joutes durant lesquelles il a pu Lambton, McCabe (2), Jarlett (7) et

frapper au moins, une fois sauf. Crompton, Williams (7); Byerly, Sumey

lère joute: P C E|(2), Emmerich (2) et Rice.

Pittsburgh 020 000 100—3 & 2 Deux victiores pour le lanceur

Brooklyn . 231 010 02x—9 12 1 Stan West

Butcher, Vitelli t6) et Lopez, Davis SYRACUSE, N.-Y., le 81 mai. — (P.A))

— Le lanceur Stan West a remporté deux
(6); Flowers, Ostermueller (7) et Owen.

P C E* victoires pour les Orioles de Baltimore2ème joute: ;
000 00v v12—3 10 2Pittsburgh qui sont parvenus à disposer de leurs ad-

Brooklyn . 010 002 OJx--4 10 1

|

versaires, les Chiefs de Syracuse 8-5 et:

Rescigno, Cucurrullo (5) et Lopez, Ca-|8-2. Aux deux reprises, West est venu

melli (8): Gregg, Davis (9) et Owen. au monticule à titre de relève.

PHILADELPHIE, le 31 mel. — (Pa | 1ère joute: PCE
— Les Rouges de Cincinnati ont balaye | Baltimore 130 000 010-—-8 9 4

un programme double contre les Phillies i Syracuse 620 000 210 0—5 10 5

Lowry, Rochevot (7), West (9) @t Devlin,

LoHar 19); Konstgnty et Valdivia.
2ème joute: PCE

de Philadelphie au compte de 4-3 et 7-4.

L'assistance qui avait envahi le Parc Shibe

se portait à 21,556 fervents.

1ère joute: P C E, Baltimore … 221 210 0—8 8 0

Cincinnati 010 000 120—4 9 2 Syracuse =... 100 001 0—2 8 1:

Phiiadelphie 200 010 00U—3 12 1 Vanslate, West (2) et Lollar; Woodend,

Carter. Heusser (9) et Mueller, Rice Grabowski (6) et Planta.

(7): Lee, Barrett (5) et Finley.

2ème joute: P CE Six gains consécutifs pour
les Petits Géants

JERSEY-CITY, le 31 mai. — (P.A)) —

l Les Giants de Jersey-City ont porté à six,

le nombre de leurs victoires consécutives

Cincinnati 063 040 000—7 10 à

Phiiadelphie 000 020 01t—4 7 3

Shoun et Mueller; Gerheauser, Coving-
Mussill (8; etton 15}, Mathewson (6),

Finley. en défaisant les Bears de Newark par le

LIGUE AMERICAINE compte de 1-0 et 5-4 devant une assistance

Deux revers des Yankees de 7.668 fervents.

DETROIT, le 31 mai. — (PA — lére joute: PCE
000 000 000—0 4 2

Psul Trout et Hal Newhouser ont lancé | Newark 

 

chacun, une joute de sept coups sûrs contre Jersey-City 000 100 000—1 5 0

les “ ,nkces de New-York pour donner aux Bevans et Drescher; Barthelson et Co-

leurs, deux triomphes consécutifs. Les

|

miskey.

Tigres de Détroit l'emportèrent par 2-1 2ème joute:

et 4-1, Trout a gagné sa propre joute | Newark _ …. 400 000 0—4 6 1

lorsqu'il cogna un cireuit à Ja neuvième. | Jersey-City . . 003 110 x—b 6 1

lère joute: P C El Makovan, Clark (3), Marleau (5) et

New-York 000 001 000—1 7 2| Vnagrofski: Smith, Rosso (1), Hansen

Détroit 000 010 001-2 11 O0: (5) et Fleitas.

Bonham et Hemsiey: Trout et Swift. |

2ème joute: i PCE

New-York 000 100 000-~3 7 1 |

Détroit . 000 200 02x-—4 8 1 e ase d ï

Zuber, Turner (8) et Garbark; New-

houser et Richards. i

Tes A's plient devant les White Sox

"CHICAGO, le 31 mai. — «P.A.0 — Très

bien secondé par les lanceurs Bil!  Die-'

trich et Orval Grove, les White Sox de !

Chicago ont eu raison des surprenants |

Athlétiques de Philade!phie en remportant|

 les plus jeunes
. ! On est en train d’organiser le

les d joutes d'un programme au poin- , " Lo

®iage “te Bt et 2-1. : baseball midget à Hull. Le comité

Tucker. faisant un, retour au jeu apres de lg ligue de baseball juvénile de

une absence de plus d'une semaine à Cause > . Sa.

d'une grippe qui l'avait envoyé à l'hôpital Hull tiendra une importante reu

a réussi un simple pour porter sa moyenne  MiON Ce soir au Hull-Volant afin

au bâton à .400. de mettre cette nouvelle organisa-
ère joute: PCE . .

phieoIeJoutes gap mno—1 11 0) tion sur pied. Les vacancesappro-

Chicago a00 300 02x—5 6 1] chent rapidement et bientôt nos

Newsom et Hayes: Dietrich et Tresh. | jeunes écoliers auront de longues
2ème joute: PCE, ; ; es Aap

Philadelphie 000 000 010—1 6 of journées a leur disposition.  Plu-

Chicago … 010 001 00x—2 10 0) sieurs d'entre eux sont anxieux
Harris et Hayes: Grove et Turner.

Deux trinmphes pour les Indiens

de Lou Boudreau

d'apprendre le baseball. En voici

l’occasion: la ligue de baseball des

CLEVELAND, le 31 mai. — (PA. —| jeunes de Hull. M. Eugène Limo-

Les détenteurs de la septième place de: vos, président du circuit juvénile,
l’Américaine, les Indiens de Cteveland ont

|

5°; or vy =r

balayé les deux joutes d'un programme | invite tous les intéressés a assis-!

  

 double. Dans la premcre is I'empor- ter à la réunion de ce soir qui se-,
térent sur Boston par 9-3 et la seconde a a ’ Pog

se termina 4-3 après une belle tenue de ra tenue à 8 h. à l'Association

la part du lanceur Allie Reynolds qui Hull-Volant.

Ils recevront le

 

trophée ce soir

 
C’est ce soir, à 8 h,, que se fera la distribution des prix aux ga-

gnants du récent tournoi de quilles organisé par la commission des
sports de l’Association St-Jean-Baptiste d’Ottawa. Cette présentation
aura lieu à l’école Routhier, avenue Guigues, au cours d’une soirée
récréative oùl’on servira un goûter aux quilleurs.
des seize équipes qui ont participé au tournoi sont les bienvenus.
riche trophée présenté l’an dernier

Tous les membres
1 Le

par la Commission des Sports sera
remis à l’équipe MORIN No 2 dont nous sommes heureux de repro-
duire la photographie. Nous voyons de gauche à droite: Jules MORIN
et Alex FRECHETTE (à genoux) Gerry DUROCHER, Par LaMADE-
LEINE et Henri LAPOINTE (debouts Paul COTE, un des plus solides
quilleurs en ville, n'était pas présent lors de la dernière séance et n’a
malheureusement pu être photographié,
ce soir.

On présentera tous les prix
‘

 

 

l’encourageant tournoi de quilles de Hull

continue à battre la marche et se poursuit

ce soir sur les allées de Wrightville
* *

D'autres rencontres auront lieu demain soir.

Aldoria Pilon possède la meilleure moyenne après

trois rondes

 

Le tournoi de quilles de la St-
Jean-Baptiste de Hull se continue
ce soir et demain soir. Les joutes
de ce soir auront lieu à la salle

: St-Joseph de Wrightville et seule-
ment cinq équipes y prendront
part. Les huit autres équipes se-
ront en présence demain soir sur
les allées de la Salle de Quilles de
Huil.
A 7 heures 15 ce soir, les équi-

pes qui auront leur tour à rouler
la boule sont les deux constella-
tions du B-B, la salle St-Joseph, les
porte-couleurs du Pepsi-Cola. Pour
‘terminer la soirée, ce seront les
Restaurateurs d’Emilien Roussel
qui tenteront d’abattre les catins.
L'opposition ne sera pas forte,
les gars, vous n’aurez qu’à jouer
lentement, sûrement, mais n'’allez
uas oublier l’heure, c’est pour les
neuf heures précises.

Demain soir, Iles équipes seront
divisées en deux sections de qua-
tre chacune. Pour commencer la
soirée, l'Amicale Cauvin, l’école
Technique, Goulet et Fils et le
Hull Bowling seront en présence
à 7 heures 15 précises, tandis qu’à
9 heures, nous verrons les Pats-
Commandos, le club récréatif Ed-
dy, le Hull-Volant et la St-Jean-
Baptiste de Notre-Dame.

Toutes ces’ rencontres ont leur
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Pionniers des ioutes de balle molle à Bombay,

de balle molle des forces armées réunies dans cette ville de

des Etats-Unis, deux du Canada et une d'Angleterre.

le toit d'un édifice,
voir une partie de la basse-ville de Bombay qui ne manque pas de

Les joueurs ci-dessus, qui furent
sont affectés à la base de solde du C.A.R.C., à Bombay.

charme. De gauche à droite, troisiè-

Pionniers de la balle molle à Bombay

es aviateurs canadiens sont à la‘tête de la ligue
l’Inde. La ligue comprend six équipes: trois

hotographiés sur
A l'arrière-plan, on peut

me rangée, se trouvent l'aviateur-chef Bud Fitzgerald, de Toronto; l’aviateur-chef Rudy Stocker, de l’île

Perrot (Qué.); l’aviateur-chef Lyle Campbell, d'Indian Head (Sask.); l'aviateur-chef George McDonald,

d’Edmonton. le sergent S. S. Johnston, de Cobalt (Ont.); rangée du centre: l’aviateur-chef George Caie,

de Brantford (Ort.); le sous-cfficier breveté Pem Fowler, de Saint-Jean (N.-B.); le sergent Ed. Hope,

de Port Hammond (C.-C.); l'aviateur-chef BERNARD JOUBARNE, lanceur, d’Ottawa (Ont.); Sid Hor-

wood, de Cranbrook (C.-C.). représentant la Légion

ment: première rangée: l'aviateur-chef Bill Whitten,

Victoria (C.-C.); le caporal Fred. Obee, de Newton, Surrey (C.-C.); le caporal

canadienne, qui a fourni aux joueurs leur équipe-
de Toronto; le sergeut de section Phil. Oliver, de Jack Cadhan, de Montréal.

(Photo CARC)
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3 6-1.

importance. Le tournoi tire à sa
fin et conserve un enthousiasme
remarquable. Plusieurs équipes,
fières de leurs derniers succès, se
proposent d’atteindre le premier
rang et nous sommes assurés que
les efforts ne manqueront pas.
Mais, malheureusement, il ne faut
qu’un vainqueur et nous devrons
attendre à samedi matin pour con-
naître le grand “lauréat” du tour-
noi de la St-Jean-Baptiste, le pre-
mier du genre dans la cité trans-
pontine et qui a remporté un
grand succés.
En constatant le tableau des

moyennes, nous voyons qu’il s’en-
registre de très beaux pointages.
Le vétéran Aldoria Pilon qui vient
d’aider le B.-B. Guérin à rempor-
ter le titre de l’Est d’Ontario, mè-
ne la parade avec une moyenne de
241, suivit de près par Roger La-
londe, qui lui s’honorifie d’un 239.
Lucien Dompierre est au troisiè-
me crochet avec 238. Mozart Mar-
tineau talonne Dompierre ayant à
son crédit 234. Il y a aussi Ar-
mand Bourdages qui possède un
231 de moyenne. D’autres bons
rouleurs suivent sur la liste.
Nous vous ferons remarquer que

ces moyennes ne sont que pour les
trois premières rondes.
Le tableau est le suivant:

Aldoria Pilon
Roger Lalonde …
Lucien Dompierre ....
Mozart Martineau ....
Armand Bourdages ..
Roger Marcil
Jos. Berniquez …
Ivanhoe Paquin

  

   
  

  

René Pharand 226
Gaston Beauchamp. … 224
Laurent Groulx ….….....…..….…….…e 223
Aurèle Gingras.…..…….….……re
Oscar Noël
Marcel Gratton.
Armand Huard

  

les meneurs
Par la Presse associée
LIGUE NATIONALE

Au bâton — Walker, Brooklyn
4531.

Points —  Bordagaray,
lyn 34.

Points sur coups

Brook-

Schultz,
‘Brooklyn 35.

Coups — Walker, Brooklyn 62.
Doubles — Holmes, Boston 186.
Triples — Barrett, Pittsburgh

7. .
Circuits — Ott, New-York 10.
Buts volés — Macon, Boston 6.
Lanceurs — Lanier, St-Louis

6-0.
LIGUE AMERICAINE

Au bâton — Tucker, Chicago
400.

Points — Cullenbine, Cleveland
32.

Points sur coups — Hayes, Phi-
ladelphie et Tabor, Boston 26.
Coups — Doerr, Boston, et Hall,

Philadelphie 47.
Doubles — Cullenbine, Cleve-

land 14.
Triples — Gutteridge, St-Louis

5.
Cireuits — Seerey, Cleveland, et

Hayes, Philadelphie 6.
Buts volés Gutteridge, St-

Louis, et Stirnweiss, New-York 9.
Lanceurs — Borowy, New-York

 

nt des N.Y. Giants, cogne trois circuits hier
  rerco

s de Guita rd

La ligue de balle molle du Hull-Volant

devient de plus en plus intéressante.
* *

Les lanceurs Lucien Godmaire et Joffre Séguin se

distinguent au monticule — GastonRodierréussit

six hors-jeu au champ

joute demain soir au parc Fontaine.

 

Les Bombardiers de Marcel Gui-
tard ont fait une sortie fort heu-
reuse contre les Panthéres de Ro-
land Lavoie lors de la dernière
joute de balle moile de la ligue
des Hull-Volants au Stade et ont
triomphé par le compte de 10 à 4
après une joute fort intéressante.

 

Résultats

du baseball
Ligue Nationale

Cineinnati, 4; Philadelphie, 8.
Cincinnati,‘ 7; Philadelphie, 4.
Brooklyn, 9: Pittsburgh, 3.
Brooklyn, 4; Pittsburgh, 3.
New-York, 6: Chicago, 5.

, New-York, 5: Chicago, 4.
Boston, 1; St-Louis, 0.
St-Louis, 13; Boston. 8.

Classement

      

  

St-Louis ......... . 5 2 or
Cincinnati 22 14 611
Pittsburgh 19 14 576
Brooklyn .... 17 20 454
New-York 17 20 454
n 18 -

Philadelphie … 14 10 154
Chicago ....... .. …… 11 22 333

Ligue Américaine
Cleveland, 9; Boston, 3.
Cleveland, 4; Boston, 3.
Chicago, 5; Philadelphie, 1.
Chicago, 3; Philadelphie, 1.
Détroit, 2: New-York, 1.
Détroit, 4: New-York, 1.
St-Louis, 6: Washington, 4.
St-Louis, 4; Washington, 2.

Classement
G P Mo

New-York … 20 14 588
St-Louis 23 18 Bel
Washington 19 i9 .500
Philadelphie 19 19 500
Détroit Zn 20 500
Boston 18 20 474
Cleveland 18 22 450
Chicago 432

Baltimore. 8: Syracuse, 5.
Baltimore, 8; Syracuse, 2.
Montréal. 1: Buffalo, 0.
Buffalo, 8; Montréal, 7.
Jersey-City, 1: Newark, 6.
Jersey-City, 5: Newark, 4.
Rochester, 6: Toronto, 4.
Rochester, 10: Toronto, 7.

Classement
P Moy

Jersey-City ee 19 14 E16
Buffalo 559
Rochester .541
Toronto .... 581
Montréal .. .500
Baltimore . .500
Syracuse . .448
Newark …… 323

St-Paul, 2.
Minneapolis, 8.

Kansas-City. 6.
Kansas-City, 5.

Louisville, 7: Indianapolis, 3.
Columbus, 5: Toledo, 1.

Minneapolis, 5;
St-Paul, 12;
Milwaukee, 7:
Milwaukee, 6:

Columbus, B.
Indianapolis, 8.
—..

Toledo, 14:
Louisville, 9 :

gauche — Intéressante  
La partie s'est déroulée devant|
une grande foule d'amis.
Lucien Godmaire, lanceur des:

Bombardiers, fut solide sur le.
monticule en n’allouant que sept |
coups. Son adversaire, Joffre Sé-!
guin, ne fut lui-même touché que
pour sept coups saufs, cependant,
les erreurs nombreuses de ses Co-
équipiers furent fatales à l'équipe
des Tigres.

Rodier les saisit au vol
Gaston Rodier, voltigeur de gau-

che des Bombardiers, a été le
héro de son équipe quand il attra-
pa six hirondelles qui voltigeaient
allégrement dans son territoire.
Pour ces six hors-jeu, saisis de fa-
con assez sensationnelle parfois,
Rodier recut les applaudissements
de la foule, d'autant plus qu’il est
un nouveau-venu dans le jeu de
balle molle.

Benoit Cholette de l'équipe des
Tigres, mentionne lui aussi une
mention spéciale pour avoir cogné
en temps opportun et pour avoir
participé à trois des quatre points
de son équipe.

Joute remise à vendredi
Un avis à noter. La joute qui

devait être disputée ce soir entre
les Bombardiers et les Lions sera
jouée vendredi soir au parce Fons
taine à 7 heures.
La partie qui devait être jouée

vendredi a été remise à une date
prochaine.
Qu’on ne manque pas d'assister

à la joute de demain soir au parc

    

    
Les Hull-Volants 

| LeEE BRLa)

exercice ce soir
Hull à 6 h. 30. L’instructeur Bob

Guertin demande que chacun de

, ses joueurs s’y rendent en prépa-

ration de la joute de dimanche
| prochain contre le Laurier de
| Hull. Cette partie sera la premiè-
re entre les deux équipes et pro-
met d'être le clou du programme.

“Pinky” et “Pensive”

:

 

I

   Ÿ

 

“PINKY” BROWN est ce jeune
homme qui conduit “PENSIVE” à
l’exercice après que ce dernier eut
gagné le 70ème Derby annuel du
Kentucky le 6 mai dernier. “PIN-
KY” était aussi garçon d'exercice
pour “LAWRIN” et “WHIRLA-
WAY”, anciens gagnants du Der-
by. Pensive a aussi remporté le
Preakness il y a quelques jours,

 

 

 

LamesMinora
*

XN cet

AGRÉABLE
et économique de faire usage des

lames Minora.Ellesreprésententla

qualité dans le domaine des lames
à bon marché. 4
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Sortiedes Volants
tiendront un

au stadium de,

Arbitres: F. Courchesne au marbre; L.
(Pcirier sur les buts,

Emile Latrémouille,

Fontaine entre les Lions et les
Bombardiers.

Les équipes:
PANTHERES

ABP CHJ AE
B. Cholette, ca, cg .2 219000
A. Chartier, 2b, rec 4 2 2 1 2 0
R. Reinhardt, 3b 3 00 1 01
R. Poitras, 1b . 4 01 3 0 2
J. Séguin, lanc. 4 01 1 2 0
R. Lavoie, ca, cg 3 01 2 11
R. Diotte, ce... 3 00 0 0 ©
B. Limoges, rec. à 6 010 1 9
M. Chartrand, cd . 1010900
aL. Thériault, cd .’ .2 0000601

29 4 718 6 65
a — Remplace Chartrand à la 4e

BOMBARDIERS
_ ABP CHJ AE
Æ Monette, 2b . 42 00 0 0
R. Limoges, 3b . 23 01 01
R. Léger, lance, rec 3 2 2 6 2 0
R. Laporte, ca 4 2 2 6 2 0
M. Guitard, 1b 4 1 2 5 00
R. Couture, rec 1 0 0 0 00
G. Rodier, cg 3 01 6 0 0
A. Manseau, ce 3 0 6 1 0 0

R. Meunier, ed 3 0 0 1 0 1
xL. Godmaire, lan 3 00 0 2 0

30 10 721 4 2
xGodmaire remplace Couture à la 2e.
2 buts. — R. Léger, G. Rodier

Panthères … 200 0101 — 4 7 5
Bombardeirs . 8320 032 x — 10 7 5 statisticien.

défont les Tigres
 

 

Pour les midgets

 

l’équipe féminine

du RA glisse une
défaiteà l'O. (ar
L'équipe féminine du Service

Civil a fait subir une défaite de

28 à 3 à celle de l'Ottawa Car

dans une ioute régulière de la li-

gue de balle molle féminine d'Ôt-
tawa. Des coups de circuits ont
été cognés par Doreen et Peggy
Armstrong et par Gwen Campbell
de l'équine du Service civil.

1 Ruth DeWitt et Peggy Arm-
M ||strong se sont partagé la besogne

du monticule pour l'équipe du
RA. Hattie Mitchell recevait der
rière le marbre.

Ellen Sheldrick langait pour
l'Ottawa Car et Gladys Guest re
cevait.

    

 

 ee

M. EUGENE LIMOGES, prési-

dent de la ligue de baseball juvé-
nile de Hull, invite les intéressés les midgets. Cette ligue fonction.
à une réunion au Volant ce soir, nerait dans quelques jours si Vor.
à 8 h. en vue d'organiser une ganisation pouvait se faire assez
ligue pour les plus jeunes encore,| vite.

Employez

ALADESTINE
sur le PAPIER PEINT, les PLANCHES MURALES,

le PLÂTRE ou autres SURFACES SOLIDES

le paquet de 5 livres

 3 
 

 

SEULEMENT
POURQUOI

PAYER PLUS ?

ALABASTINE
sèche vite, sans
odeur. Grand
choix de nuan-
ces superbes.
En vente chez
tous les Quin-
cailliers et
Marchands de
Peintures,

 

FACILE

a delayer
FACILE

a appliquer

 

E1-44P

 

 

 

 
des coupons.

de l'essence.

  

VOUS COUREZ UN RISQUE

 

Vos coupons de rationnement de l'essence ne sont

valides qu'à la condition que le numéro de la licence de

votre véhicule automobile soit écrit à l'encre sur chacun

réception du carnet. C'est une protection contre le vol,

la contrefaçon ou l'abus de vos coupons de rationnement

Le timbre de la catégorie ‘ AA'’ de 1944-45 doit

! être collé sur votre pare-brise dès que vous recevez votre

carnet de rationnement de l'essence. Si vous jouissez

d'une catégorie spéciale, vous devez apposer immédiate-

ment sur le pare-brise, le timbre de catégorie spéciale,

même si vous ne vous servez pas du carnet spécial de

rationnement pour acheter de l'essence.

Veuillez enlever les vieux timbres du pare-brise. |

ÉCRIVEZ CORRECTEMENT, À L'ENCRE, VOTRE NUMÉRO

DE LICENCE SUR CHAQUE COUPON == AUJOURD'HU!

+

Ceci doit être fait immédiatement, dès la

 

 

     

 



Un submersible allemand
a été désemparé et coulé
(Suite de ia 1ère page»

Le combat commença

tait à abandonner le convoi parce
qu'il avait des difficultés à ses
chaudières. Il repéra un objet que
le lieutenant-commandant Groos
crut être un sous-marin, “Nous
avons pensé que le sous-marin ve-
nait attaquer le convoi, tant il
était près de nous,” déclara-t-il.
“La frégate ST. CATHEÉRINES
aitaqua de ses grenades sous-mari-
nes. Puis, la CHILLIWACK
joignit à eile et nous nous appro-
châmes à notre tour et lancâmes
une charge de grenades sous-mari-
nes.”
Le capitaine du sous-marin etait

un vieux roublard et essaya de
nous dépister par ses tactiques
ma:s nous ne l'avons pas perdu
un instant.

Malheureusement, le —GATI-
NEAU ne participa pas à la des-
truction de l'ennemi. Il fut forcé
d'abandonner la partie, toujours à
cause de ses bouilleurs avant que
le submersible remonte en surfa-
ce. Je crois qu'il nous a lancé une
torpille avant
que nous en avons vu
tout près de nous.”
La CHILLIWACK, la FENNEL

et la ST CATHERINES ne qui'tè-
rent pas une seconde la scène du
combat. Lorsque le sous-marin
monta à la surface, la CHILLI-
WACK l'aperçut la première. “Je
causais sur la passerelle avec le
lieutenant Tim Dunn (de Ste-Pé-
tronille, Ile d'Orléans, P.Q.),
premier lieutenant,” raconte le
lieutenant-commandant Coughlin,
officier commandant de la corvet-
te, “lorsqu’apparut le submersible.
Je fus tout de suite assuré que
l'ennemi était pris au piège. C'est
tlors que le lieutenant Dunn cria
‘Le voici”. Le sous-marin était
nuste en avant de nous et nous

lorsque |
le destroyer GATINEAU sappré-

o | plit les fonctions

d’apparaitre parce!
le sillage |

mon |

phe pour les escortes canadiennes
dont j'ai I'honneur d'étre l'officier
supérieur,” a déclaré le comman-

| dant Burnett. “Comme officier su-
périeur, je naviguais à bord de la

! ST CATHERINES, dont le nouvel
officier-commandant, le lieutenant
commandant A.-F. Pickaru, D.S.C.,

| RC.N.V.R,, n'avait pas eu le temps
| de se rapporter à temps pour pren-
dre la mer avec le convoi. Le pre-

| mier lieutenant, le lieut. W.-W.
Spicer, R.C.N.V.R., de Regina, rem-

{ d'officier-com-
; mandant d'une façon des plus ef-
ficaces. Sa patience fut récompen-
sée. J'espère que nous pourruns
prendre la mer et répéter cette
aventure heureuse,”
Le lieutenant-commandant Nixon

nous dit que “le CHAUDIERE se
trouva là par hasard lorsque le
sous-marin apparut. Ce ful tout un
spectacle. Nous avons ajouté quel-

: ques grenades sous-marines à tou-
- tes celles déjà lancées. Ce qui fut
ile plus difficile fut de sauver les
prisonniers car la température
s'était gâtée au cours de l'après-
midi. La FENNEL, la CHILLI-
WACK et la ST. CATHERINES
avaient perdu toutes leurs balei-
niéres. Nous avons mis les nôtres
à la mer de même que notre peti-
te chaloupe à moteur et nous
avons réussi à embarquer tous les
hommes d'équipage de même que
les Nazis, dont treize se crampon-

,haient à un ponton.”
| Lorsqu’on lui demanda ce qui
: était arrivé au convoi, le lieute-
\nant-commandant Nixon déclara
laconiquement: “Rien, absolument

| rien. Nous l'avons conduit au
{ Royaume-Uni sans une égratignu-
re et c'était un vrai gros convoi.”

—

1

|  KAPUSKASING, (Ont, le 31.
' (D.N.C.) Jeudi, Kapus-

i
t
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LE DROIT, OTTAWA,MERCREDI 31 MAI 1944

 

 
 

 

dienne. 
|

 

 
Quelques scènes de la batallle de la marine canadienne contre un sous-marin enneml qui s’apprétait à attaquer un ronvoi.

gauche: des marins canadiens et allemands grimpent a un filet de cordage pour embarquer a bord de la ST. CATHARINES, frégate cana-
A remarquer un Cénadien qui empoigne un prisonnier allemand pour l'aider à se hisser à bord. Cet incident fut un des plus

excilanis du combat qui se déroula dans l’”‘lantique-nord. A droite: les yeux bandés, des Allemands, faits prisonniers après que leur sous
marin fut coulé débarquent de la frégaie canadienne ST. CATHARINES.

(Photos de la Marine royale canadienne)

Etat satisfaisant

de...

(Suite de la première page)

Un témoin a déclaré que M.

Changsha est de

lous sommes lancés dessus à toute Kasing avai. l'avantage de saluer Lambert avait quitté le trottoir

A

Unzse
re 

tèrent leur rôle respectif avee
finesse et humour.Laniel (Qué.) |

= Samedi dernier, Mme Aurore
|

CANNormandSchpyer, Lepageest,alléerendrevisiteÀ
de Vancouver, est veuu derniere- ; sjearst, Ont.
ment visiter ses oncles, MM. Jo-! M. et Mme Josephai Deslau-

seph o alex Sse. Schryer et riers, de Hearst, visitaient leurs

leur nièce Madeleine Schryer sent, parents, ici,récemment, Mme T.

aliés à Latulipe reconduire M. Cauchon faisaient un voyage d'af-
Normand Schryer. ; ires a Kapuskasing, cette se

Mlle M. Desjardins est ailée vi- faires py s

siter ses parents à Ville-Marie, Dimanche dervier. les parois-
dernièrement. ;

M. Laurent Béchamp est alie à siensdt
Ottawa, derniérement.

M. Octave Trudel, de Beam, est
chez son fils Henri.
M. et Mme Wilcott et leurs en-

fants, ainsi que M. et Mme Lionel
St-Cyr et leurs enfants, de Fabre,
demeurent à Laniel. | ne ;
MM. Adrien et Gabriel Trudel| Ripon, Qué.

RIPON, (Ont.), le 31 — (DN.

et leur soeur Georgette sont allés
à St-Placide, dernièrement.

M. Wilfrid Béchamp a visité son cy _ M. et Mme Armand Larose,
oncle, M. R. Martel, de Mazenod, née Thérèse Dupuis, font part à

l'église Ste-Rita célé-
fête de St Isidore, pa-

tron des cultivateurs.
Dans l'après-midi, il y eut une

cérémonie pendant laquelle M. le

curé P. Grenier a béni les champs.

—_—

  

récemment. leurs parents et amis de la nais-
sance d'un fils, baptisé sous, les

Ri prénoms de: Joseph-Ronald-Yves.

Val Rita (Oni.) Parrain et marraine: M. et Mme

bé.VAL-RITA, (Ont), le 31, — |Mandoza Dube
(D.N.C.) — M. François Moreau, Funérailles:
inspecteur, faisait une visite à' Mercredi, le 3 mai, fut chanté
l’école, vendredi dernier. le service de Mme Fortunat Gro-

M. et Mme N. D'Amours, de leau, née Alice Sabourin, décédée
Moon Beam, visitaient Mile So- après une courte maladie à l'âge
mers, dimanche dernier. ; de 67 ans. Elle laisse dans le deuil
Le soldat Maurice Deslauriers, ; outre son époux, un fils adoptif:

de Toronto, visitait ses parents, la M. Rémi Sabourin. Nos condoléan-

semaine dernière, | Ces.
Cette semaine, l'inspecteur de . Décès:

santé faisait une visite à l’école. | Le 6 mai, M le curé Major à
Dimanche dernier. le cercle chanté le service de Mme Elzéar

dramatique de Kapuskasing a pré- ' Duchesne, née Yvonne Jeanrie, dé-
senté une séance. La pièce “Le ! cédée après une longue maladie à
Grillon du foyer”, remporta un l’âge de 48 ans. Elle laisse dans
grand succès. L'assistance était, le deuil, outre son époux, deux
nombreuse et les acteurs exécu- { garçons et deux filles.
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nouveau menacée

par les Japonais
illure.”

“J'ai donné ordre avec une voix
le stentor que quelqu'un se rende
+ l’un des Oerlikons de la passe-
elle. Le signaleur Jack Starr, de
Winnipeg, exécuta mon comman-
dement en un clin d'oeil et donna
du fil à retordre aux Allemands.
“Au début, j'ai eu l'intention

d'éperonner l'ennemi, mais jai
changé notre course et suis passé
juste au-dessus de sa poupe. Puis,
j'ai placé mon vaisseau à sa droi-
te pour permettre à tous nos ca-
nons de porter. Le tir de nos ar-
mes fut d’une violence extrême et
les autres vaisseaux se joignirent
à nous. Les membres de l'équipage
du sous-marin n'eurent pas une
chance de manoeuvrer leurs ar-
mes. La premiére salve de notre
l’ en projeta un de son affût et
ia le capitaine du submersible
Jui tentait de s'aventurer au de-
iors. La tourelle fut rapidement|
percée comme un crible tant nos
zoups portèrent, C'est alors que
les nazis l'un après l'autre aban-
donnèrent leur vaisseau.”

Lorsqu'on lui demanda s'il s’é-
tait beaucoup approche du sous-
marin, le lieutuvnant-commandant

Coughiin répondit qu'à un certain
moment, leur proue a presque tou-
che le {lance du submersible. Vous
aulicz vu l'expression terrifiée des
nazis. Ils n'avaient pas l'air de
s'amuser du tout et je les com-
prends, Ils sont bien chanceux de
ne pas avoir perdu la vie au cours
du combat. Les prisonniers que

,la venue we M. Robert Gauthier,

 

‘directeur de l’enseignement du
français en Ontario, de M. Henri

| Lemieux, inspecteur des Hautes
écoles, et de M. François Moreau,
inspecteur des écoles régionales.

Le soir, à la salle paroissiale,
les distingués visiteurs adressaient
la parole à un groupe important

‘ d'élèves, à leurs parents e* à tous
‘ceux que la cause du françai in-
; téresse, Les élèves de 7ème et
8ème années ainsi que les élèves
‘de la haute école, assistèrent nom-
.breux à la réunion.

La soirée fut présidée par M.
François Moreau. Après avoir
souhaité la bienvenue aux dis-

|tingués visiteurs, il entretient
l'auditoire du programme d’études
(du stage primaire. A son tour,
{M. Henri Lemieux, dans une inté-
ressante causerie, parla du stage
secondaire, en expliqua le rouage

jet en fit ressortir les avantages,|
Il cila de marquants succès rem-|
portés par nos petits Canadiens

| francais dans diverses institutions
‘anglaises de la province et encou-
_ragea les parents à assurer à
|leurs enfants les avantages d’une
; instruction aussi complète que pos-
! sible.

 

 
 
|

 

|

} ; | souffre d'autres meurtrissures aux
Le tir du pompom de la corvette canadienne détacha presque jambes, à la tête et au corps.

Ia tourelle d’un sous-marin ennemi de sa base au cours d'un combat |
dans 1'Atlanfique-nord.
de la CHIiLLIWACK. Ce sont, le matelot breveté R.-S. Pratley,

Ci-haut, l’équipe de canonniers du pomnom !

d'Oshawa; le quartier maître Cliff Boyd, de Saint-Jean, N.-B.; le ma-:
telot breveté RALPH CHARTRAND, de Buckingham, P.Q., et le ma-
telot de pont ©.-E. Jewett, de Burtts Corner, N.-B.

(Photo de la Marine royale canadienne)

la 8e armée britannique
  

‘du côté est à l’intersection de Sus-
sex et Dalhousie et qu’il avait!
commencé a traverser la rue Sus-
sex quand il fut frappé par un
tramway qui filait en direction ‘
nord vers Rockcliffe.

La police a dit que M. Lambert
avait été ramassé à 75 pieds au
nord de l'endroit où il traversait
la rue. Il gisait entre les deux
voies. Le tramway continua sur
une longueur de 20 pieds avant de
stopper.

M. Léopold Lambert a été admi-
nistré quelque peu après son arri-
vée à l'hôpital, par M. l'abbé Wil-
frid Sauvé, aumônier.

Outre les nlessures graves que
nous avons mentionné, M. Lambert

M. Léopold Lambert, qui est de-
puis un an examinateur à la com-
mission du service civil, fut pen-
dant plusieurs années secrétaire
de l'Association Canadienne-Fran-
caise d'Education d'Ontario. H
{ut aussi professeur à l'Universi-
.£ d'Ottawa.
—

la production desWUL

TCHOUNG-KING, le 31 — (PA)
—Les troupes japonaises débar

quées sur la rive sud-est du lac

Toungting font des progrès contre
les troupes chinoises protégeant

Changsha, capitale trois fois rava-

gée de la province du Ho-nan, re-

connaît le haut commandement
chinois.
Les Japonais, déterminés à re-

conquérir tout le chemin de fer
Han-Keou-Canton, ont fait une
brèche dans la seconde ligne de
défense chinoise à la rivière Milo,
à 40 milles au nord de Changsha,
a annoncé hier soir un communi
qué chinois.
On rapporte des gains de len-

nemi sur un front de 15 muiles
contre la première ligne de défen-
se chinoise, en bas de la riviere
Sinchiang, de même que dans des
opérations secondaires à l'est et à
l'ouest du lac Toungling, province
du Ho-nan. Des dépêches du
champ de bataille disent que les
pertes en hommes ont été lourdes

l où les Chinois combattaient pour
retenir les envahisseurs loin de
Changsha.
On estime officieusement que

les Japonais ont massé 12 divi
sions pour tenter de reconquerir

chemin de fer.
| M, Gauthier lui succéda. Inspec-
teur de la première heure des
écoles de la région, il constate avec

‘ plaisir tout le progrès qu’a réa-
lisé notre école et notre ville et
entre dans le coeur de son sujet!

Dans une non moins intéres-; (Suite de la 1ère nace)

nous avons pris se remirent très Sante causerie, M. Gauthier sutvite du choc. Es étaient sains et; faire bénéficier l'auditoire de di-
forts.” irectives et de conseils dictés par

; sa haute compétence et son dé
coteLie utena n inengage |ouement à la pause. du français.

zhun d b ista sur le fait que beau-
men. La CHILLIWACK fut la! coup de petits Canadiens aban.
première qui aperçut le sous-ma- | donnent trop tô ;…. ; > ! ot leur
rin, la première à ouvrir le teu D s études et leLENS .prouva en citant à ce sujet, des
et a toucner lenaemi. Tous n0S, chiffres officiels. et effarants.vaisseaux lirent leur part lorsqu'il | M. Gauthier recommande forte |

tuttemps BTeeusles ps mentde profiter des facilités d’édu-
commandant Burnett, dont le dé- sin qe Pa 2Kapus
ploiement de tactique suscita l'ad-| fants d'exploiter leurs talents afin |miration de tous les officiers-com- ue plus t à ils pui $ aim
mandants du groupe. “Il manoeu- | des Ru a Le Pate devenir |
vra les Vaisseaux € si , sc‘ omme ils) toyens capables de servir dans une !avaient été des soldats de bois. Il ; aq ; ;
est un des meilleurs officiers que Pleine mesure l’église et ia patrie.|
je connaisse et nous sommes fiers Le R. P. Curé remercia les visi-!
d'avoir servi sous ses ordres.” | teurs et fit l’éoge de l'Association ;
Quant au lieutenant-commandant d'éducation canadienne-française à

Moffat, ofiirier-commandant de la laquelle chaque citoyen canadien:|
FENNEL, il déclare qu'il “a failu français est redevable de tant de|
beaucoup de patience pour atten. bienfaits.
dre le sous-marin et lorsqu'il mon- L'assemblée se termina par le

  

| Coeur, mercredi, le 24 mai.

garder la dernière forteresse a-
vant Rome — du moins jusqu'à
ce que les troupes fuvant devant
la 8e armée puissent fuir.

Des fantassins ontariens
étaient parmi les soldats qui
ont occupé Pofi, déclare, dans
une dépêche du front, aujour-
d’hui. Doug How, correspon-
dant de la Presse canadienne,
Les féroces Goumiers ont at

teint un important terrain élevé
à Carpineto. au sud de la grande
route 6, à 13 milles à l’ouest-sud-
ouest de Frosinone.

Les aviateurs alliés déciment
continuellement les troupes enne-
mies reculant devant la 8e armée.
Un appareil de la RAF, à lui seul,

aux portes de Frosinone
a démoli 97 véhicules et en a en:
dommagé des vinZisings swtion
nés aux environs de Sui co. sur

[la route secondaire au nord de
Frosinone.

Les véhicules étaient serrés en

hawk sont passés, bombardant et
mitraillant, et ausitôt la fumée
s'éleva à 5,000 pieds dans les airs.
Des ponts sur le Tibre, près

de Rome. ont subi quelques atta-

ques des Marauder.

L'aviation méditerranéenne a
perdu cinq bombardiers lourds et
trois autres avions au cours des
cpérations, comprenant l’attaque
sur l'Autriche et la Yougoslavie,
hier. Quinze appareils ennemis fu-
rent descendus.

 
 

 

Sudbury (Ont.)
SUDBURY. (Ont.), le 31. —(D.

N.C.)— Environ 2.500 personnes
ont pris part a la célébration de
la féte de Dollard des Ormeaux
sur les terrains du Collège Sacré-

La
journée qui a remporté un succès
des plus encourageants était orga-
nisée par les membres du Cercle
Philippe Landry de l'A.C.JC. du
Collège.

L'ouverture Ge cette grande
fête se fit par la célébration de la
Sainte-Messe en pleine air en pré-
sence de 600 personnes. M. l'abbé

  

:L, Villeneuve officiait et M. l’abbé tions de maître de cé
O. Campeau prononça le sermon
de circonstance. appuyant sur les
sacrifices à faire pour conserver
sa foi et sa langue.

Immédiatement après la messe,
la foule fut témoin d'une impres-
sionnante cérémonie lorsque le
drapeau du Sacré-Coeur fut hissé
neudant que la chorale du Collège
es. la foule chantaient l'hymne na-de Kitigan, était l'invitée de son

amie, Mlle Isabelle Massé. jeudi
dernier.

M. Richard Lemieux st re-

t:cnal *O Canada”.

Grâce à l'esnrit d'initiative et à
la grandeur d'âme des Acégistes

|

 
  

aquette, et |
Y, sort en :
Parents, M.|

ta à la surface, la CHILLIWACK Chant de “O Canada”. |
Sore 3 oo Notes locales:pour venir aux prises avec lui. Lo |

Nous avons lancé beaucoup de gro. MM. les abbés Doyon, de Fau.|
nades sousmarines et je suis assy. Jule, Grenier, de Val-Rita, Béli-

bien secoué. Nous avons aussi tiré Passage à Kapuskasing, dimanche, |de nos 4” et de nos Ocrlikons.” . Mles Estelle et Gabrielle Gre.
“Ce fut un exemple frappant "ler, de Montréal, passent quinze|

travail d'équipe et un beau: triom- Tents, M. et Mme Calixte Grenier.|LL LL Le soldat Jean-Marie Comeau est
EE retourné mercredi, à son poste à

Hiah-Falls, Qué. jours Jans sa famille.
e R. P. O. Paradis est de retourHIGH FALLS, (Ont). le 31, — | d'Hallébourg, où il a prêté son |

tre, de Hull, prenaient part à une ' rante-Heures. ;
partie de cartes chez M. et Mme | Mile Thérèse Grenier et son!

M. Albert Faubert se rendait à | gmooth-Rock dimane isi :Ottawa par affaires ,au début de et Mme Léo Ouellette visiter M.la semaine. M. et Mme R. Paris, : Mme Félix Millette, institutrice

M. et: Mme J. Faubert, en fin de
semainn,

M. et Mme Aristide Pichette et

de Buckirgham. rendaient visite i
a M. et Mme Albert Faubert. di- one passé quelque temps avec sonminehe dernier oncle, le RP. Edmond Lemieux,> . curé de Kapuskasing.

enfants, Rivmond et J.-Paul. de Aha
Mine de Mira. étaient également urbébé, aeeorthBa
chez M et Mme A. . di S! Faubert., di- lot Mme Joseph Paquette et M.

M. et Mme O Cvr et leurs en- Tai
fants ainsi que Lucien et Mme J.| MDsissances:
Fazuhert, faisaient un voyage à : et Mme Ange-Albert Levertannoncent la naissance d'in fiis,

M. Rov Chestlock, de Montréal, t 4est actuelloment chez ses parents, | on-Yvon. Parrain et marraine:M et Vme E. Nosgs, | M. et Mme Eugéne Lavoie, oncle
et tante de l'enfant.

se {trouvait en meilleure position |

ré que le sous-marin en fut bel et Y£äU, de Moonbeam étaient de

des résullats que peut donner le Jours de vacances chez leurs pa- |

Ottawa, aprés un conge de quinze

(DNC) — M. et Mme F. Sylves | concours au curé pour les Qua-

A. Faubert, samedi dernier. frere Régis se sont rendus a

de Hull. étaient de passage chez

l>urs 2 enfants, Victor et Gérard, | tourné, vendredi, à Ottawa, après

PM. et Mme R. Lepine et leurs M. et Mme Eugène P

manche dernier. et Mme Octave Joly

Hull, ces jours derniers. : baptisé sous les p.énoms de: Gas.

Mme Pä'ma Martin, de Wilson's
M. et Mme Louis MurrayCorner. es! actuellement en pro- | noncent , an. |Menade chez sa mère, Mme Jos. à naissance d'un filsPlante. (baptisé sous les prénoms de:

M. le maire Martial Zarocque

,

J0seph-Raymond-Rhéai. Parrain et
et M. Auruste Marion, de Val-des | Marraine: Médéric Laroche et Ma-
Pois. étaient de nrssage à High|riétte Vandal.
Falls, mardi dernier. M. et Mme Rosaire Bernard an-

 

du Collége, quelques mille enfants
des écoles séparées s’en donnèrent
la jole au coeur dans de nombreux
concours athlétiques et où les ga
gnants reçurent des récompenses

C'est alors que l'Association des
Ancions donna son soûper aux fê-
ves à plus de neuf cents person-
nes au réfectoir du Collège.
suivi d'un bingo. Ces deux der-
niers numéros de la journée
avaient été organisés par le con-
seil de l'Association des Anciens.

Cependant, le Clou de la jour-
née fut sans contredit la grande

| séance du soir organisée en plein
 
 

noncent la naissance d'un tiis,
baptisé sous les prénoms de:
Jean-Guy - Rosaire. Parrain et
marraine: M. et Mme Etienne
Bizier,

air par les Acéjistes du Collége.
Une foule considérable écoute at-
tentivement M. Julien Morisette,
rédacteur de ‘La Frontière” et
‘ancien président diocésain de
l'A.C.J.C. de Sudbury et du dis-
trict. Le populaire journaliste et
conférencier parla du grand patri-
moine que nous ont légué nos an-
cêtres et de ta tâche qui nous in-
combe de, non seulement le con-
server, mais aussi de l'améliorer
sans cesse pour le plus grand bien
de notre pars.
M. A. Godbout, inspecteur. re-

mercia le conférencier. M. À. Lé-
! cuyer, président du cercle Philip-
{pe Landry remplissait les fonc-

érémonies.
La fanfare du collèze fit les

i frais de la musique D. Smith, éle-
‘ve du collège donna un travail sur
Dollard.
On remarquait sur l’estrade, ou-

|tre ceux plus haut mentionnés,
| Mgr S. Coté, P. D.. de Chelmsford,
le R. P. Courteau, s.j., Recteur, M.
l’abbé L. Villeneuve, les RR. PP.
H. Gauthier. L. Porcheron, J. Ga-
mache. E. Matteau. J.-C. Waddell,

"P.-E. Mongeau. G. Belcourt. M. G.
Bidal, ancien vice-prés. diocésain
de I'A.CJ.C.

 

 

 

 

Maitland-Wilson
félicite tous
les services
NAPLES, le 31 — (PA) — Le

général, sir Henry Mait:and Wil-
son, commandant-en-chef en Médi-
terrannée, répondant au message
de félicitations qu'il a reçu du
roi. a dit, hier, que le succès de
l'offensive italienne est “due aux
belles
mées allidoeeee et à la. magnifique

la marine alliée dont l'effort pour
transporter les hammes et les ap- 

;
|

trois Colonnes quand les Kittv-;

née.
Le rapport note qu’en 1936

l'Allemagne produisait cinq

awv:onneries alliées
est supérieure
WASHINGTON, le 31 (P.A.)—

Comme le jour de l'invasion ap-
roche, la supériorité de la pro-
duction d'avions américains a
augmenté dans la proportion de
4 pour 1 sur celle de I'Allema- |
gre, et de 7 pour 1 sur le Japon,
rapporte atiourd'hui un double
rapport de l'Office de la produc-:
tion de guerre et celui de la pro-!
duction d'avions américains.
Depuis son entrée en guerre, le.

pays a construit 171.257 appareils.
et en fera 100,000 autres cette an-

 
avions contre un aux Etats-Unis:
au début de 1942. les Etats-Unis
ont dépassé la production alle-
mande.
“On estime, actuellement. à 13

pour 100 de la production améri-
caine, celle des Japonais”, dit le
rapport. “La production men-
suelle nipponne, pour tous les
types d'appareils, est estimée à
1,000 ou 1.400 avions.
“Les Nazis ne produisent main-

tenant que 75 pour 100 des avions
qu'ils ont construits en 1942,
quand leur production annuelle
était d'environ 27,000.

Depuis le début de la guerre,
environ 300,000 appareils sont
sortis des avionneries du common-
wealth britannique et des Etats-
Unis, tandis que l'Allemagne et
le Japon en ont construit environ
151,000. Cependant, les Alle-
mands font des avions depuis-
1935; ce qui fait qu'ils sont en-
très en guerre avec près de 24,000
machines.

 

 

| rencontré

toute lg ligne de
On rapporte que neuf d'entre elles
sont dans la région Han-Keou-Yo-
Tchéou, en haut de Changsha, et
que trois sont dans la région de
Canton, au sud. Les trois autres
divisions de la région de Canton
ne combattraient pas.
Un communiqué du quartier gé-

néral du lieutenant-général Joseph
Stilwell dit que des chasseurs du
14e corps de l'AAF ont attaqué
des concentrations ennemies hier,
sur tous les champs de bataille de
Chine. Attaquant des aménage-
ments à Tanchang, dans la boucle
du fleuve Bleu, les chasseurs ont

16 chasseurs japonais,
en ont abattu un et peut-être un
autre et en ont endommagé deux.
Des bombardiers on endommagé

un pont à Wanpahsa, à la frontiè-
re de la Birmanie et du Thaïland,
et ils ont aussi bombardé des po-
sitions japonaises à Wanling.

- oe

La bataille

fait...
(Suite de la première page)

ques, ont été repoussés mais Ils
tiennent encore sur l’aérodrome
de la baie de Maffin, qu’un petit
détachement américain a tenté
d’emporter depuis qu'il est débar-
qué dans ces parages le 17 mai.
Là et à Hollandia, à 100 milles

au sud-est, le nombre des morts
ennemis a augmenté. Il a été por-
té à plus de 5,000 selon les der-
niers rapports reçus aujourd'hui
de ces deux secteurs.

  
veuillez téléphoner à notre local 5-6711

ju laissez votre nom et adresse à votre
magasin de détail des brasseries le
plus près si vous avez des bouteilles
ou cartons vides. Cela aidera à nous
prémunir contre la rareté des bou-
teilles ainsi qu'à nous aider à main.
tenir une provision constante de tou-
tes sortes de modèles dans les maga-
sins de détail des brasseries.

le rationnement de la gazoline et 1'é-
pargne du caoutchouc ainsi que la
main-d'oeuvre font qu’il est nécessai-
re à l'industrie des brasseries (Onta-
rio) de diminuer le service régulier
de récupération. Mais la semaine
prochaine une campagne spéciale de
récupération sera faite dans votre
arrondissement.

 
il est de bonne politique de remettre
en circulation ces bouteilles et ces
cartons qui ne sont que des rebuts
dans votre cave. Les bouteilles de
bière locales sont reprises contre
remboursement (3¢ pour la petite
bouteille et 5e pour la grande).

 

|

Veuillez téléphoner tout de suite —
afin que nous puissions rediger un
horaire approprié de nos appels.

*les cartons sont importants dans la
récupération

Merci!
aman

  
e

.

| L'INDUSTRIE DES BRASSERIES (Ontario)
 

 

Prenez un

 

   
    

|

 ualités des soldats des ar. et 18 & la commission des prix en
‘temps de guerre.

coopération de l'aviation — le tout Un mémoire du département de
appuyé par le travail incessant de | agriculture, déposé hier, a

provisiontement a la téte de pont| Dufferin-Simcoe, a révéié qu'il y

(Suite de la Iëre page)

tablir des hôpitaux pour les mili.
taires atteints de maladies nerveu.
ses.

x + +
On compte 258 agents de liaison

dans les commissions et départe-
ments fédéraux. C'est ce qu’a ap-
pris, hier, aux Communes, M. T.-
L. Church, désuté conservateur de
Toronto-Broadview. Voici la répar-
tition de ce personnel de la pro-
pagande: 60 a la défense natioha-
le; 75 a l'aviation; 26 a la marine
de guerre, 152 a la commission
d’information en temps de guerre

 
 la

Chambre. à la demande de l'hon.
Earl Rowe, député conservateur de |

‘teçoit maintenant sa juse récom-. avait 102,342 tonnes de patates en
| pense”, réserve au Canada le ler mai. ‘

Depuis la Tamise jusqu’au S
sente la pause qui rafraîchit—aide les Canadiens
faire des amis outre-mer, d
sort de votre glacière.

THE COCA-COLA COMPANY OF CANADA, LIMITED

… OÙ Vamitié a oeuvre en Angleterre

Prenez un “Coke”, disent les Canadiens, aux alentours de
Trafalgar Square, et les Anglais répondent Très bien!

“Coke”=Tres bien, Canayen
;

  

ÿ y Ti

1j A A

  
  

 

y A, 1 Lens?
Iog i. a

t-Laurent, le Coca-Cola repré-
se

e mêmequ’il en est quand il “Coke’’=Coca-Cola
ah Lex noms populaires acquièrent tout
% ; naturellement des abréviations ane

cales, C'est pourquoi vous ente:
dire “Coke”poor Coca-Cole, a

      



ii

En collaboration avec l’Union des Cuitivateurs
franco-onteriens.

Case Postaje 63, Ottawa
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Célébration de la fête de Saint Isidore
MESSE DIACRE, SOUS-DIACRE — GRANDE ASSEMBLEE

A LA SALLE PAROISSIALE

Suite et fin

L'ONCLE JEAN

M. Victor Barrette, l'orateur invité pour cette grande mani-

festation et rédacteur au journal Le Droit, offrit des félicitations

aux organisateurs de la fête et les remercia d’avoir donné à notre

journal une place de choix dans son programme, en linvitant à

adresser la parole à un si bel auditoire. Il rappela les tout débuts de

l'organisation de lU.C.C.F.O. en mentionnant que le Père Charlebois

qui en fut le premier instigateur et que lui-même à titre de secrétaire

hénévole écrivit 54 articles de journaux, afin de jeter une semence

qui dans la suite se développa pour devenir aujourd'hui un organisme

qui donne de grands signes de vie.
Ce qui est nécessaire aujourd’hui dit-i] ce ne sont pas des grandes

villes mais une multiplication des clochers à travers notre pays. Si
le grand St. isidore pouvait revenir sur cette terre continua-t-il, il irait

dans chaque foyer dire aux jeunes gens et aux jeunes filles “Restez

chez-vous”. Le grand problème por les habitants du sol c'est de
sauver la terre. lui garder les bras dont elle a besoin. Jamais dit-il
la terre n’a failli à sa tâche, car elle récompense l'homme qui lui prête

ses bras, son coeur et son courage. .
Ce que la terre veut, c'est une génération d'hommes sains. De

ros jors l'hvgiène fournit tout ce qui est nécessaire pour que les in-

dividus se développent normalement au physique. Il s'agit que les pa-
rents s'occupent de leurs enfants, qu'ils en fassent des habitués au
travail pour que disparaisse cette molesse et cette paresse qui font

tant de ravages au sein de notre population.

Ce que la terre veut encore. ce sont des hommes instruits. Fn

effet, l'agriculture n'est plus comme au temps de jadis où une simple
instruction primaire suffisait pour bâtir son avenir. L'agriculture

étant devenu une science de plus en plus moderne, il lui faut des
hommes tremnés de plus de science pour la mettre sur un pied
d'égalité avec les autres sciences et les autres professions. Le bagage
de l'école primaire est sans doute nécessaire mais pas suffisant, Le
jour est arrivé où le besoin d'écoles d'agriculture se fait sentir. M.
Barrette continua en disant: “Demandons à St. Isidore, en cette journée
de fête, une école d'agriculture au moins moyenne, pour les Canadiens

français des comtés de Prescott et de Russell”,
Ce que la terre veut. ce sont des hommes qui aiment leur métier.

On ne travaille pas seulement avec ses bras, et son intelligence: le
coeur v est pour une bonne part. L'homme qui n'aime pas son métier
ne peut réussir. C'est pourquoi, l'enfant doit être entraîné dès son
plus bas âge à faire des actes d'amour. Voilà four la part du foyer.

A l'école l'enfant devra anprendre ce que veut dire le mot fierté
et l'appliquer à la religion et à la race. Il formera aussi son caractère

par des actes de volonté qui €n feront un tenace, un aguerri qui ne

fiéchit jamais devant une difficulté. Enfin par un coeur bien formé
an obtiendra de lui le désintéressement qui fait qu’on travaille pour

une cause avant une récompense.

M. ANTONIN LALONDE

Le président général de l'Union catholique des cultivateurs

franco-ontariens. M. Lalonde réitéra d'abord les remerciements de la

classe agricole à l'adresse des autorités religieuses pour s'être rendu
à sa demande en lui donnant comme patron officiel St. Isidore.

Il parla surtout des encveliques des papes Léon XTII et Pie XI
portant sur la doctrine Chrétienne en matière sociale et économique.

Il fit clairement voir que l'Eglise connaît les maux qui affligent
les classes ouvrières et agricoles et qu'elle peut aider à résoudre leurs
problèmes par des remèdes efficaces que tous doivent s'efforcer de
connaître pour agir.

L'UC.CF.O. dit-il. tient à rentrer dans le giron de l'Eglise et
de sa doctrine. Comme les papes nous le demandent c'est l'asso-
ciation professionnelle que nous nous efforcerons d'établir dans tou-
te la province d'Ontario là où c'est possible. Ensuite, dans le domaine
économique c'est la coopération poursuit-il qui nous sauvera pourvu
que les cultivateurs voudront v mettre de la bonne volonté quant à
son étude et à son application.

Beaucoup de coopératives s'affichent commetelles et ne possèdent
même pas un des trois grands principes sur lesquels est basée la
coopération. I] tient à tous continua-t-il de se méfier de telles orga-
nisations qui mettent en péril les projets que l’Union se propose de
poursuivre. Gare à ces coopérateurs capitalistes qui n’ont jamais lu
les principes de la coopération et en connaissent encore moins l’appli-|
cation.

Pour arriver à quelque chose de valable. les sacrifices sont néces-

.

(CONNAÎTRE NOS PROBLÈMES,
CEST LES RESOUDRE!

(suite)

Nos problèmes, pourquoi les chercher? Ils se présentent

d’eux-mêmes; tous les jours, nous en affrontons un certain

nombre. Ce qu’il s’agit de faire, c’est de les classifier, cha-

cun dans sa catégorie, pour ensuite les cordonner dans le

plan de la grande entreprise ou disons, si vous le voulez, l’in-

dustrie agricole, appelée communément l'Agriculture. Il faut

d’abord considérer le cultivateur à deux points de vue: pre-

mièrement, comme individu ou comme chef d'entreprise, à la

tête de sa ferme avec sa famille, deuxièmement, comme

membre d'un corps social, que l’on appelle la grande famille

agricole. Ces deux aspects vont nous guider constamment

dans l’étude de la question agricole. Tous les problèmes du

cultivateur, sans exception, se rapportent à ce dernier con-

sidéré soit comme individu, soit comme membre du corps

professionnel agricole. Disons-le tout de suite, c’est ce der-

nier point de vue qui est le plus important. Car, les condi-

tions de chacun influe toujours sur le groupe, c'est-à-dire que

meilleure sera la situation de chaque cultivateur, plus pro-

gressive sera l'Agriculture en général et aussi, la plupart du

temps, chacun, pour améliorer son sort, doit compter sur

toute la classe organisée, Disons-le, encore une fois, les

efforts individuels sont pratiquement vains, s'ils ne sont pas

conjugués avec ceux de tous les autres. Lorsque les cultiva-

teurs, tous et chacun, seront convaincus de cette vérité, que

l'on pourrait appeler vérité de salut au point de vue social-

professionnel et professionnel-économique, on n'aura plus à

parler de la nécessité de la coopération et de l'union. Ce

sera admis. On pourra employer le temps et dépenser les

efforts à un travail beaucoup plus pratique et plus efficace,

qui est l’organisation proprement dite de toutes les activités

agricoles qui peuvent se réaliser en commun, c’est-à-dire

toutes celles qui ne sont pas du ressort purement personnel,

comme le sont: la possession, l'administration, et l’organi-

sation de la propriété privée, et la vie intime de la famille

agricole. Mais ce qui peut et doit se faire en commun, c’est

l'ETUDE des problèmes personnels, la défense des intérêts

communs à l'ensemble des cultivateurs, soit dans la localité,

soit dans la région, dans la province et même le pays tout

entier, comme l’enseignement rural, l'électrification des cam-

pagnes, les routes, les moyens de transports, les taxes, les

allocations familiales, les lois relatives à l'agriculture, l'or-

ganisation des marchés pour les produits agricoles, du capi-

| tal agricole, de la consommation agricole, sous le contrôle de

la classe professionnelle organisée, etc, etc. Les problèmes,

{ils fourmillent, ils sont innombrables, on marche dessus, il

y en a tout autour et dire qu'on les cherche!

Nos huit copains montrent donc de la bonne volonté

: lorsqu'ils s'arrêtent, non pas tant à approfondir et à résoudre

leurs problèmes, ce travail, ils le feront plus tard, mais plutôt

à les connaître, afin de se convaincre que, seuls, ils ne peu-

‘vent pratiquement rien faire d’efficace, tandis qu’ils peu-

| vent tout et beaucoup mieux avec le concours de leur Union

et en fournissant à cette dernière leur appui. Notre groupe

| d'amis a commencé par l'étude des problèmes personnels à

| chacun. Il s'est rendu compte que “la ferme est un tout

‘composé de plusieurs unités de production et de transfor-

| mation devant converger vers un même but: procurer au

cultivateur des revenus suffisants pour assurer sa subsistance

| et celle de sa famille. accéder à un niveau de vie raisonnable,

pourvoir à l'instruction des enfants, et faire des économies

susceptibles d'en permettre l'établissement,” (L'exploitation

rationnelle de la ferme, par André Auger, chef du Service

!de la Grande Culture, Québec).

 

 
 

Enfin pour que la ferme serve bien la famille agricole, le

cultivateur doit l'exploiter d'une façon rationnelle. Pour cela,

 —
|

Lucien Lebeau.— Si tous les cultivateurs de la paroisse

entreprenaient d'améliorer leurs terres, ne pensez-vous pas!

que ce serait une bonne chose?
Léandre Lecompte.— Ce serait trop beau!

 

Les réunions des
1
: 9 I'd »

Ludovic Lebon.— Si le cercle de l'U.C.C.F.O. prenait les cercles durant | êté'

devants et organisait une campagne d'amélioration des terres

de la paroisse, nous nous aiderions nous-mêmes, et nous ren-

drions service aux autres.

Laurent Leclerc— Pensez-vous que tous les habitants

de ia paroisse vont suivre? Combien est-ce qu'il y en a qui

vont rire de nous autres.

Lucien Lebeau— D'abord, ça nous regarde ça. Que les

membres du cercle emboîtent le pas. Quant aux autres, c’est

encore drôle. Les habitants d'ici ne sont pas pire qu'ailleurs.

La plupart est en faveur du progrès. Ce qu'il y a, c'est que

nous n’avons jamais rien fait pour nous relever. Nous avons

toujours travaillé chacun pour soi. Essayons donc de tra-

vailler ensemble.

Léon Legros.— Comment est-ce qu’on se prendrait bien?

Lomer Lecourt— Si nous invitions M. l'Agronome à une

assemblée du cercle pour nous parler des sols et nous dire

quoi faire et comment faire pour améliorer nos terres?

Léandre Lecompte.— Sais-tu que c’est une idée, Lomer?

Lucien Lebeau.— Pour faire le travail, si nous intéres-

sions nos petits jeunes gens qui ont été à l’école moyenne

l’agriculture et pour lesquels le cercle a payé une partie des

dépenses? .. .

Lionel Leblanc— C'est justement ce que j'allais dire.

Mettons-nous tous ensemble, que le cercle entreprenne l'af-

faire, qu’il se fasse aider par ceux qui en connaissent plus

que nous et, envoyons fort.

Lucien Lebeau— C’est entendu, nous entreprenons l'a-

mélioration de nos terres .. .!
Lomer Lecourt— Entendu, nous allons demander au

secrétaire d’inviter M. l'Agronome à notre prochaine réunion

du cercle pour nous parler de l'analyse et de l'amélioration

de nos terrains et le Bureau de direction avec le concours de

nos jeunes de l'école d’Agriculture, nous allons faire ce que

M. l'Agronome nousdira.

Laurent Leclerc.— Vous en avez des plans, vous autres.

Lionel Leblanc.— Tu sais, Laurent, si nous voulons chan-

ger nos conditions, c’est à nous de commencer. Mais tra-

vaillons ensemble.

Léopold Lebrun— Bien, les amis, savez-vous que nous

faisons du travail sérieux dans nos veillées! Qu’est-ce que

vous diriez, si je vous invitais à venir tenir la réunion d'équipe

ici, la semaine prochaine?

Lionel Leblanc.— Bravo! Léopold, je te remercie de l'in-

vitation. Mercredi soir prochain nous serons ici. Et, si vous

le voulez, nous discuterons la question: Comment cultiver

nos champs?
Un secrétaire d’Equipe.

(à suivre)

 

wall, visitait sa soeur Mme Réal

saires. Aussi longtemps l’on dira: “je n'ai pas le temps de lire, |; ; ; ;
UR PE 2 ! ‘(il est né "il s’ '

d'étudier. d'assister aux essemblées: aussi longtemps l’on restera ce techni rar qu'il sIntéresse a ces trois problèmes d'ordre

quenous sommes et l'on s'enfoncera davantage dans la fange du | t que. organisa ion e ses champs, l'organisation de

capitalisme. Inutile de songer autrement. Ce ne sont pas les chefs du| son troupeadu, l'administration sage de son entreprise. En-
mouvement qui peuvent tout faire. Tous les cultivateurs doivent | COre une fois, ces trois problèmes ne se résoudent pas au
prendre conscience de leurs responsabilités et d'en assumer chacun sa hasard, il faut d’abord ETUDIER.
petite part Tant vaudra le cultivateur tant vaudra l'association pro- ,
fessionnelle et le mouvement coopératif. Les dollars sont nécessaires| L'ORGANISATION DES CHAMPS
et tous devront en fournir un peu pour aue vive l'association. Les|
résultats ne tarderont pas à venir aussitôt que la conviction aura Lucien Lebeau— Vraiment, mes amis, je suis content de
entré dans les esprits. | vous voir. J'avais hate de voir arriver le mercredi, pour avoir

‘la chance de discuter ensemble. Savez-vous? je crois que
M. L'ABBE ERNEST PRESEAULT “nous allons arriver à quelque chose en parlant ensemble de

- L'aumônier diocésain de I'U.C.C. et de I'U.C.F.R. fit un magistral; NOS affaires. Cette semaine, en pensant à la question dont
plaidoyer en faveur de la femme rurale. Pour assurer l'avenir de la | NOUS allons parler ce soir, je me demandais: Est-ce que nos
classe agricole. il insista sur l'urgence et l'obligation qu'il y a; fermes produisent autant qu'elles le pourraient?
pour la femme de s'intéresser aux affaires de la terre et de faire la Léopold Lebrun— Quant à moi, je n’ai pas trop à me
part qui lui est confiée. lai p ; + 5! . € ; . ; ; plaindre. 1 -A l'appui de sa thèse. il apporta le point de vue de l'Eglise et | DAIRY La récolte de l’année passé n'a pas été trop mé

‘it que le rôle de la femme est souverain en matière agricole. C'est, à ; Co ;
souvent sur elle que repose le succès ou la faillite d’une entreprise  Léandre Lecomte— Pour mol. J al eu beaucoup de foin.

mais en fait de grain. je m'attendais à mieux.terrienne. La mere rurale est dit-il la gardienne de la foi chrétienne

Lochiel, (Ont.)
LOCHIEL, Ont, le 30

(Spécial) — A M. et Mme Réal

Binette, née Rita Brunet, est née
une fille, baptisée sous les pré-
noms de: Marie-Madeleine-Lise.
Parrain et marraine: M, et Mme
A. Brunet, grands-parents de l’en-
fant. Porteuse: Mme Yvonne Bi-
nette, grand’mère de l'enfant.
Mme Yvonne Binette, d'Ottawa,

était en visite chez son fils Réal,
en fin de semaine.

M. Robert Binette, étudiant à

 

l'Institut agricole d'Oka, est de
retour dans sa famille.

Mlle Céline Binette, de Corn-  

Binette, récemment.

Décès: Mme Henry Vogan est
décédée samedi dernier. Elle lais-
se dans le deuil outre son époux,
trois enfants: Cécil, dans l'avmée.
Arnold, à la maison et Mlle Ha-
zel, à la maison; elle laisse égale-
ment deux soeurs: Mme Dan Mack-
non et Mme Doylle, de Lochiel.

 —tp-e-—————

—Vous demandez la place de
gardien de nuit, mais je vous trou-
ve bien petit et bien maigre; je ne
crois pas que vous puissiez faire;
peur aux voleurs,

—Alors, c’est que vous
m'avez jamais entendu ronfier.

ne

|
————a

Durant les beaux mois de l'été,
les travaux des champs, les lon- |
gues journées et les occupations |

{nombreuses et absorbantes de la.
ferme sont autant de raisons pour:
lesquelles les réunions des cer-'
cles ne se tiennent pas régulière-

ment.

Il serait pourtant malheureux
que les activités ralentissent dans
l’association professionnelle. Il
semblerait plutôt que l’Union de-
vrait suivre la marche de la vie

c'est une des grandes causes pour
lesquelles les cercles perdent peu
à peu leur vitalité et viennent à
cesser leurs activités. Le mois de
novembre arrivant, il faut tout
recommencer.

Que l'on comprenne bien que
c'est l’action EN COMMUN qui
est le fondement du succès de la
classe agricole. Le travail et les
fatigues qu’il impose, les soucis
et tous les efforts sont en grande
partie inutiles, si toutes les volon-
tés ne sont pas unies dans une

du cercle que se fait l'union des
esprits et des volontés au sujet
de tel activité, de tel problème.
Pour éviter des déplacements

trop fréquents, on pourrait tenir
les réunions d'été, le dimanche
après la grand’messe. Elles pour-
ront être plus courtes, mais qu'’el-
les aient lieu coûte que coûte.

L’ENQUETE DU MOIS devrait
être l’objet d’une étude spéciale.

Servons-nous des moyens que

du clutivateur. En tout cas, né-|
gliger les réunions durant l'été,:

action conjointe, C'est à la réunion|j
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mains et noys serons surpris de
constater comme notre Union nous
sert bien!

La direction.
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Assurez-vous que la surface à peinturer

' est bien sèche; laissez sécher au vent

5 ou au soleil après la pluie: Enlevez la
saleté des coins, mastiquez les trous et

fissures. N’appliquez pas une couche trop
épaisse de peinture—le résultat sera meil-
leur avec une couche légere: Si vous
employez deux couches, veillez à ce que
la première soit complètement sèche avant
d’appliquer ia seconde.

du foyer et la sauvegarde de la famille.
11 est done important poursuit-il que la femme s'instruise de ses

devoirs religieux. de ménage etc. Comme les hommes il est dit-il né-
cessaire que les femmes rurales s'unissent pour étudier les choses qui
les concernent: qu'elles établissent des liens plus forts de solidarité
sociale. C'est de cette façon qu'elles pourront ensuite aider leurs
époux en leur prodiguant quelquefois des conseils, des soins et des at-
tentions qui feront de leurs hommes des individus olus forts, plus
courageux et plus entreprenants. Elle saura aussi dit-il] la manière
d'influencer le garcon et la jeune fille qui ont souvent des tendances à
s'émanriper et de s'éloigner du fover paternel pour aller grossir les
rangs de ces êtres qui vont brûler leur santé dans les usines des villes
et gaspiller une ‘eunesse pour s'être laissé entrainé par les attraits
séduisants des villes,

M. l'abbé Preseault appuva fortement sur la nécessité et les bien-
faits que le cercle des femmes rurales peut et doit jouer dans la pa-
roisse. Tl invita toutes les dames présentes à joindre le cercle exis-
tant déià dans la paroisse. de le vivifier au besoin et d’en fonder un
la où il n'en existe pas.

M. FERDINAND LAROSE

M. Larose. agronome des comies-unis de Prescott et Russell
adressa lui aussi l'auditoire. Ces remarques portérent sur ie “com-
plexe d'infériorité” qui dit-il est assez manifeste chez les nôtres de la
campagne. Lorsqu'un individu fait bien, laissons le faire et au lieu
d'essayer de le rabattre essayons de l'imiter, de suivre ses méthodes:
car il ne peut en résulter que du bien. Tl insista sur la confiance
mutuelle qui doit exister parmi les nôtres — confiance en soi d'abord
et confiance dans son semblable. Banissons de nos esprits cette sorte
de critique négative qui ne fait que nuire à notre avancement. Met-
tons-y à la place nos efforts communs qui feront de nous des êtres
de valeur spirituelle et matérielle.

Il exhorta les cultivaieurs à se pounir des convictions que St.
Isidore possédait et d'imiter les vertus du saint patron.

M, LEON IPPERCIEL

M. Ipperciel. président diocésain de l'U.C.C. pour la région qué-
bécoise d'Ottawa nous transmis les voeux de ces concitoyens de l’ou-
tre Outaouais. Le gros de ces remarques portèrent sur la coopération.
Pour coopérer. trois points sont absolument essentiels: une ou des co-
opératives sans coopérateurs et il ne peut y avoir de coopérateurs sans
étude. Pour arriver à la pratique de la coopération, des sacrifices
s'imposent — sacrifices de temps et de déplacement surtout. Des
individus critiquent souvent à tort et à travers — ce sont ces gens-là
qui font le plus de mal soit par ignorance soit par intérêt personnel.
nl faut. dit-il, marcher quand même et renverser les obstacles par nos
convictions. Les sacrifices que l'on saura s'imposer seront récompen-
sés car la Providence a même promis qu'un verre d’eau donné en son
ném aura sa récompense.

M. le curé J-A. Séguin de St.Isidore remercia en terminant la
reunion. tous ceux qui par leurs conseils, par leur travail d'organisation
ont fait de cette journée un succes remarquable. Il invita ses parois-

| Léon Legros— Nous ne pouvons pas calculer d'après

l'année passée, en ce qui regarde ia récolte de grain, ça été

|manqué partout. Il me semble que nous devrions regarder

i les cinq ou six dernières années et prendre une moyenne.

Lionel Leblanc.— Je lisais, il n’y à pas longtemps, dans

‘\l'Exploitation rationnelle de la ferme, un Bulletin qui vient

du Ministère provincial de l’Agriculture de Québec. ceci: ‘La

production de nos champs est tout à fait insuffisante! 1lo.—
! Parce qu'elle ne souffre pas de comparaison avec celle des

fermes expérimentales, et même avec celle des fermes les plus

productives de la Province. 2o—Parce que le coût de la pro-

duction de la plupart de nos récoltes est souvent plus élevé que
la valeur marchande de ce produit. 3o—Parce que, dans les

conditions actuelles, la production de nos champs ne permet

pas d’augmenter les troupeaux ni de les alimentermieux.” J'en

parlais, l'autre jour, avec notre agronome et il me disait:
‘Mon cher ami, il y a environ soixante ans et plus, les terres
de la région étaient très fertiles. Mais comme on ne s'est
pas suffisamment occupé d'améliorer les sols, peu à peu, elles
sont devenues moins productives. D'un autre côté, les sols ne
peuvent pas tous produire les mêmes plantes; il y a des ter-

rains qui donneront une bonne récolte de racine. d'autres
pousseront bien le foin et le grain, et ainsi de suite. Je me

suis dit qu'il y aurait toute une étude à faire de nos
“terrains”.

Ludovic Lebon.— Et puis, Lionel, as-tu demandé à M.
l’Agronome ce que nous devions faire pour améliorer nos
récoltes.

Laurent Leclerc. C'est bien beau, ce que les agronomes
nous disent, mais s'il fallait faire tout ça, on n'arriverait ja-

mais dans nos affaires.
Lomer Lecourt— J'en conviens, Laurent, Mais, je serais

d'avis que la question des revenus dépend, en même temps,
des conditions économiques. Rien n'empêche de songer à

améliorer nos terres. C’est le cas de dire: C’est tout un pro-
blème, celui-là. D'un côté, il faut améliorer nos terres, d'un
autre, les conditions économiques travaillent contre nous.

Léopold Lebrun— Il faut s'arranger pour passer à travers.
Pas vrai, Lucien.

Lionel Leblanc— Voici, ce qu’il y aurait à faire.
faudrait d'abord faire analyser nos terrains.

Laurent Leclerc.— Mais, c'est’ tout un travail ça, je
suppose.

Lionel Leblanc.— Nous n'aurions qu'à fournir un échan-
 tillor. que nous enverrions à un collège d'Agriculture. Lä, il
1Y à tout ce qu'il faut pour faire les analyses et ils disent ce
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PEINTUREZ? acore.
SUIVEZ CES RÈGLES SIMPLES:—

Peinturage Interiear

c’est-à-dire qu'il ny
de graisse ou de sale
le mobilier, de la cuisine,

sez sécher complètement

pour obtenir une surface

Assurez-vous que la surface est propre—
ait plus aucune trace
té sur les murs ou sur

par exemple. II
est bon de laver à la savonnée toute surface
devantêtre repeinturée; et dans ce cas, laisë

avant d’enduire
de peinture. Replâtrezles trous et les fissures;

lisse; passez les
endroits rugueux du mobilier au papier de
sable avant d'appliquer la peinture:

ET SURTOUT:

Que toute la famille donne son avis au sujet du ton de la décoration.

Demandez à votre détaillant Sherwin-Williams de vous prêter ou de

vous montrer son ‘Guide de Styles, Peintures et Couleurs’ —il est

plein de bonnes idées sur la décoration et la peinture.

N’employez que la meilleure peinture, le meilleur vernis, les

meilleurs émaux. La bonne peinture est bon marché au point de vue

du résultat durable obtenu. La peinture pas chère tôt ou tard cause

des ennuis. Les produits Sherwin-Williams donnent une couleur qui

tient et qui protège contre l’usure et les intempéries.

Consultez votre détaillant Sherwin-Williams, il vous donnera

avec plaisir assistance et des conseils précieux et vous indiquera la

peinture appropriée à chaque tâche— l'achat le plus avantageux.

THe SHERWIN-Wittiams Go,
ited

 

A. DEPRATO
413, avenue Sunnyside 

ciens en particulier a emboiter le pas et de marcher de l'avant dans QUI manque dans les sols pour qu'ils produisent mieux telle ‘
leur organisation. , OU telle denrée. |

D. 6. (OWAN
1227, rue Bank (Tél 4.4978) 

DOMINION GARAGE & TAXI
227, rue Dalhousie (Tél. 3.8471)

A. E. SHORTER HARDWARE
686, rue Somerset (Tél. 5-1350)

M. J. MENARD
979, rue Wellington (Tél. 8-4660)

The SHERWIN-WILLIAMS STORE
136, rue Bank (Tél. 2-7368)
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dé par M. J.-D. Bégin, a proposé.
l'amendement suivant: ;
“Que le bill no 36 intitulé: ‘Loi,

autorisant la constitution de com-,
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5 = - —Oh! pauvre garron! s'écria | Il s'assit près de sa femme ct la Presse canadienne tel que rédigé empiète sur les,

; à leur absence. Et maintenant en- Mvrtô. Arpad, nous allons le voir? | baisa au front en disant avec émo- | Chiilrcs approximatifs de !of-| droits et prérogatives des mino-|

i > core, une larme brillait dans les. —Pas vous, Myrtô, c'est assez tion: , fonsive aérienne alliée en vue de rités.
: e , ~ aux i s'attachai - d'émotions jourd'hui. Res-' | inves : es 45 "ni M. Mathews ‘épon| E BY a E He veux qui s'attachaient sur le La d'émotions pour aujourd hui. Res- —-Chassez maintenant tous ces l'invesion, » our les 45 derniers M.Mathes Son [Spend queà =

i 4 «WB Ns bleau… lez bien tranquille ici, je reviens vilai © qui ont torts dias. [OUTS mercredi excenie, loi de amore est précisé. |
| 1 vilains nuages qui on nté d'as ! _ m-nt ce que le comité protestant

Mais une main saisit la sienne, déns un moment, après avoir su! : ’ ior à : Les aviateurs alliés, pilotant M ° eP staa par DELLY Mais ur £ A e, dan , apres s ,sombrir le premier jour de noire 150600 avinns ont d-charze en. a demandé. | VENTE d J IN
i une voix chaude, la chère voix ce que pense le docteur de cette ynion, ma Myrld. Vous continuo vi<on 207.500 tonnes de bombes | Le chef de I'Opposition répli- e U 
 ; = = qu'elle avait cru tout à l’heure ne blezsure. rez à être pour moi la chère. la détruit 2,151 epnereils allemands QUE qua les minorités sont certai- |
 

  

 

plus entendre. murmura à son, Dans la grande pièce où flot-| radieuse fée aux fleurs. car c'est'ct perdu 1,633 avions. |nement en faveur de l'autonomie ; d'AUTCS

Reproduction autorisée par !s Société des Gens de Lettres orcille: . tait un parfum leger elle demeu- | par l'influence de vos vertus que HO \RE RENTRE AM ADRID OTMaihewson — C’est l'auto:
—Ne pleurez pas, ma femme ai. ra seule, et, fermant les yeux, el-ile repentir, la foi et la charité, ces Von pepe i nomie complète 1 n'y a rien à USAGES
» . CT . “ = i ! ' En TT - : " /

mee, car aujourd'hui, ils sont heu- le essaya de revoir avec calme les! flenrs célestes. se sont épanouies: LISBONNE, le 31 — (PC-Reu- i ajouier ,[

44— fenêtre, sonna Miklos pour faire reux de votre bonheur, ils vous bé- affres par lesquelles elle venait'dans l'âme autrefois révoltée et ter) Sir Samuel Hoare, am-
nissent, ma chère petite Myrtô. | de passer. Dieu l'avait exaucée, !endurcie, dans la pauvre âme ma- brésateur anglais en Espagne. 2)

Elle leva vers lui son regard ra-'elle avait offert une brève mais'Jade du prince Milcza. dn un court arrêt ici, AUJour|

On prit le vote et l'amendement
fut défait par 36 contre 10. Le bill ; ;
lui-même adopté sur la même di- | Quelques autos à vendre sans

. ; A dater de demain.
apporter le thé. Le calme revenait

- -Si Vous vous sentiez assez for- . de plus en plus en Myrtô, sous l'in-

te. nous rentrerions, chérie. L'air  fluence de cette affectucuse solli-
| yonnant. où se reflétait si bien tou- douloureuse agonie, et lui, son ma- d'hui, en route pour regagner son vision renversée, échanges, d'autres exigent un

* FINfraichit un peu, et vous n'êtes pas | citude, dans l’atmosphère tranquil- | jours, l'âme pure. vaillante et ton- ri, lui dont elle avait dit un jour: poste, après une visite à Londres. | Dans la soiree, la Chambre a echange satisfaisant.

sufrisammentcouverte. lle de cette pièce immense. meu- dre de Myrtô. et il murmura: ;“Son bonheur est mon bonheur”, adopteen. 85à9.unbillmod| VOICI QUELQUES EXEMPLES

Oh: oui, je marcherai, avec Vo-‘ blée avec une somptuosité artisti-| —J'aime vos yeux, Myrtd'.. avait été épargné par la miséri- tient la lo du département de ‘

tre apput, Arpad! | que et sévère, et ornée à profusion Vous rappclez-vous que notre petit ‘corde divine. i ; l'Agriculture. 1930 Ford Sedan

Lentement, car elle était encore | de fleurs admirables. Au-dessus du | 1934

  

  Le "Droit" commencera
Karoly disait  

 ath] bl ainsi”... Lui aussi] Un hymne de reconnaissance . . ° 193 ChevroletSedan

offaiblie après cette terrible se- bureau de son mari, elle voyait le avait élé pris à la lumière de ces s'élevait de l'âme de Myrtô, où le ci Î Bi £ 5 Dodge Sedan
rousse morale, ils revinrent vers dernier tableau dû au pinceau de grands yeux. calme était revenu complet mainte- emain a py ICE son SOUMPEMODIFICATIONSTON 1936 Chevrolet Sedan

le château. Dans les salons. dans! Christos Elvanni, celui qui le re- Miklos entra, apportant le thé.-nant. Un peu penchée, les mains 7 ° i a d'école St-François de Pointe-Gatineau 1937 Packard Sedan

les jordins, on dansait au son des présentait avec sa femme et sa fil- il annonça que le garde Dulby jointes, elle priait peur “lui”. pour a Nn noUvYEDL feuilleton une envportantla suestiprion“sou | 1958 Pontiac Sedan

erchesires de fziganes. Personne le. D'accord avec Myrtô, le prince était là prêt à rendre compte de sale pauvre homme frappé en ac he ‘ ° ; MISSIONFOURECOLE"étaresséerau I| 1939 Chrysler Sedan
ne s'était douté du bref petit dra- l'avait fait placer dans cette pièce : mission. l complissant son devoir, pour la loirede laPointe-Gatinesu, P.Q.seront 1940 Chevrolet Coach
me qui aveit eu surtout pour théâ-joù il se tiendrait souvent avec sa|  —Déjà! A la bonne heure! Fais-! malheureuse criminelle qui , Tesues Jusqu'à midi le 6 juin 1844. pour la! Construetion d'une addition à l'école St-

: François de Pointe-Gatinemu.
Les intéressés peuvent prendre connais

«ence des plans et devis chez l'architecte,
M. Jcan-Serge Lefurt, 175, rue Champlain,
a Hull
On ne s'engage à accénier ni ta plus

taste ni aucune des soumissions. '
Pour la Commission Scolaire, A

Neuf autres autos au choix et
quelques camions:

Myers Motors
Limited

tre le coeur de Mvrtô.

Evitant la partie du jardin ol
tourbillonnaient les

nrince conduisit sa

san appartement. Il
duns son enbint de

I'a-

femme. lle entrer, Miklos. vait fait tant souffrir. C | | ;
—De cette façon, puisque je| Le garde apvarut, couvert de, Le prince Mileza entra en disant

couples, le | n'ai pas eu le bonheur de connaître | poussiere. et s'avança de quelques d'un ton joyeux: . par M. DESCHAMPS

femme vers. vos chers parents, je les aurai sou- pas au milieu de la pièce. ; —Allons, il n'y a rien de grave,

la fit entrer vent sous les veux, ainsi que vous. —kh bien! c'est feit, Dulby? ‘rien absolument. Ce brave Mihacz
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willa duns un fauteuil près de la; fiancée. jarrétée. Mais elie elait armée ct,et il y gagnera une augmentation ; : | Secrétaire-Trésorier.
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Le Dr Robertson

élu président de
la Société Royale

MONTREAL, le 31 — (P.C) —
Le Dr J.-K. Robertson, chef du
laboratoire de physique de l'uni-
versité Queen's, de Kingston, On-
tario, a ete élu aujourd'hui presi-
dent de la Société Royale du Ca-'
nada, à la fin de son assemblée
annuelle de trois jours tenue ici.
Le Dr Rubertson, qui succède à

Mgr Olivier Maurault, recteur de
l'université de Montréal, où eut
tieu la réunion, était vice-président
de la Société à laquelle il appar-
tenait depuis 1926. :

Les autres officiers elus à l'as-
semblée générale d'aujourd'hui:
sont: vice-président, le Dr E.S.!
Moore, de l’université de Toronto;
secrétaires honoraires conjoints,|
le Dr James Kenney et le Dr Sé-
raphin Marion, tous deux d'Otta-
wa; éditeur honoraire, le Dr W..
S. Wallace, de Toronto. |

L'élection des officiers des sec-
tions a donné les résultats sui-|
vants:

1—Littérature. histoire, archeo-
logie, sociologie, économie politi-
que (section française): président,
Maurice Hébert, Québec; vice-pre-:
sident, le Dr Séraphin Marion,|
Oilawa; secrétaire, le Dr Jean-Ma-,
rie Gauvreau, Montréal: membre
additionnel du conseil, le Dr Jean
Bruchesi, Québec.
2—Litiéraiure, histoire, archeo-

logie, sociologie. économie po.iti-
que (section anglaise): président,
le Dr W.-A, Alexander, de l'Uni-
versité Southern, Californie: vice-,
président, le Dr D.-C. Harvey, ar-.
chiviste provincial, Halitax; secré-
taire. le Dr A.-S. Dorland. univer-
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we. xiVin Ladeau, de Buriing.on,

Ontario, parlera ce soir au réseau
Trans-Canada de la société Radio-

| Canada. I prononce un discours à

la Convention Nationale des jeu-
nes libéraux à Winnipeg. Son su-
jet: “Les relations internationales
et la paix”. L'émission aura lieu à
8 h. 80 ce soir, heure normaie de
l’est.

 

 

Décès de Mme

P. Brind'Amour
Mme Philorum BrindAmour,

née Dorcina Champagne. est dé-
cédée hier. dans un hôpital iocal,
à l'âge de 59 ans.
Née à St-Joseph d'Orléans. elle

était la fille de M. ¢t Mme Jo-
seph Champagne. tous deux dé-
cédés. Elle fit ses études à l'éco-
le séparée de l'endroit. En 1903, der des permis.

Les vendeurs de
patates attendent
encore leur permis

-.

: Trois vendeurs de patates frites
‘ont fait de nouveau appel au Bu-
reau' des commissaires, hier, pour
obtenir au plus tôt la rédaction de
règlements auxquels devraient se
conformer les propriétaires de tel-.
les voitures pour obtenir un per-
mis.

Parlant au nom du groupe, E.:
‘Caleyoune, 516, Rochéstér,affirma

qu’il avait téléphoné samedi der,
nier au docteur T. A. Lomer, mé-
decin de la ville, pour savoir si
des mesures avaient été prises à ce
sujet. “Le docteur m'a dit qu’il
n’avait rien pour moi, dit M. Ca-
leyoune, et me ferma le téléphone
brusquement”. Le commerçant
ajoute qu'il avait en stock pour
8362 de patates, qui commencent
déjà à se gâter et se perdront
complètement si les permis ne
sont pas accordés bientôt. Les au-
tres vendeurs, dit-il, sont dans la
même situation,
Le maire Lewis répondit qu'il

‘avait demandé au médecin de la
ville, la semaine dernière, de rédi-
ger des règlements d'hygiène pour
ices voitures. Le commissaire E.-A.
: Bourque ainsi que le maire expri-
mèrent l'opinion que le médecin

: avait dû soumettre ses projets au
ministère de la Santé. de Toronto.

Le maire expliqua que la com-
mission de police avait pris la,
même attitude que l'an dernier en.
exigeant des conditions hygiéni-,
ques dans ces voitures pour accor-|

M. Caleyoune as-!

 

 
sité Western, Ontario. de London, elle énousait, à Oriéans, Philorum sura les autorités qu'il n’y avait!
Ontario; membre additionnel du
conseil, E.-J. Pratt, collège Victo-;
ria, Toronto.
3—Chimie,

sciences physiques:
mathémaliques, et

président, le!
Dr J.-A. Pearce, du laboratoire as- | Sacré-Coeur et faisait partie de, d'hygiène.
trophysique du Dominion, Victo-
ria, C.-B.; vice-président, le Dry
Charles Sullivan, université  Mce-|
Gill. Montréal; secrétaire, le Dr|
David Keyes, université McGill,’
Montréal.
4—Sciences géologiques: presi-.

dent, le Dr J.-S. de Lury. univer-;
sité du Manitoba, Winnipeg: vice-!
président, le Dr B.-R. MacKay, Ot!
tawa; secretaire, le Dr T.-L. Tan. |
ton, Ottawa: membre additionnel :
du conseil. le Dr W.-A. Belle, Ot-
tawa.

5—Sciences biologiques: presi-,
dent le Dr Robert Newton, presi-,
dent de l'université d'Alberla, Ed-:
monton: vice president, le Dr B.-
P. Babkin, de l'université McGill,

Brind'Amour. Pendant plusieurs
années elle demeura à Hurdman's
Bridge et vint demeurer à Otta-
wa il y a onze ans.
La défunte était paroissienne du

la Congrégation des Dames de
Sainte-Anne, du Tiers-Ordre de
Saint-François et était Dame pa-

tronnesse de l'Orphelinat Saint-
Joseph.

Lui survivent, outre son époux,
deux fils: Laurent, du CAR.C, a
Weyburn, Sask. et Gérerd, d'Ot-
Françoise, des Sneurs Grises-de-
tawa; dix filles: Rév, Soeur Marie-
la-Croix. au Sanatorium Saint-Lau-
rent, Hull et la Rév. Soeur Sainte-
Colombe, S.GC. de l'hôpital
Saint-Michel,
Gracie, Stella, Marguerite, Lucil-
le. Marcelle et Françoise. d'Otta-
wa: Mme Thomas L. Gauvreau
(Ida; et Mme Lucien Marcil

Buckingham; Milles:

pas d'insectes dans les wagons,|
“car la chaleur les éloigne”. |

Les commissaires décidèrent de
|demander au docteur Lomer de
; Préparer au plus tôt ses règlements

|t
ii

| Les autorités ont approuvé une
“recommandation du commissaire
‘des Travaux publics, F. C. Ask-
i with, que certaines rues pavées
| soient huilées cette année et que
i les contribuables dont les proprié-
tés donnent sur ces rues défrayent

|les dépenses de ces travaux en
| versant huit cents du pieds avec
leurs impôts de l’an prochain. L'a-
vocat de la ville Gordon Medcalf.
‘sera avisé de rédiger un règlement
a cet effet.

M. Askwith est à préparer une
!liste des rues qui doivent être
\ huilées cette année et la soumet-
tra au Bureau des commissaires
avant la prochaine réunion du Con-  

| Bureau des commissaires |

ere
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Le T. R. P. PHILIPPE CORNELLIER, o.m.l, recteur de l'université d'Ottawa, annonce aujour-

d'hui que l’Université conférera le grade de docteur en droit HONORIS CAUSA à Son
LOUIS RHEAUME, o.m.i., évêque de Timmins, ancien recteur de l’Université, à l'honorable JAMES
GARDINER, ministre fédéral de l'Agriculture, au colonel HENRI DESROSIERS, sous-ministre de la Dé-
fense nationale, ainsi qu’à l'abbé Moses M. Coady, (qui ne paraît pas ci-haut), directeur des cours d’ex-
tension de l’université St-François-Xavier d’Antigonish. La collation des grades aura lieu le 11 juin.

  
Excellence Mgr

 
 

Funérailles de
~

Mme Charette
Patrick Foley, 137. rue Lebre:

iton, a ete accusé. en correctiona Buckingham :
J nelle, ce matin, d'avoir volé la

Les funérailles de Mme Hannah | spé de $80.00 à Henry Little-
Newton Charette, décédée samedi 5juin La cause a été remise au
à l’âge de 86 ans à la dem de | : ; ; ; 242
sa fille Mme ; Bower Lyon de Paul Martin. Wrightville, a été
Woodroffe, ont eu lieu lundi matin ‘ sed'avoirvais Sn PO

2aushame{l'inhumation fut més. d'une valeur de $1.53, pro-
Mme Charette veuve de Théo- priété de Metropolitan Stores

dore Charette. demeurait à on! Limited. La cause a été remise
Te ;au trois juin.

tawa depuis 25 ans et auparavant Gordon Cecil Allen. 1084. ave-
elle avait demeuré à Masson. ! ‘ i: a ! , Née nye Gladstone, a été condamné
à Buckingham, elle fit ses études par le magistrat
et se maria en cet endroit. paver une amende de $15 et les

Elle laisse deux fils: Herbert, frais pour avoir fait des correc-
de Buckingham, et Walton Cha-, tions sur son permis de liqueur.
reite. de Galt; trois filles: Mme! Pour avoir conduit une voiture

 

J. Bower Lyon, de Woodroffe. Mme dont les freins étaient défec-
William Donaldson, Mme Alfred tueux, Alexander Stimpson, 32,
Bowser, toutes deux d'Ottawa: une 3iéme avenue, Eastview: Rex
soeur: Mme John MacFarlane, Reid, 5, avenue Plymouth; Ar
d'Ottawa: un frère: William New- thur Peskett. 504, avenue Park-
ton. de Kazabazua: 12 petits-enfants dale: Lucien Mongeon, Angers

et quatre arriére-petits-enfants. | Qué. Roger Momy. 283, rue Mur-
— - ray, et Leslie Lawledge. 540, rue

! Gilmour. ont été condamnés à
’ . ; payer $15 et les frais.

Funérailles de | Pour excès de vitesse Bernard
R. Farley 30

Gaudreau 25.
Leonard Lett,
condamnés à
de $15 et les

rue Russell; Roland
rue St-Florent, et
Carp, Ont., ont été
paver une amende
frais.

M. D. Lepage
SUDBURY. (Ont), le 31. -— Peter Backs. 34 ans 10.

(D.N.C.) — Daniel Lepage est dé- Sant. : PR
cédé vendredi matin le 19 mai, 10 jours dans la prison du comté,
après une maladie de trois se, Pouravoircondui
maines, à l'hôpital St-Joseph. conduire

à |

Montréal; secrétaire. le Dr J-R.! (Fernande), d'Ottawa: quatre frè-
Dymond, université de Toronto. Tes: Joseph Champagne, de Buc-

- kingham, Aldéric, d'Ottawa, Ja-
mes. de Gatineau et Noe. d'Or:

‘léans; une soeur: Mme L. Lajoie.
; d'Ottawa, et un petit-fils, Raymond
! Marcil.

Les funérailles auront lieu ven-
;dredi. Le service sera chanté en
| l'église du Sacré-Coeur à 8 heu-
- res. La dépouille repose aux salons
‘funéraires Horace Racine et Lan-
{ dreville, 451. rue Rideau. d'où au-
! ra lieu le départ du cortège. L'in-
‘humation aura lieu au cimetière

— ——

Beau succès des

élèves de Mile

Blanche Sabourin

seil. ; !
Bien connu dans les cercles athlé-;

| tiques, il avait acquis une enviable
—- -—-—. meen

En correctionnelle | Beaucoup de travail
|
|
|

i|

| d’Embellissement":
Glen Strike à déclaré certains membres du Co-

 
rue : cherman Iron & Metal Co. Ltd,

Garland. a eté condamné à passer 25, McKay. était cause que beau-

d’embellissement va

se faire à Eastview

a |

 

. heau et chaud aujourd'hui et jeudi.

59; Toronto, 62; Kingston, 37; Ottawa. 62: Montréal. 66.

 

  
   

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après les pronostics fournis par la Presse Canadienne.) >

Pronostics:
Demain: BEAU et CHAUD

MAXIMUM
MINIMUM

Vallée de l'Oulaouais et du haut du St-Laurent: — Vents modérés,

chier)
(nuit)

MINIMUM (nuit): — Port-Arthur. 50; Parry-Sound, 58: London,

 

Revue des cad
de l’Académie, ce

la
te

le

 “Si tous les gens suivaient

l'exemple de M. l'abbé F.-X. Bar-
rette, curé de la paroisse St-Char-
lese, qui a fait embellir d’une fa- : trailleuse

les gaz. |çon magnifique le parterre près
de l'église et du presbytère, il
n'y aurait pas besoin de Semaine

voilà ce qu'ont;

mité d’embellissement à Eastview
après une tournée d'inspection
faite hier.

M. Edgar Viau, président du
Comité, MM. Ringuette et Proulx
ont rencontré hier soir l’échevin
T. Cousineau et M. Pharand, à
l'école Genest, et ont admiré le
magnifique parterre à cet endroit.

Ils ont pu constater que beau-
coup de travail avait déjà été en-
trepris et fait par les paroissiens
depuis la Semaine d'embellisse-
ment, Ils ont traversé lentement
mais attentivement les rues du
quartier no 6, hier soir. lls ont re- :
marqué que la plupart des cours
et jardins sont en assez bon état.

Cependant, ils ont observé
qu’un tuyau défectueux à la Bet-

la

cadets de l'Académie De La Salle
aura lieu, ce soir, à 8 heures, sur|

démie seront passés en revue par

recteur général] de l’armée de ré-
| serve au Canada. !

dres du lieutenant-colonel
Meunier.
nérale. les pelotons exécuteront |rue Dalhousie, il entendit des cris
différents exercices militaires: en-| I) arréta sa voiture immédiatement

: trainement physique, les premiers |et aperçut l‘enfant étendu sur le
soins aux blessés. exercice de mi- ; trottoir.

accompagné du ¢
Garneau. commandant de la région Jeune Durocher fut transporté à
militaire d'Ottawa,
Marc Lavoie, commandant du se. Par le docteurFohey.
cond bataillon du régiment de ble Robert Smith s'occupa de I'en-

Hull, du commodore de l'air Mgr AUÈLe.
J.-A. Charest, aumônier en chef
de l’aviation, le commissaire E.-
A. Bourque, qui représentera le!
maire Lewis, Mgr O. Lalonde, de |

curé de la paroisse Ste-Anne.

les ordres du tambour-major H|
Mongeon, sera à la tête du défilé.

L'état de Robert

: Durochertécause

pas d'inquiétude

soir, sur la colline
— |   

  

  

      

  

   

  

  
  

 

  

 

cadets

. ——_

Robert Durocher, 4 ans, 263, rue
OtPatrice, a été blessé gravement,
ler soir, à 6 heures, lorsqu'il seLa revue annuelle du corps de ijeta sur l'arrière d’une automobile

au coin des rues Dalhousie et St-
Patrice. L'enfant souffre d'un
choc nerveux et d'une blessure à
la tête On a appris aujourd’hui

nt F de l'hôpital que l'état de l'enfant
major-général H. P. Phelan. di-‘ est très satisfaisant et qu’il n’est

| pas en danger.

colline du parlement. On comp-|
qu’environ 250 cadets de l’Aca-

 

| Alex-R. Mantha, 130. rue McLa-Le bataillon sera sous les OT; ren. affirma à la police qu'il con-
Henr! duisait sa voiture à l'ouest sur la <

Après l'inspection gé-/rue St-Patrice et en traversant la

et démonstration sur
M. Lajoie. 265, rue St-Patrice,

souligna à la police qu'il avait vu
l'enfant se frapper sur le côté gau-Le major-général

Le
Phelan sera |

colonel ¥.-G.-J. che de l'arriére de la voiture.

It-colonel | l'hôpital général. où il fut traité
Le consta-

du

 

 

basilique, et Mgr J-A. Myrand.,

La fanfare de l'Académie, sous,

 

| R.-J. BASTIEN, R.0.
  

coup de fumée se répandait im-
une voiture médiatement sur les endroits en-

Son permis de ‘ vironnants. Dans cette région. les !
Ini a été enlevé pour, gens ne peuvent voir à 10 pieds

deux ans. ll a aussi été condam- ! de distance, parfois. tellement la
; né à payer une amende de $10 et fumée est épaisse, a-l-on fait re-

Les membres du Comité d Em-

2 réputation comme joueur de balle-\ les frais pour avoir conduit une : marquer.
Ssem ee e d molle et un quilleur expert. Il) voiture sans avoir de permis en

naquit a Sudbury et frêquenta sa possession.
|l'école séparée St-Louis de Gon-.
zague. M. Lepage était boucher

| chez Loblaw lorsqu'il tomba ma-
‘lade.

S.-Coeurà Ottawa

Frank Charron,FFCF, section du
une amende de $10 et les frais
‘pour avoir conduit une voiture

Lui survivent. outre son épouse, ! sans avoir en sa possession un
née Edna Dubois. un fils âgé de permis.

| | 10 mois; sa mére: Mme Anne Le- Pour ne pas avoir fait un arrét
i Ces jours derniers. la Feédéra., Page: sept fréres: Alcide. Lucien, ' complet avant de traverser une
{tion des Femmes canadiennes! René et Maurice, de Sudbury; le croisée de chemins. Peter R. Mc-

(section Sacré-Coeur) lieut. Aurèle Lepage, du camp Linton. RR. No 2, Richmond,
1

francaises

 

Les eleves de la neuvieme et de
ia dixieme années du Pensionnat
Sacré-Coeur rue Rideau presen-
talent hier soir, une soirée de aic-
tion francaise, sous la direction de
Mlle Blanche Sabourin, professeur
de diction.

Le programme varié offrail com-
me ouverture ‘L'horloge de grand’
mére”, de T. Botrel, monologue,
récité par les eleves de ia 9ieme
annee. “Le consentemenl” de C.
Mendes, exécuté par un groupe
d'élèves s'est attiré de chaleureux
applaudissements. Soulignons ‘le
Pélican”. de Musset, si bien rendu
par Renée Colonnier. Mlle Coion-
nier est la petite-fille de M. Paul
Colonnier, premier professeur de

diction au pensionnat du Sacré-
Coeur.

Mlle Lorraine Nault dans “la
chèvre de M. Séguin”. d'Alphonse
Daudet. réussit par des expies-
sions de voix et de gestes a nous.
faire croire que la scène était
réellement occupée par M. Seguin:
et sa chèvre.

Deux monologues consacrés a la

France ont créé des moments pa-
thétiques et touchants.

Les autres parties du progrem-
me comprenaient des recitations
amusantes, au cours desquelles les
eléeves de Mlle Sabourin firent va-
loir leur talent. ;
Pour terminer, “l'oiseau bleu”,

dans une fan(aisie chinoise. par un '
groupe d'élèves de la 10ième an-|
née, comprenait la distribution:
suivante: Kou-Mia. princesse. par

Mlle Georgette Baily, Liou-Li, par
Jacqueline Dostaler, et Peki, par
Pierretle Picard; danses du palais
impérial par Huguette Beausé-
jour. Liliane Bois, Colette Breton,
Jacqueline Charron. Suzanne Dal-
laire. Georgetie Gagnon, Gabrielle
Galipeau, Huguette Périard, Estel-
le Sincennes et Marguerite Valliè-
res. Les décors étaient dus à la
courtoisie de M. Ernest Baily.

Parmi la nombreuse assistance,
on remarquai: M. l'inspecteur C.-
A. Latour. le R. P Rodrigue Nor-
mandin, o.m.i.. la R. S. supérieure
Louis-Joseph. la R. S. Marguerite
d'Youville, directrice du collège
Bruyère. et la R. S. directrice de
l'école Soeur St-Hortense.
 

Epargne: du temps’

Venez économiser

sur l'achat d'un

MONUMENT
te cherchez pas ailleurs

rendex-vous

immédiatement chez

J.-P. LAURIN
Nous avons le choix et

nes prix sont
fmbattables,

103. GEORGES

Ottawa. Tél. 4-0417
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“neuf artistes.

Notre-Dame.

LE DROIT offre ses condoléan-
ces à la famille.

- —_

Beau concert au

couvent de la

rue Gloucester
Ee

Au couvent Notre-Dame de la:
rue Gloucester. hier soir. li y eut
un concert donné par les élèves de
musique de cette institution: il y
eut du piano, des danses ryth-
miques, des chanis et des exer-
cices divers. La soirée fut des
plus agréables e' la scène. décorée
de fleurs d'été. offrait un bel as-j
pect. Il v avait u… orchestre d'ins--
lruments à percussion de 45
membres. Une des choses remar- |
quables fut l'interprétation de
l'hymne national à trois pianos par|

L'arrangement pour|
deux pianos de la Pièce concer-
tante musette, de Bach, fut une:
chose remarquable aussi. Pour!
ces oeuvres les pianistes etaient:
Mlles Betty McGarvey, Joan Ri-!
gney, Elizabeth Fisher et Patricia
McCaffrey, Marie Laurin.
Quarante des plus jeunes elèves

chantérent de facon trés agréable.
Les pianistes qui se firent en-

tendre sont:
Miles June Lawn, Patsy Manning, !

Mariyn Ferney, Johanne Gilligan, Mar-'
garet Banham, Constance Champagne.
Louise Laporte, Marie Lapointe. Clau-
dette Verdun, Anne Royds, Shirley Ann
Giguere, Sheila Ryan. Sandra Guillaume.
Patsy White. Françoise Dubé, Caroline |
Gormley, Marjorie Ware. Sandra Pat Me-,
Kee. Jean Lorraine. Jane Nagle, Shirley |
Starrs, Doreen
Angela Sims,

Monaghan, Sylvia Sims,
Dawn Graveley. Micheline

Bergeron. Cécile Verdon. Daphne Davies.
Mary Alice White. Paule Fortier. Joan
Rigney. Joan Coll. Patricia McCafirey,
Elizabeth Fish-r. Marie Laurin, Betty Me-
Garvey et Marion White.MarionNb
Le 2e bataillon

de la garde a été

passé en revue
-

Le major-général F. R. Phelan.
directeur général de l’armée de
réserve du Canada. a passé en re-
vue, hier soir, le deuxième batail-
lon de la garde à pied du gouver-
neur, dans le manège militaire
d'Ottawa. Le contingent était sous
le commandement du lieutenant-
colonel P. Hannaford.
Après l'inspection des troupes,

le major-général Phelan présenta
la médaille de long service et la
décoration de l'enrôlement volon-

; taire, emblème de 40 ans de ser-
vice dans l'armée canadienne, au
lieutenant-colonel E. H. Wood, mé-
decin de la garde à pied du gou-
verneui.
Le major-général Phelan était

accompagné du colonel L-W-W

Slack. officier commandant de la

33e brigade, du colonel F.-G.-J, Gar-

neau, commandant de la région mi-
litaire d'Ottawa, du major M. C.

1 : . -
; Grison, du lieutenant-colonel R. F.
Parkinson et du lieutenant-colone!
G. C. Chrisler.

  

tenait son assemblée réguliére au,
‘sous-so] de l’église paroissiale. ;
| Mme Charles Michaud, présidente.
occupait le fauteuil,

Vu le grand nombre de dames
‘qui assistaient à cette assemblée |
; Mme la présidente en profite pour |
remercier celles qui ont fait la;
: sollicitation en faveur de la cam.|
pagne des donneurs de sang or-|
ganisée par la Société Saint-Jean-

| Baptiste d'Ottawa. ;

La section avait le plaisir de,
recevoir Mme Juliette Caron-Du-|
pont, de la Commission des prix
et du commerce en temps de quer.|

.re. Qui a su intéresser les mem-
bres de la manière la plus convain-
cante en donnagt les raisons pour |

| lesquelles toutes les Canadiennes!
françaises doivent accomplir leur:
devoir en surveillant le plafond
des prix. aidant par là à l'effort.
de guerre national.

La section décide de donner
comme d'habitude la somme de
dix dollars pour le camp d'été des
Guides et des Scouts de la parois-
se. Elle enverra un don pour ré-
compenser les enfants qui ont
pris part au Festival des sports
de la Société Saint-Jean-Baptiste.

Cette année comme tous les
ans depuis le commencement de la
guerre la Fédération a organisé
jun tirage d'une obligation de la
| victoire au montant de cinquante
dollars. Le produit de la râfle
sera affecté à l'envoi de douceurs
à nos soldats qui sont outre-mer.
Ceux de la paroisse deviennent
de plus en plus nombreux. Le
R. P. Lionel Scheffer, o.m.n., curé
du Sacré-Coeur. a présidé au tira-
ge. et le sort a favorisé Mme Hec-
tor Richard, 643. avenue King-
Edward. La section remercie tous
les coeurs généreux qui ont con-
tribué à la disposition des billets,
soit en les offrant soit en les
achetaré. Les recettes ont été de
$443.

La section offre encore cette
année des récompenses aux en-
fants des écoles paroissiales, l'é-
cole Garneau et l'école Saint-Pier-
re: elle v enverra des médailles
ainsi que des volumes d'auteurs
canadiens. Cette tradition remonte
à plusieurs années déjà.
La section terminera son pro-

gramme des mois qui précédent
les vacances par une campagne;
elle ira de porte en porte recueil-
lir les offrandes de chacun pour
envoyer du lait aux enfants des
pays d'Europe qui. depuis plu-
sieurs années, ont été privés du
nécessaire.

St-Fuaéne, Ont.

ST-EUGENE, (Ont.), le 31.

(D.N.C.) — A été bénit le mariage
de Mlle Claire Barrette, fille de
M. et Mme Omer Barrette, a M.
André Bourdon, fils de M. et Mme
Wilfrid Bourdon.

M. Aimé Bourdon, oncle du ma-
rié, servait de témoin au marié et
M. Omer Barrette servait de té-

 

   moin à sa fille. ;
La chorale de l'ecole du village ;

, fit les frais du chant.

 

| subversives nazies en Turquie. |

 

Ont: Wilfrid Tremblay. 43, rue
Montrose, Eastview: James Des-

: jardins. 498. rue McLeod;

Borden, le soldat Wilfred, en An.:
gieterre: une soeur: Thérèse, de
Sudbury,

Les funérailles furent célébrées !
en l’église St-Jean de Brebeuf, au;
milieu d'un grand nombre de pa-
rents et d'amis. Mgr J.-A. Coal,
lier, P.D., curé. officiait. Les por-.
teurs étaient: le lieut. Aurele, Mau-:

phe Martin, 195. rue Waller:

Thomas MacCormack. 398.
Bank:

rice. Lucien et Alcide Lepage, “. NO «
i “wlvi *! été condamnés à paver une amen-

posario Tremblay et vylvio Asse. de de $4 et les frais.
Terril G. Lewis, 16, rue Carling,

a été condamné à payer $4 et les
frais pour stationnement illégal.

Pour stationnement illégal. Ro-

L'inhumation eut lieu au cime.
tiere catholique de Sudbury. Nos
condoléances à la famille.

LC TT "bert Urquhart. 527. rue Bank:
Reporters ! Palmer Sullivan. 322, ave Glad:

. istone: Hector Paquette. 43. Che-
australiens de min Montréal; Hugh Christie, 62

Chemin Chelsea, Hull: Reginald
| Bruce. 130. Sparks: Emile Rou-passage a Ottawa

——

leau, 334. avenue Bronson. Colin
| MacKenzie. 55, rue Renfrew: Les-
lie H. Kottmeter. 28, rue Wendo-

Au cours d'une réunion du co- ver: Dalton Grace. Hartwell
mité municipal de I'Industrie et de | Locks.. et Benjamin Feinstein,
la Publicité, hier soir, des journa-| 379. avenue Laurier ouest. ont
listes australiens de passage à Ot-

|

été condamnés à payer une amen-
lawa, Allan Dawes, de Melbourne,

|

de de $2 et les frais.
et Don Whitington, de Canberra,!
ont reçu des mains de l'échevin| 777
George Pingle, président du co-
mité. des exemplaires ju volume‘
de H. D. Ross, ‘Ottawa Past and,
Present”. i

Les exemplaires avaient été au-|
tographiées par le maire Lewis et |
portaient le sceau de la munici-
palité et les noms des membres du
comité.

 

 

 

Concert
Mardi, le 6 juin, 8.30 p.m.

à l’Auditorium

de l'Ecole Technique

| Le comité a décidé au cours de avec
a réunion de soumettre au Bu.
reau des commissaires Je probleme WILFRID PELLETIERde la contribution au soutien d'un -
commissaire industriel à Ontario du
House, de ‘Londres. Des 815.000

|

Metropolitan Opera de N.-York
par année exigés pour le soutien et le
de ce commissaire, la part d'Ot-
tawa serait de $750.00, dit-on. QUATUOR À CORDES
T fic ntsd 7 | du Conservatoire
ra can S de | de la province de Québec

narcotiques | —
pincés au M.-O.

———
LE CAIRE, le 31. (PC) — Un,

complot allemand pour passer des
narcotiques en contrebande dans

Admission: $1.25, $1.00, 75¢

Billets en vente chez Lindsay,

comptoir des disques et de   

|
|
|

|

|

!

,  bellissement ont aussi suggéré la |
Ff Ct Hurdman's continuation de la rue Charles en
Bridge, a été condamné à payer! droite ligne et la plantation de

beaucoup d'arbres.
———

construction de

nouveaux logis
—

M. Albert Quesne!. 45. Graham,
Ottawa, annonce aujourd'hui qu'il

John a acheté nombre de lots sur les

R. Welch. 63. rue Ruskin; Rodol. ; rues Beech. Oak ef Fern. a Otta-,
Far]! wa,

Scott. 198. rue Maisonneuve, Hull; sons. M. Quesnel dit que la cons-
rue | truction commencera immédiate- |

Adélard Boudrais, 48. rue ment, et qu'il espère améliorer de.

de Lanaudière. Hull. et Téonard la sort ela situation critique du
Allen. R.R. No 2. Aylmer Est, ont ||logement dans la capitale.

afin d'y construire 24 mai-

 

 

 

*LE DOCTELR

J. H. LAPOINTE
F.R.C.P. (0)

des Hôpitaux de Paris
Spécialiste en médecine.

Sur rendez-vous — Tél: 4-2748

163 EST, AVENUE LAURIER   
 

 

 

ASSURANCES
Feu, Autemobiles,

LUCIEN REGNIER
Courtier en Assurances

Tél. 55    
 

 

 

Accidents, Vie, etc. !

Rockland, Ont. |

 

|
i

  

Spécialiste pour la vue

9, rue NICHOLAS

   
     

  
 

   
DE-LA-SALLE

au profit des oeuvres de

 

  

pve | (vis-à-vis Ogilvy’s)$ qu) :
Wie,ae En affaires depuis 30 ans

vas Es at | ———————

hat J deg 2/587 | i
WY FEGRAVURCIRI[aceon

|   
 = l'Amicale Guigues

 

|

i

“C'EST UN

MAUVAIS
GARCON"

NE LE MANQUEZ PAS!

Le Bingo
Gigantesque

du Club Lions
A L'AUDITORIUM
Des prix pour une valeur

de plus de $1,500.

Mercredi le 31 mai
8 h. 30 p.m.

ou “Vie de Famille 1244”

par Henry Deyglun
Vendredi, samedi

2 et 3 juin, 2a 8 h. 30 p.m.

Billets 50c et 75c, en vente à
l'Académie De-La-Salle

él: 3-7803    

 

 

 

Georges LAFRAMBOISE, M.D., L.M.C.C.
SPECIALITE: YEUX, OREILLES, NEZ ET GORGE

95, rue Rideau, Ottawa.

Téléphones: Bureaux 3-6517 — Résidence 3-7596

 

 

 

Nous ne pouvons pas faire plus que nos yeux peuvent faire

Avez-vous l'assurance que leur état permet votre rendement

maximum ? Un examen périodique de la vue est toujours utile.

ULRIC ST-AMOUR
Bureau fermé à midi, le samedi, durant mai et juin.

48, rue Rideau Tél.: 3-4505 Ottawa
OPTOMETRISTE — SPECIALISTE POUR LA VUE
 

 

 

 

BINGO
MONSTRE

CE SOIR
à l'Auditorium-8 h. 30 précises

Sous les auspices du

Chaque billet donne droit à 21 parties.
Billets 50c- Une valeur de près de $1500 en prix

Prix vedette $250

Mobilier de chambre à coucher Davenport Simmons de 3 pièces.

  

Rerrttes pour le

Fonds de Bienfaisance

des Lions  
Biliets en vente chez Orme Ltd.

Goldstein et à l'Auditorium.  
 

 

ie Moyen-Orient a été découvert, la musique |
la nuit dernière ; 53 personnes ont
été arrêtées au cours des raids si-
multanés en Egypte, en Palestine — —_—

 

 

et en Syrie, annonc , aujourd’hui,
un porte-parole du Bureau des nar-
cotiques au Moyen-Orient. Les
arrestations, couronnant des mois
de travail secret, ont affecté une
bande allemande, dirigée en Tur-
quie, qui avait pour but de répan-
dre des narcotiques, partout au
Moyen-Orient, rapporte le “porte-
parole. Parmi les arrestations au
Caire, on remarque un commis de
banque syrien, un chimiste suisse,
un médecin, un commerçant et un
pharmacien.

— - — —_- —_—

L'ESPIONNAGE NAZI
EN TURQUIE |
—

ANKARA, le 31 (P.A.) — De,
source officielle britannique. on
a annoncé, hier que Erich Preif- |
fer, du Service secret de Berlin, ;
est arrivé à Istanboul pour pren-'
dre charge de toutes les activités

 
ménage.

|  
    

Hopital Municipal

d'Ottawa

Aide demandée immédiatement,—filles de tables

— surveillantes de pouponniéres — femmes de

Temps complet ou partie de temps.

S'adresser au surintendant suppléant. Approuvé

par le Service sélectif national.

  

 

  
 

rar —_

     
  

    

 

Les dentistes ci-dessous mentionnés, seront

absents de leurs bureaux les 27, 29, 30 et 31

de mai.

Dr Thomas Provost

Dr Aimé Couture

Dr Louis Jules Coté

Dr Théobald Regnier

Dr Paul A. Coté
Ils assistent à la réunion des membres de l’‘’Assecia-

tion Dentaire d'Ontario”, tenue à Toronto.
  |

|  
       


